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INTRODUCTION , 

ou 

PRECIS DE L'BISTOIRE POLITIQDB, SCIENTIFIQIIE El UTIERAIRE 

0 

DE LA SICILE. 




II cxistc , a un myriam^tre de Tltalie et a quinzc de 
TAfrique, une lie dont le nom cst ceUbrc dans nos annalcs 
uormandes , dans Thistoirc des Cartliaginois , des Grecs , 
des Romains et des Sarrazins, une lie digne de tout 
I’inter^t du naturaliste, de Tarcheologue , de Pliistorien, 
dc.rindustriel et du philologue ; et celte lie, la plus in- 
leressante , sans contredit , de notre Europe , est k peine 
visitce en partie , cliaque annee , par quelques voyageurs. 

La Sicile, que cliacun a deja nommee, est, par sa 
position geograpliique, comnae Tanneau qui unit deux 
grands continents : elle ofTre, par cette raison , la reunion 
de beaucoup de prodults des contrees diverses qui I’en- 
\Ironnent, et dont elle semble n’avoir ete que le pro- 
longemcnt, avant que des secousses volcaniques soient 
venues Tisoler eutieremcnt. 
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Lcs nouveaux Slrubons et Diodorcs qui voudraient 
ecrire rhistoire de la Sicile, trouveraicnt a cbaque pas 
des traces du passage des pouples qui occuperenl succes- 
sivcinent cette lie. Sans s’arreter aux legeiides antiques 
qui donneut k la Sieile les Cyclopes pour premiers maltres, 
ct en negligeant m<^me les fondatious des Phchiiciens , des 
Etoliens et des Sicules , ils retrouveraleut en cent localites 
dlverses des souvenirs des colonics Helliiics, uotamment 
des Chalcidiens et des Atlienlens. 

Les Carlhaginois et les IVomains, devenus possesseurs de 
la Sicile, Icur oflriraienl une epoque florissaute jusqu’aux 
temps de Theodosc. Us i*aconteraient comment bientot 
lcs Goths, les Vandales , les Grecs du Bas-Empire, lcs 
Latins, les Sarrazlns, les Normands et rempereur Fre- 
deric II sont venus conquerir successivcmcnt cette belle 
contrec ; comment TEtna, jaloiix, pour ainsi dire, de 
surpasser les devastations des barbarcs, fit perir cent a 
cent cinquante mille habitants, par ses convulsions sou- 
terraines et par les flots de lave qu’il vomit de ses flancs, 

Apres avoir rappele dans lcs temps anciens les cruautes 
de Denys, tyran de Syracuse, et de Phalaris, tyran d’A- 
grigente, lcs depredations de Verres, stigmatisecs par 
rimmortel plaidoyer de Ciceron, riiistorlen aurait une 
tache difficile , sans doute , mais d’un grand inter^t : ce 
serait de nous initier a tous les developpements de la ci- 
vilisation, par suite de Tinvaslon des Arabes en 828, et 
pendant leur domination , qui se prolongea deux cent 
trente-trois ans. 

La conqu^te de la Sieile en 106i, par Robert Guiscard 
et Roger, a la t^te des Normands , nous ferait voir cette 
ile reunie pour la premiere fois en un etat souverain k 
part et sous un seul chef. 

Apr^ le r6gne brillant de Frederic II, empereur d’Al- 
lemagne, riiistorien dirait qnel crime epouvantable mit 
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fiQ, le 51 mars 1282, k la domination de Charles d'Anjou, 
et fit passer le royaume de Sicile aux princes d’Aragon. 
Les Vepres Siciliennes, auxquelles deux seuls Francais 
echapperent, grace a I’affection qu’ils s^'etaient couciliee, 
firent eclater tout ce que pent I’energie de la haine d'un 
peuple encore empreint de la barbarie du moyen-age. 

Enfin, apres la dynastie aragonaise, on arriverait en 
1734, epoque a laquelle la Sicile tombe an pouvoir de 
la brancbe de Bourbon qui y r^gne encore aujourd’bui, 

Mais , si celte contree doit offrir un \if inlerct a I’his- 
torien, quel attrait puissant ne doit-elle pas ^voir pour 
Tarcbeologue et pour le pbilologue. 

En eflet, tons ccs monuments, tons ces vestiges, toutes 
CCS mines que Tbistorien a interroges, seront-ils muets 
pour Tarcbeologue ? ne passera-t-il pas successivement en 
revue les informes constructions pbeniciennes , les temples 
doriques eleves par les colonies grecques, les arenes des 
Remains , les castels mauresques , les tbapelles des Nor- 
mands, les villas espagnoles et les sombres donjons de la 
feodalite. 

Parmi les monuments antiques , que les Grecs surtout 
nous ont legues , on examinera avec inter^t le temple de 
Segeste , qui rappelle ceux de Poeslum , les mines des 
trois temples de Selinonle, les temples de Junon ct de 
la Concorde a Agrigenle, les debris des temples d’Hercule, 
d’Esculape et de Jupiter Olympien pr^s de la ni6me ville, 
ainsi que le tombeau de Theron. 

A Palazzuolo, on retrouvera les restes de Pancien 
theatre; a Catane, TOdeon, le theatre, I’ampbitheMre, 
les bains et I’obelisque surmonte de son elephant en 
lave ; an sommet de PEtna , la tour du Philosopbe , dont 
Porigine parait si mysterieuse ; a Taormina , la nauma- 
ebie, les plus belles piscines connues, les aqueducs et le 
theatre qui etait le plus remarqiiable monument de ce 
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genre jusqu’au moment oii Pompei vint a surgir de ses 
cendres. 

A Syracuse enfin , les restes des temples de Diane , de 
Jupiter et de Minerve , les bains souterrains , les latomies 
et Texcavation connue sous le nom d’Oreille de Denys ; 
les catacorabes, a I’entree desquelles se trouve la pre- 
miere chapelle elevee par le ebristianisme , le tombeau 
d’Arcbim6de, les mines du palais d’Agathocle, Tampbi- 
tbeatre, le theatre, la piscine, les voies souterraines de 
TEpipoli , le fort Labdale et des ebamps immenses con- 
verts des t'uines de cette grande cite jadis si belle et si 
florissante. 

Mais tant de magnifiques monuments qui scmblaient 
iodcstructibles et qui elaient construits avec une solidite 
telle qu’Empedocle disait, en parlant de ses concitoyens 
d’Agrigentc , « quails batissaient conime s’ils ne devaient 
y> Jamais perir ; » tant de mines accumulees la ou se de- 
ployaient autrefois toule la ricbesse et Teclat d’un grand 
peuple , ne sont-ils pas de puissnnts enseignements et un 
sujet de bautes meditations pour le pbilosopbe. 

Si les manes des tiers citoyens de Tantique Agrigente 
pouvaient revivre aux lieux qui les ont vus naltre, re- 
connaitraient-ils jamais dans cette ville sale, irreguli^re, 
redultc a treize mille habitants, et que Ton nomme au- 
jourd’hui GirgentI , leur cite resplcndissante , jadis si re- 
nomraec par son luxe el sa mollesse, leur cite qui comptait 
huit cent mille habitants du temps d’Empedocle, et jusqu’^ 
onze cent mille citoyens , dit-on , a I’epoque de la plus 
grande prosperite de la republique. 

N’est-ce pas encore avec im sentiment de surprise, 
mele de trislesse, que Ton contemple ce vaste champ 
de mines qu’olfrent les environs de Syracuse. L’esprit 
a peine a concevoir que cette ancienne rivale d’Atbenes, 
aujourd’bui reduite a une miserable population de quinze 


INTB0DUCT105. 


3 


mille habitants , en ait compte jusqu'a quinzc cent 
mille lors de sa splendour, s’il faut ajouter foi a I’as- 
sertion de certains historiens taxes , il est vrai , d’exag^- 
ration. 

N’est-ce pas le plus grand enseignement que la Pro- 
vidence divine puisse nous offrir, que de nous faire voir 
cette cite jadis si vaste, que, selon Strabon, son circuit 
etait de cent quatre-vingts stades, ou environ douze ki- 
lometres et demi, restreinte actuellemenl au petit quarlier 
d’Ortygie, qui fut son berceau primitif. 

Le pbilosopbe , en parcourant les champs ou brill^rent 
jadis les 6ers Syracusains et les voluptueux Agrigentins , 
n’est-il pas tente de s’ecrier avec Massillon : « Leurs villes, 
» si ceUbres autrefois par leur maghiQccnce, par leur 

> force , et encore plus par leurs crimes et leurs disso- 

> lutions, ne sont plus que des raonceaux de ruines. 
» Ces asiles fameux de Tidolatrie et de la volupte sont 
» renverscs de fond en comble. Ces statues si renommees 
3> qui les embellissaient , que Tantiquite avait tant van- 
» tees , elles sont ensevelies dans les debris de leurs villes 

> et de leurs temples. U ne reste done plus que le sou- 
3> venir de tous ccs superbes monuments. 

Parmi les edifices d’une epoque moins reculee, je si- 
gnalerai ceux qui rappellent la domination des Sarrazins ; 
je citerai en premier ordre le palais royal de Palerme, 
qui fut ensuite agrandi par Robert Guiscard , et surtout 
la dclicieuse cbapelle royale qui s’y trouve et qui est d’un 
style mauresque et d’une ornementation si asiatique et si 
feerique, si j’ose le dire, que Ton se demandc en entrant 
dans cette immense mosaique a fonds dorcs, et en voyant 
ses lambris, son pave en bel opus Alexandrinum ^ ses 
arabesques, ses mille colonnettes de porpbyre et ses 
lampcs de vermeil , que Ton se deraande si ce n’est point 
une mosquee ou I’une de ces riches pagodes indiennes. 
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Avec quel charme n’irait-on pas encore visiter pr^s do 
Palermc, Tancien castel ou palais Ziza, ct Ic castel Cuba, 
avec leurs paves de mosaiques et leurs fontaincs jaillis- 
santes qui servaient jadis aux ablutions des princes arabes. 
Le castel mine de San-Benedelto pres de Montreal , la 
tour de la catbedrale d’Agrigente et les maisons maurcs- 
ques de Sciacca , ne devraient pas non plus ^tre omises. 

Si les Espagnols n’ont laisse a Palermo qu'un grand 
noinbrc d’edifices prives, les Normands, en revanche, 
avaient entrepris et acbeve dc beaux monuments. II me 
suiBra d’indiquer la catbedrale de 3IontrCvd avec ses 
colonnes egyptiennes , son d6me , ses lambris ct son pave 
tout en mosaique , cellos de Palermo , de Messinc et de 
Catane. 

On a dej^ compris que dans un pays ou tanl de peuples 
se sont beurtes et ont etabli successivement leur do- 
mination , le langage soit devenu lui-m^ine comme unc 
mosaique a cent reflets divers. Aussi, le pbilologue aurail- 
il line etude aussi longue qu’interessante a faire, pour 
recbercber les origines de la langue actuellc et des noms 
que les diverses epoques ont impriraes aux monuments. 
Vingt peuples divers ont laisse en Sicile des debns de 
leur langage encore plus que dc leurs edifices , et ce 
serait une lacbe savante que de pouvoir assignor a cbacuii 
d’eux la part qui lui revient dans le langage moderne. 

Quant a I’industriel, pourrait-il exploiter une contree 
plus feconde et plus riche en produits divers. Le soufre, 
qui cstsi abondantetsipur en Sicile, n’y est encore recueilli 
que par les precedes qu'offraient les arts dans leur en- 
fancc. Ainsi , pour n’en citer qu’une preuve irrefragable , 
M. Maravigna , savant professeur de cbimie et de raine- 

* La catli^drale de Montre'al renferme les torabcaax de Guillaome I*', 
le Manvais, dc Gaillanme II, le Bon, et Ton y conserve les entrailles 
de saint Lonis. 
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ralogle a runiversite de Gatanc, a calcule que le mode 
actuel d’exploitnliou du soufrc occasioDnc une perte 
reelle dcs dix-scpt dix-huitiemes , la gangue ne donnant 
ainsi qu’un dix-huilieme du soufre qu'elle contient, et 
que souvent m^me il arrive en liiver que le soufre, 
bride dans Ics fourneaux en usage , se prrd enlierement, 
lorsque, par Tagitation de Tair, il passe totalement a 
I’elat de gaz. 

Lcs carriercs de marbrc abondcnt dans rinterieur de 
Tile et n'attendcnt qu’une main babile pour ^Ire exploiters 
et livrees a I’industrie et aux arts. 

Siles enlrailles de la terre recelent de riches productions, 
la surface du sol n'est pas moins precieuse. Ainsi , deux 
recoltes viennent chaque annee couronner le leger labeur 
du paysan Sicilien. Toutes les cereales, le chanvre , Toli- 
vier , le murier , le figuier , la vigne y croissent presque 
sans culture au milieu des cactus , des dattiers et des aloes , 
et y prennent un developpement prodigieux. 

Quels resultats immenscs un agronome , dignede cenom, 
n’obtiendrait-il pas en cultivant avec intelligence un sol si 
fecond et si genereux. 

Je n'cn finirais point , si jc voulais passer en revue tout 
ce que nos arts europeens ct nos procedos moderncs pour- 
raient apportcr de perfectionncments et de bien-6tre dans 
ce pays si riche et si pauvre tout a la fois. 

Mais il me rcste a Texaminer sons le point de vue du 
naturaliste et ici la carri^re devient immense. En effet , 
quel pays olfre une reunion de produits si varies et si 
divers. 

Le botaniste s’arrete a chaque pas pour decrire ct re- 
cueillir dcs plantes qu’il croyait proprcs k TAfrique, et la 
vue des dattiers sauvages qui croissent 9a et la dans les 
plaines de la Sicile^ rappelle encore mieux cc continent 
voisin. 
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Arrive-t-il a Syracuse , sa premiere excursion sera pour 
rechercher ces cyperus papyrus que les seuls [rivages_^de 
Cyane produisent spontanement en Europe* 

Les jardins publics de la Giulia et de la Flora a Palerme^ 
avec leurs allies d'orangers et de citronniers , leurs palmiers, 
leurs bananicrs en plcine terre et leurs mille fleurs , feront 
eprouver au botaniste comme au touriste un charme et 
des jouissanccs inefiables. 

Le geologue , avant de se rendre en Sicile, a deja etudie 
ordinairement une partie du sol de cette ile cel^bre , le roi 
des yolcans , TEtna , etant le principal but de son voyage. 

Neanmoins , apr^s cette excursion , dont I’etendue et les 
fatigues egalent Tinter^t , il visitera encore les lies basal- 
tiques des Cyclopes et de la Trezza , les soufn^res du Val 
Noto et de Galtanisctta ; puis , a deux lieues de Galtagirone , 
le lago Naftia ou lac des Palices , dont les eaux sont cons- 
tammcnt bouillonnantes . 

Les grottes ou cavernes a ossenients fossiles qui existent 
k Syracuse , pr^s Tancien quartier d’Achradine,etla grotle 
de Santo-Coelo, pr^s Palermo, n'interesseront pas moins 
le geologue que le paleontologiste. 

Mais je ne dois pas passer sous silence un volcan de 
vase denomme par les Arabes la Macaluba* et qui se 
trouvc a sept milles de Girgenti. L'action du feu parait 
etrang^re k ce volcan d’une nouvelle esp^ce ; neanmoins 
le developpement des gaz hydrogene et acide carbonique 
qui sont , dit-on , la cause dcs eruptions continucllcs , a 
lieu avec une telle puissance que des colonncs de boue 
froide et salee ont ete lancees a trente cinq et m^me 
cinquante metres de hauteur, etant accompagnees de 
secousses ressenties a trois milles a la ronde. 

* La Macalaba , nom arabe signiiiant boulepersd ^ est aossi appelee 
par les Sioiliens Majaraca. Strabon et Solin parleat de ce volcan de 
vase. 
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Quant au zoologiste, un champ non moins vaste et 
des jouissances non moins vives Tattendent sous ce 
beau ciel ou bien des decouverles nouvelles sont encore 
a effectuer surtoul en entomologie. 

Les petits mammiferes, Ics reptiles et les poissons ne 
sont connus qu’imparfaitement ; beaucoup d’esp6ces ne 
se trouvcnt en Europe que dans la Sicile, notamment 
quelqucs especes de cliauves-souris , telles que le nyc- 
teris hispidus. Les vespertilio , Cappacinii, Leucippe^ 
Alcyihoe et Aristippe nouvellemcnt indiques par le 
prince de Muslgnano ; quelques rats , tels que le rat 
frugivore (jnusculus Jrugiuorus) (Raffin.) ou (myoxus 
siculoe') (Lesson) , et le rat a queue bicolore (jnuscultts 
dichrurus) (Raffin.). 

On ne doit pas omettre non plus des especes qui 
n’existent que dans un tres-petit nombre de localites de 
I’Europe meridionalc, telles .que le dysopes Ruppe.llii 
(Temm.) ou dinops cestoni (Savi), le vespertilis Savii 
(Bonap.), leporc epic {Jiystrix cristatd) (Linn.), latortue 
grecque, testudo groeca y et parmi les cctaces observes 
dans les eaux de la Sicile, Vepiodon (Desm.), ainsi que 
Voxypterus mongilori, si ce dauphin ainsi denomme 
par Raffinesque constitue bien une esp^ce distincte et 
nouvelle. 

Quant aux mollusques dont" abondent les rivages de 
la Sicile , ils ont ete decrits ou classes avec soin , d’abord , 
par Fob dans son ouvrage in-folio intitule: Testacea 
utrinsque Sicilice eorumque hisloria et anatome et 
public k Parme en 4791 ; en second lieu, par M. Phi- 
lippi dans son Enumeratio molluscorum Sicilice , volume 
in-/t°, avec douze planches, qui a paru a Berlin en 1836. 
La ra6me annee M. C. Maravigna , de Catane , redigea 
un catalogue methodiquc des mollusques de la Sicile. 
Bepuis lors , ce savant professeur ct plusieurs naturalisf^s 
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ont publie dans Ics acles cle racadcmie Giocnia de 
Catane, nolamment dans le tome douze, des memoircs 
importants sur la malacologie sicilienne. 

L’ornilbologie , enfin , offre a recolter en Sicile une 
moisson aussi riche au moins que Ics autres branches 
dont j’ai parlo. La faculte de locomotion que possedent 
les oiseaux a un si haut degre , ct la position geogra- 
pliique de cette lie , en font corame un centre principal 
que nombre d’esp6ces du nord el du midi de TEurope , 
de I’Egypte et des c6tes de Barbarie, vienuent visiter 
annuellement ou au moins accidentellement. La douceur 
du climat et la nature variee du sol expliqucnt faci- 
lemcnt comment un si grand nombre d’esp^ccs y sont 
sedentaircs. 

Quelques auteurs ont traile des oiseaux de la Sicile , 
mais il faut Pavouer, tous les travaux que nous pos- 
sedons sont incomplets et a peine connus en Europe. 
Je citerai en premier lieu , Gupani dont le Pamphjton 
siculum publie en 1715 n'existe plus que dans les biblio- 
th^ques des universites de Palerme et de Catane; mais 
la date scule de cet ouvrage qui traite un peu de toutes 
les sciences, prouvc qu’il n’a pu m’4tre utile qu’a litre 
de catalogue a consulter. 

Quinze esp^ces d'oiseaux sont aussi decrits dans le 
petit ouvrage publie a Palerme en 1810 par Raffi- 
nesque , et intitule : Caratteri di alcuni nuovi generi e 
nuo\^e specie di animaii e piante della Sicilia, Quelque 
precieux que soil cel opuscule italien , les descriptions 
de Tauteur sont d’une concision telle qu’il cst parfois 
difficile de reconnallre I’esp^ce qu’il a cu en vue ct h 
laquclle il a impose un nom nouveau. 

Parmi les naluralistes Siciliens contcmporains , je dois 
citcr M. le doctcur G. Antonio Galvagni, qui, sous le 
litre de Fauna etnea , a publie dans les actes de I’aca- 
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demie Gioenia et iiotamment dans le tome quatorze, 
une serie de memoires interessants relatifs a la zoologie 
de r£tna ct dcs environs de Catane. Le sixi^me de 
ces memoires conccrue rornilhologie et contient une 
simple enumeration de cent dix-liuit especes. 

M. Luiglii Benoit, reunissant ces documents a scs 
propres observations , a public ensuite a Messine un 
catalogue raisonne des diverses especes qui , selon lui , 
composaient rornithologie de sa patrie. Quelque precieux 
que soil ce travail qui, je m’empresse do le proclamer, 
m’a ete du plus grand secours , ainsi que tous les ouvrages 
precites, il faut bien avouer d’une part, quil cst loin de 
resumcr aujourd'hui toutes les richesses ornitbologiques 
de la Sicile, puisqu^il ne comprend que deux cent soixante 
et dix especes au lieu de trois cent dix-huit, et que 
d’autre part il n’est gu^re connu en France que d’un 
Ir^s-petit nombre de naturalistes qui tous ne comprennent 
pas la langue dans laquelle I’ouvrage est ecrit. 

Mais, si les diverses branches de Thistoire naturelle 
de celte belle contree, que nous venons de passer en 
revue, n’ont pas ete mieux etudiees jusqu’a ce jour, 
si les arts et Tindustrie y sont aussi arrieres , son his- 
toire litteraire, pbilosopbique et archeologique si in- 
completement connuc pendant. longues annees, quelles 
sont done les causes qui ont contribue h maintenir les 
ten^bres qui ont regne jusqu’ici ? Est-ce Tapatbie, est- 
ce rignorance des Siciliens eux^m^mes ou bien comme 
ils le disent, le peu dVneouragements que le gouver- 
nement leur a accordes ? Quoi qu’il en soil, n’a-t-on 
pas lieu de s'etonner en parcourant une contree aussi 
voisine de Fltalie et de la France d’y trouver rinstruclion 
aussi peu repandue , m^mc dans les classes superieures , 
les musees de pcinture et d'bistoire naturelle presque 
uuls et les arts si faiblement cultives? 
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Toutefois et batons -nous de le proclamer, si le pcu- 
ple Sicilien a ete et est encore plonge dans I’ignorance 
relativement surtout aux grands peoples de TEurope , la 
Sicile a pu s'enorgueillir dans les siecles passes comme 
aujourd’hui d’un grand nombre de ses eufants. 

Dans les temps anciens, Tyndare et Theocrite, les 
inventeurs de la poesie pastorale , ainsi que le po^te 
Mosclius , lui durcnt le jour. Le nom seul d’Arcbimede 
suffit a la gloire de Syracuse, et les nombreuses 
dailies et debris de statues retrouves encore cheque 
jour, altestent assez que les arts avaient atteint a cette 
epoque un rare degre de perfection en Sicile. 

La peinture et la sculpture comptaient alors des emules 
des Phidias et des Praxiteles , et I’histoire se felicita 
d’avoir pour ecrivain Diodore dont les ouvrages ont sur- 
vecu aux siecles. 

La litterature s’honora des noms de Flavius Vopricus , 
ne a Syracuse a la fin du IV® siede, de Matemus et 
du mahometan Zefer qui vivait au siede de Guillaume II. 

Le pode G. Leonard! , les historiens Fazelli , Cluvier , 
Blazi, le savant antiquaire Philippe Paruta, les juris- 
consultes Gervasi et Rosacri Gregorio , le sculpteur 
Gagini de Palermo, les peintres les Montrealese , Trevisi, 
Tancredi , Vitto d’Anna , les Antonii de Messine et 
Barbalunga , Tun dcs meilleurs eUves du Dominiquin , 
meritent d’etre mentionnes parmi les Siciliens qui 
honordrent leur patrie dans les derniers siecles. 

Tons les amis des arts et des lettres, beniront les 
noms du prince Torremuzza, du prince Biscari, d’Ai- 
roldi et de Ventimiglia, archev^que de Catane, dont 
les travaux firent connaltre une partie des antiquites 
de leur patrie et raniradent le gout des lettres et des 
arts dans le sidle dernier. 

La poesie moderne cite avec orgueil Guiseppe Marafini , 
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Jean Mell, 1’ Anacreon sicilien, ct le prince de Campo- 
Vanco. 

Parmi les hommes distingues qui ont cultive les sciences, . 
et dont plusieurs sont connus par leurs travaux, dans 
toute I’Europe savante, je citerai notamment a Palerme, 
M. Scina et le celebre astronome Piazzi^ qui ont ete pro- 
fcsseurs a Funiversite ; M. le due de Serra di Falco , qui 
a public, il y a quelques annees, un ouvrage remar- 
quable sur les antiquites de la Sicile ; M. Vincenzo Fineo, 
directeur du jardin botanique , etc. , etc. ; a Gatane , 
Fabbe Ferrara qui a continue en partie les travaux du 
prince Biscari ; le naturalistc Recupero ; M. Carlo Mara- 
\igna, savant professeur de cliimie et de mineralogie , 
qui possedc une riche collection de concliiologie et de 
cristaux de soufre; M. Mario Gemmellaro , ce savant 
modcste, dont nous deplorons la perte, et qui s’etait 
fixe a Nicolosi, sur FEtna, comme pour mieux eludier 
les pbenora^nes de la nature et la surprendre, en quelque 
sorte , en travail ; M. Carmelo Gemmellaro , son fr^re , 
qui est Fun des professcurs et des geologues les plus distin- 
gues de Funiversite de Gatane ; le professeur di-Giacomo et 
plusieurs autres dont les noms rn’cchappent en ce moment^. 

C’est en recourant aux travaux et aux observations de 
quelques-uns des naturalistes siciliens que j’ai cites plus 
haut, et en les joignant aux nombreuses observations que 
j’avais moi-m^me recueillies dans un voyage special, 
eflectue recemment en Sicile, que j’ai pu augmenter 
considerablcment le catalogue dcs oiseaux sedeutaires ou 
de passage dans celte lie. Quelques especes qui, non-seu- 

* Jc ne saurais laisser cchapper cette occasion , sans temoigner dc 
nonveau ici II MM. Carmelo et Joseph Gemmellaro , ainsi qu’k MM. C. 
Maravigna, Francesco Cacciola, de Catane, et Luighi Benoit, de Mes- 
sine, toate ma gralilode poor Taimable obligeancc dont'ils m’ont donne 
des preuves pendant mon sejonr k Catane el a Messine. 
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Icmcnt avaicnt toujours ete omises dans la nomenclature 
des oiseaux de la Sidle, mais qui, jusqu’alors n’avaicnt 
m^me pas ete signalees comme propres a I’Europe, par 
Ic cd^bre auteur du Manuel d’Ornitliologie, out du figurer 
dans mon travail , d’apr^s mes propres observations et les 
documents certains que j'ai ete a m^mc de recueillir sur 
les lieux. 

Je rn’empresse de reconnaltre egalement que le Manuel 
d’Ornitbologic de M. Temminck (tom. 5 et 4 surtout) , 
m’a ete du plus grand secours, les observations faites par 
M. le professeur Gantraine, dans son voyage en Sar- 
daigne ct en Sicile , se trouvant publiees dans cet excel- 
lent ouvrage. Je dois encore I’obligeancc do ce dernier 
naturaliste et de plusieurs amateurs, un grand nombre 
de renseignements que j’ai mis a profit dans cet opuscule. 

J’ai pense qu'il serait interessant pour I’ornitbologiste 
de pouvoir comparer la Faune de la Sicilc avee celle des 
contrees qui Tenvironnent ; aussi , toutes les fois que je 
Tai pu,ai-je iudique Vhabitat des memes cspcces,soit 
en Egypte, soit en Dalmatie, soit en Grece, soil dans le 
nord de I’Afrique. J’ai profite , pour cette derni^re loca- 
lite, des observations interessantes quo m’a transraises 
recemment M. Ledoux, observateur aussi zele qu’instruit, 
ct officier du genie dans la province de B6ne. 

II est des travaux qui, par leur nature, reclament le 
concours de plusieurs personnes, sans quoi ils doivent 
toujours laisser a desirer : e’est ce qui arrive lorsqu’on 
veut ecrirc la Faune d’un royaume ou d’unc localite 
quelconque. En effet, quelles quo soient les investigations 
auxquelles on a pu se livrer, on concoit qii’un naturaliste 
ne pent se trouver, a chacune des di verses epoques de 
I’annee, dans toutes les parties d’un vaste territoirc, ct 
cependant cette condition serait essentielle a remplir pen- 
dant une longue periode, pour pouvoir tout embrasser 


INTRODUCTION. 


i5 


cii ornllhologic. Dc la la neccssite d’avoir recours k des 
corrospondants locaux qui puissent, en votre absence, 
observer avec zele ct intelligence. 

Malheureuscraent Tetude des sciences naturelles est si 
peu repandue dans la majeure partie dc la Sicile , qu’on 
ne pourra de long-temps se flatter d’obtenir un resultat 
complet sur le sujet que j’ai entrepris. Je livre done mon 
faible travail com me une oeuvre qui reclamera sans doute 
de nombreuses additions par la suite, mais qui, en ce 
moment au moins , represente la Faune ornithologique la 
plus complete de la Sicile. C’est k ce titre que je roftre 
aux naturalistes , el il pourra servir de guide a ceux qui 
desireraient explorer cette lie interissanle. 

Ce motif m’a determine a placer en t^te des observa- 
tions relatives a chaque cspece, une synonymie en frau- 
9 ais, en latin, en italien et en sicilien vulgaire. 

Je m’estimerai trois fois heureux , si , en apportant 
cette pierre legere a la construction du grand edifice des 
sciences naturelles , je puis faciliter les recherches de 
quelque nouveau voyageur en Sicile. 


Aota, J’ai suivi la. classification gen^rale du r^gne animal de 
Georges Cuvier , en la modifiant toutefois dans quelques details , 
d’apres la methode de M. Temminck , et j’ai adopts la majeure 
partie des denominations de ce dernier auteur , dont I’excellent 
Manuel d’Ornithologie est entre les mains de tout le monde. 

J’ai pris soin d’indiquer en outre la synonymie du syst^me 
de M. Swainson, qui a 6te adoptd presque entierement par 
M* le baron de Lafresnaye. 


WmiiONS EMPLOYiS DAKS CET ODYBAGE. 


Aldrov. 

Bcchst. 

Bonap. 

Briss. 
Brunn. 
Buff.; pi. enl. 
Cuv. 
Daud. 
I. Geoff. 

all. de Mor6c. 


Gm . , Gmel. 


Horsf. 

Illig. 

Lafresn. 

Lalb. 

Leisl. 

Less. 


Licht. 

Linn. 

Meyer 

Natter. 

Naum. 

Nils. 


Aldrovandi. De Avihus. 

Becdstein. Oiseaux d’Allemagnc (en allemand). 

Giarles-Lucien Bonaparte^ prince de Canino. 
Iconographia della fauna Italica, 

A. D. Brisson. Omithologie. 

Brunnich. Omithologia borealis. 

Buffon. Planches enlumindes, 1770-1776. 

Georges Cuvier. R^gne animal , Edition dc 1829. 

F. M. Daddin. Traitc d’omithologie. 

Isidore Geoffroy-Saint-Hilaire. Travaux orni- 
thologiques. 

Idem. Catalogue d’omithologie et Atlas de l’exp 4 - 
dition scientifique de la Mor6e. 

J. Fr. Gmelin. Edition i 3 ° du Systema naturce 
de Linn6. 

Horsfield. Travaux oraithologiques. 

Illiger. Prodromus mammalium et avium. 

B““ de Lafresnaye. Travaux ornithologiques. ~ 
Dictionnairc univcrsel d’Histoire naturclle. 

Latham. Index omitlwlogicus. — General sy^ 
nopsis of birds. 

Leisler. Supplement aux Oiseaux d’Allemagne 
de Bechstein. 

R. P. Lesson. Manuel d’omithologie. — Traite 
d’ornithologie. — Catalogue des oiseaux de la 
Charente-Inferieure. 

Lichtenstein. Travaux ornithologiques. 

C. LinN/EUS. Systema natures, edition 12®. 

Meyer et D'^ Wolff. Oiseaux d’Allemagne 
(en allemand}. 

Natterer. Travaux ornithologiques. 

Naumann. Oiseaux d’Allemagne (en allemand). 

Nilsson. Fauna suecica. 
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Riipp. 
Sav. , Savig. 
Sclb. 

Sonnin. 
Sw., Swains. 


N. V. s. Nom vulgaire sicilicn. 

Raffin. Rafpinesqbe. Caratteri di alcuni nuovi generi e 
nuove specie di animali della Sicilia. 

O'" Eduard Ruppell. Fauna von Ahyssinien. 

J. C. Savigny. Atlas de I’cxpedition d’Egypte. 
Selby. Illustrations of british ornithology , 1821 
h 1825. 

Bufibn, edition dc Sonnlm. 

William Swainsox. Classification of birds, i 836 . 

— Zoological illustrations. 

SwAiNsoN ct Richardson. Fauna boreali ameri- 
cana ou JSorthern zoology. 

Temm. C.J. Temminck. Manuel d’Ornithologic, 2® edition, 
1820- 1840. 

pi. col. Temminck et Mciffren Laugier de Cliartrouse. 

Nouveau recueil de planches coloriecs d’oiseaux, 
1820 a 1842. 

Vail. Fr. Levaillant. Histoire naturelle des oiseaux 
d’Afrique. 

Vieill. ViEiLLOT. Faune francaisc ct autres travaux orni- 
thologiques. 

Wag. D*" J. Wacler. Systcma anum, 1827. 
Ind^pendammcnt des auteurs ci-dcssus, ainsi que des cata- 
logues de Cupani, de M. le D*" y/ntonio Gahagni et de 
M. Luighi Benoit, que j’ai deja indiques dans mon introduc- 
tion, j’ai cit6 dans le cours dc cct opuscule plusieurs autres 
ouvragcs et documents d’un haut inter^t, notamment: 

Actes de la Societ6 Linnienne de Bordeaux. Tome VUI ,i 836 ; 
et tome XII, 1841. 

Addouin. Explication des planches d’oiscaux de I’Atlas d’Egypte, 
Atti delV Accademia Gioenia. Tome XII (Catania). 

Baillon. Memoires de la Societe royale d’ Abbeville, i 833 . 
Boie. Travaux sur la classification des oiseaux. 

Bonelli. Memoires de I’Academic royale des sciences de Turin. 
Brandt. Descriptiones et icones animalium rossiconm novorum. 
Brehm. Oiseaux d’Allcmagne, 1820. Oiseaux d’Europe, 1823 
(cn allemand). 
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Calvi. Catalogo d'ornitologia di Genova, 1828. 

CoMPANYO. Catalogue dcs mammifijrcs cl oiseaux des Pyr6n6es 
orientalcs. (Bulletin de la Society pbilomatiquc des Pyren6es 
oricntalcS; *^29.) 

Crespo.n. Catalogue des oiscaux du d6partement du Card. 
Darracq. Catalogue dcs oiseaux des d^partements dcs Landes ct 
des Pyr6nees occidcnlales , i 836 ; el supplement inedit, 1842. 
D*' Degland. Oiseaux d’Europe. (lVI 4 moires de la Soci^t 4 royale 
des sciences de Lille, 1839-1840.) 

Encyclopedie m^thodique. 

D*" Fleming. Travaux ornilhologiques. 

Forster. Travaux ornilhologiques. 

Gerbe. Magazin de zoologie. 

Gould. Gould ct Sykes. The birds of Europe. 

Holandre. Faune de la Moselle. 

Lesauvage. Catalogue des oiseaux du Calvados. (M^moires de la 
Sociele Linn^enne de Normandie. Tome VI, i 838 .) 
MLnetries. Catalogue raisonn^ dcs objets de zoologie, recueillis 
au Caucase. 

3 Iauduyt. Catalogue dcs oiseaux du departement de la Vienne. 
Pallas. Fauna rosso -asiatica. 

Ranzom. Elements de zoologie. 

Ray. Syst^me d’ornithologie. 

Ray. Faune de la Ilautc-Mamc, 1843. 

Retz. Edition 2® de la Fauna suecica de Linn6. 

Risso. Faune du littoral du Var et des Alpes maritimes. 

Roux. Polydorc Roux. Ornithologie provencale. 

Savi. Paolo Savi. Ornithologia Toscana. 

Ed. de Selys-Longchamps. Faune beige, partie I, 1842. 

V. Sganzin. Catalogue inedit des oiscaux de la Bretagne. 

Shaw. Travaux ornilhologiques. 

Sparmann. Museum Carlsonianum. 

Storr. Travaux ornilhologiques. 

Vigors. Ouvrages ornilhologiques. 

Yarrell. History of British birds. — Transactions of the zoo- 
logical society. 
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ORDRE I. 

RAPACES (Temm.); Oiseaux de proie (Guv.); 
Accipitres (Linn.); Raptores (Swains.); Rapta- 

TORES (Illig.). 


r DIURNES (Guv.). 


Genre VAUTOUR (Cuv. , Temm.) ; V ultur (Linn.) ; 
Famille des Yulturidees (Sw.). 

Vautour ARRiAis (Temm.); Vautour brun (Cuv.); Vau- 
tour noir (Vieill., pi. “I, f. 1); Vautour d’Arabie (Briss.); 
Vautour ou Grand Vautour (Buff., pi. enl. 425, Tadulte). 

uhur cinereus (Linn. , Temm. , Cuv. , Sw.) ; ultur 
niger (Vieill.) ; JEgjpins arrianus (de Lafresn.) ; ^gy- 
pius niger (Savig.); Vultur arrianus (Roux, pi. 2); 
Fultur (Bgypius (Riipp.). 

Avoltojo (Savi). 

N. V. sicil. — Buturo (Messine); Futuro (Palcrme); 
F uturazzu (Caslrogiovanni) ; Arpazza (Catane). 

Ce vautour que Ton rencontre frequemmeut en Sar- 
daigne et que Ton voit au printemps arriver, en petit 
norobre, dans les Pyrenees, habile aussi toutc I’anndc 
en Sicile, sur les montagnes les plus elevees. On m'a 


20 


FAUNE ORNITHOLOGIQUE 


assure a Palcrme qu’il avail etc observe sur le monte 
Pellegrino, ainsi que non loin de Montreal. 

Cet oiseau etablit ordinaircmcnt son aire sur les rocbers 
les plus cscarpes ct les plus inaccessibles , et la femelle 
y depose deux oeufs blancs, tacbetes de brun vers le 
gros bout et laves de roux clair. Les jeunes arrians , a 
peine eclos, sont converts d’un duvet de coulcur isabelle. 
M. Luiglii Benoit raconte qu'un jeunc arrian eleve en 
captivite, demeurait plusieurs heures sans changer de 
position, meme lorsqu’on Papprochait. II refusait toute 
espece de nourriture autre que la chair des animaux morts 
ou vivauts, qu’il devorait avec voracite, et supporla nean- 
moins pendant plusieurs jours une abstinence complete 
sans parailre cn soufirir. 

Quoique les catalogues de Cupaui , de IVaffinesque et 
de M. Benoit ne fassent pas mention du F^ultur Julvus 
et du Vultur holbii, especes parfaitement distiiictes (ainsi 
que Ton pent s’en convaincre en examinant les nombreux 
sujels donnes au museum de Franefort-sur-Meiu , par le 
sivant naturaliste et voyageur, M. le docteur Ruppell, 
directeur actuel de ce museum ) , j’engage les naturalistes 
siciliens a explorer avec soin les montagnes du centre de 
la Sicile, et je ne serais pas surpris qu’on y decouvrit 
Tune ou I’autre de ces especes , qui se trouvent en grand 
nombre dans tout le nord de TAfrique, en Sardaiguc et 
cn Dalmatie. 

Le vautour arrian habitc I’Egypte et la Nubie. 


Genre NEOPHRON (Savig. , Swains.) ; Percnoptere 
(Cuv.) ; CATUARXE(Temm.) ; Fam. des Vulteridees(Sw.). 

Neophron percnoptere (Vieill., pi. 2, f. 4, le vieux ; 
f. 2, femelle et jeune. Roux, pi. A, Padulte; pi. b, le 
jeune); Cathartc alimoche (Temm.); Percnoptere d’Egypte 
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(Cuv.) ; Le Percnopt^re (Savig.) ; Vautour de Malle (Buff. , 
pi. enl. 427, le jeune) ; Vautour d’Egypte (Sonnini). 

Neophron percnopterus (Sav.,Vieill., Less., Swains.); 
Vultur percnopterus, leucocephalus et Jiiscus (Gmel. , 
Lath.) ; Catkartes percnopterus (Tcmm., Cuv., Riipp.); 
Vultiir Mgyptius (Briss.) 

Caporaccajo (Savi.) 

'N. V. s. — ^ciddazzu di passa. 

Celle esp^ce, originaire d’Afrique et tr^s- commune, 
I’ete, dans les Pyrenees, se trouve frequemment en 
Provence ainsi qu’eii Sicile, ou quclques couples nichent 
chaque annee. Un amateur de Messine en a plusieurs 
fois eleve des nichees qui ont parfaitement reussi. 

Genre GYPAETE' ( Temm. ) ; Gypaetus ( Storr. , 
Temm. , Swains.) ; Griffons ( Cuv.) ; Ph4:ne ( Sav. ) ; 
Famille des Vulturidees (Swains.). 

Gypaete BARBU (Tcmm.) ; Loemmergeyer ou Vautour 
des agneaux ( Cuv.) ; Gypaete des Alpes (Sonnini) ; 
Vautour barbu (Savig.); Vautour noir (Briss., pi. 4, 
le jeune); Vautour dore (Buff.); Pbenc des Alpes 
(Roux, pi. 5 bis. Vieill., pi. 3, f . 1 , Tadulte; f. 2, 
t^te du jeune). 

Gypdetiis harbatus (Temm., Cuv., Gould, pi. col., 
Swains.); Gypaetos barbatus (Storr., Riipp.); /^at/co 
barbatus etbarbarus (Gmel.); J^ultur barbatus et bar- 
barus (Lath.) ; Vulter aureus (Briss. , Gesner) ; Vultur 
leucocephalus^ Tadulte et Gj'paetus menalocephalus , ’ 
le jeune (Meyer); F'ultur niger^ le jeune (Lath., 
Gmel.); Phene ossifraga (Savig., Vieill.). 

uivoltojo barbato (Savi). 

N. V. s. — Aciddazzu barbatu. 
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€ctte esp6cc repandue, mais ea petit nombre, ea 
Abyssinie , dans la haulc Egyple el en Algdrie babile 
Ics montagnes elevees de la Sardaigne, les Pyrenees 
et le Tyrol. On en trouvc quelques-uns en Suisse, et 
des chasseurs m'ont indique Vunc des sommites qui 
entourent la vallee de Claris, pres le lac dc Wal- 
Icnstadt, comme le domicile habituel d’un couple dc 
gy pactes. Les sujets que j'ai obtenus dc Suisse ainsi 
que ccux que j’ai tus a Berne et a Geneve m’ont 
paru d’une taille plus forte que les cxemplaires pro- 
venant de Sardaigne ou des Pyrenees. 

Cette esp^ce parait avoir ele moms rare en Sicile 
du temps de Cupani qui en donne une fort bonne 
figure; mais aujourd'bui on ne cite aucun exemplc 
de capture recente. 

Xai observe dans plusieurs collections des gypaeles donl 
toutes les parties inferieures etaient quelqucfoisd’unblanc 
asscz pur; voici cc que me mandent a ce sujet M. Bruch , 
qui a ele h meme d’observer le gypaete et qui en a eleve 
un en captivite , ainsi quo M. le docleur Riippell de 
Francforl. « Les plumes blanches des parties inferieures 
» du gypaete, prises isolement, nc sont point une 
» indication de Page ni du sexe de Toiseau. Dans le 
3> premier age, dit M. Bruch, tout Pabdomen est de 
» coulcur foncee, mais les plumes palissenl bientot et 
3> surtout vers la premiere mue; elles deviennent quel- 
» quefois enti^rement blanches, a la inue qui prec^e 
V Pepoque a laquelle Poiseau doit revMir la robe 
» d'adulte , et immediatement apres la mue , le plumage 
» devient d’un beau roux orange. Cette derniere couleur 
s> palit aussi vers la mue et les parties inferieures 
3> redeviennent alors plus ou moins blanches, suivant 
» que la mue est plus ou moins complMc, plus ou 
» moins retardee par les maladie ou Petal de captivite. » 
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Genre FAUCON (Cuv., Temm.). 

I’’® Dfp^JSIOJV. — FAUCONS propremcnt diU; Fjlco (Linn., Cuv., 

Temm.)* Fam. dea FALComn^Es; s. f. des Falconindes (Swains.). 

Falcon pelerin (Temm.); Faucon ordinaire (Cuv.); 
Faucon commun (Vieill., pi. 13, f. 1 , Tadulte; f. 2, 
le jeune. Roux, pi. 29, le male adulte; pi. 30, le 
jeune. BufFon, pi. enl. 421, mMc adulte sous le nom 
de Faucon; pi. 430, femelle adulte sous le nom de 
Lanier; pi. 470, le jeune, sous le nom de Faucon 
sors; pi. 450, le vieux male; et pi. 469, le jeune mMe 
sous le nom de Faucon noir passager) ; Faucon sors 
(Encycl., pi. 198, f. 5). 

Falco peregrinus (Linn., Temm., Vieill, , Swains.); 
Falco communis (Cuv., Gmel., Savig.); Falco horno- 
tinus (Gmel,); Falco niger (Briss.); Falco barharus 
(Lath.); Falco abietinus (Beebst. , Naum.); Falco cor- 
nicum (Brebm , variete accidentelle a crane plus eleve) ; 
Falco monlanus siculus (Cupani). 

Falcone (Savi). 

N. V. s. — Albaneddu (Messine) ; Falcuni piddirinu 
(Palerme); Falcuni (Syracuse). 

C'est ordinairement dans les localites montueuses et 
boisees de la Sicile qu'habitc le faucon pelerin et il se 
trouve toute Tannee aux environs de Palerme. II n’est 
que de passage a Syracuse et a Messine et il y a pen 
d'annees, une variete ayant les parties inferleures d’un 
blanc presque uniforme a ete tuee aux environs de cette 
derni^re ville. 

Dans le catalogue italien de M. Luigbi Benoit, cet 
oiseau est indique sous le nom francais de faucon lanier ; 
mais il est evident que e'est une erreur, ainsi que le 
demontre le nom italien falcone que le m^me auteur 
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cite d’apres M. Savi , et que ce dernier n’applique qu'au 
Jalco peregrinus. 

Quelqucs naturallstes modernes, M. Delamotte d’ Ab- 
beville notammcnl , emelleul du doute sur Texistence du 
faucon lanier comme esp 6 cc distincte du pelerln. Je dois 
a j outer qu’a la vcrite , dans la plupart des collections 
j’ai vu des faucons pelerins ou gcrfauls jeunos etiquetcs 
sous le nom de Lanier , mais ces erreurs ne doivent pas 
faire obstacle a Texistence reelle des deux especes ; dies 
prouvent seulement que le lanier est rare et pcu connu. 
Voici ce que me marque M. Bruch, que j’ai deja eu 
occasion de citer. « L’an dernier j’avais encore des doutes' 
» sus I’existence du Jalco laniariusy parce que tous les 
» faucons que j’avais vus sous ce nom dans les collections 
» etaient des jeuncs islandicusy peregrinus ou peregri- 
•» no'ides sans en excepter I’exemplaire de la collection 
'» de Meyer qui se trouve actuellement a Francfort-sur- 
» Mein , et si MM. Nalterer et Tliienemann ne m’avaient 
» certifie 1 ’ existence du laniariiis , je I’aurais deja raye 
» de mon catalogue. Enfin I’an dernier j’ai ete assez 
> beureux pour recevoir un veritable falco laniarius 
» d’Europe et unc paire du pretendu lanier d’Afrique 
» que M. Lichtenstein a nomme Jalco tanypterus ; je 
'» puis done affirmer que le lanier est une esp^ce dis- 
» tincte. » M. Bruch ajoulc que dans beaucoup de 
collections en Autriche on trouve de vrais laniers. 


Hobebeau (Buff., pi. enl. A32. Cuv.); Faucon bobe- 
rcau (Temm.j. 

Falco suhhuteo (Linn., Lath., Temm., Vieill., Meyer, 
Gmel. , Swains. , Roux, pi. 33 j Encycl. , pi. 206, f. 1) ; 
Falco liirundinum, 'var (Brelim) 5 Accipiter fringil- 
larius tunesinus (Cupani). 
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Lodolajo (Savi) ; Falco harletta e ciamato, 

N. V. s. — Falcuni (Palerme) ; Albaneddu di passa 
(Messme). 

Cette esp^ce est commune en Sicile lors du passage 
qui s’effectue au printemps ; mais on en voit tr^is-peu a 
toute autre epoque. 


Emi^rillon (BufF., pi. enl. 468, jeune mMe. Cuv., Roux, 
pi. 31 et 32. Vieill. , pi. 15. . f. 1 , vieux; f. 2, jeune. 
Encycl. , pi. 206, f. 2) ; Faucon Emerillon (Temm.) ; Le 
Rochier (Bu6T. , pi. 437, Ic m^e adulte). 

Falco aosalon (Temm., Swains., North., Zool. pl. 25) ; 
Falco lithofalco et oesalon (Linn., Vieill., Briss., Lath.) ; 
Falco ccesius (Meyer.) ; Falco smerillus (Sa-vig.). 

Smeriglio (Savi) ; Sparviere smeriglio, 

N. V. s. — Cacciaventu di passa (Messine) ; Falcuni 
di rocca; Smidigghiu (Palerme). 

Cette esp^ce , si commune en France , ne se montre en 
Sicile qu’a Tepoque du passage de printemps ; encore n’en 
voit -on qti’un tr^s- petit nombre et presque jamais des 
sujets adultes. L'esp^ce est repandue en Egypte , selon 
M. RiippelL 

Cresserelle (Buff., pl. enl. 401, vieux m^e; pl. 471, 
jeune de Tannee) ; Faucon Cresserelle (Temm.) ; L’eper- 
vier des Alouettes (Briss.). 

Falco tinnuncuhis (Linn. , Lath. , Meyer. , Temm. , 
Savig. , Cuv. , Vieill., pl. 16, f. 1 et 2. Roux, pl. 39 et 
40. Swains.). 

Gheppio (Savi); Falco acertello o di tore. 

N, V. s. — Tistareddu, cristareddu (Palerme) ; Cac- 
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cia\>entu (Messinc) ; Ceniiuentu (Castrogiovanni) ; Cazza- 
venlii (Syracuse , Catanc). 

La cresserelle est au moins aussi commune on Sicilc 
qu’cn France. On la trouve dans les campagnes et dans 
les villes ou elle niche , soit sur dcs arbres , soit enlre dcs 
rochers, soit dans les crevasses de vieux murs ct de vieux 
edifices. 

Elle habile egalement TEgyple , la Nubie et I’Algerie. 


Cresserellette (Exped. de Morec , atlas, pi. 2, male 
adultc, et pi. 3, la femelle) ; Faucon Cresserellette (Temm., 
atlas du manuel, le mMe); Faucon Gresscriue (Vieill. , 
pi. 16, f. 3. Roux, pi. 41, male adulte). La petite Cres- 
serelle (Cuv.). 

FaJco tinnunculoides {^dX\,ar,^ Temm., Schintz); Falco 
tinnuncularius (Vieill., Roux) ; Falco cenchris (Frisch. , 
Naum., Cuv.); Falco gracilis (Less.); Falco naumanni 
(Fisch.) ; Falco xanthonjrx (Natter.) 

Falco grillajo (Savi); Falco di torre dtuerso, 

N. V. s. — Cacciaventu Jurasieri (Messine); Farcuni 
di Malta (Palerme). 

Cette jolie petite esp6ce de faucon , assez repandue en 
Moree el dans tout le nord de TAfrique , n'est que de 
passage accidentel en Dalmatie, en Italie et eii Sieile. 
Elle a ete trouvee dans cello derni^re contree aux di- 
verses epoques de I’annce , co qui prouve que son passage 
est irregulicr. J’en ai vu a Trieste un exemplaire recem- 
mcut lue pres de celte ville. Le passage de ce faucon est 
plus frequent a Malle et dans le sud de la Dalmatie* On 
m”*a annonce a Pise, ainsi que M. Canlraine I'a ecrit a 
M. Temminck , que bcaucoup de cresserellelles avaient 
ete obscrveos en Toscane dans Pete de 1827. 
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Un sujet de cette esp^ce a ete tue dans le departement 
du Calvados , pr^ de Falaisc , et se trouve dans la col- 
lection de M. de la Fresnaye. J’en ai rc 9 u, de rAlgerie , 
un sujet tue a Lacalle, au mois de decembre. 


Faucon eobez (Temm.); Faucon kober (Roux , pi. 34, 
le vieux male ; pi. 35, f. 4, male adnlte ; f. 2, t6te du 
jeune male ; pi. 36, jeune male passant a Tetat d’adulte. 
Vieill. , pi. 14, f. 2 , vieux male ; f. 3, t^te de la femelle) ; 
Cresserclle grise (Cuv.) ; Faucon a pieds rouges ou Kobev 
(Temm. , manuel, I®*" vol.); Le Kober (Sonnini, la fe- 
melle) ; variete singuliere du Hobereau (Buff. , pi . cnl. 43 i , 
mMe adulte). 

Falco rujipes (Beseke, Temm. , Vieill. , Bechst. , Meyer. , 
Cuv., Swain|.); Falco vesperLinus (Gmel., Lath.). 

Falco cvculo (Savi) ; Falco barletta piombina (I’a- 
dulte) ; Falco barletta mUchia.(\e jeune). 

N. V. s. — Albaneddu a causi russi (Messine); Falcu 
pahimbu (Palerme). 

Le passage de ce joli oiseau en Sicile est tr^>accidentel. 
Dans certaines annees, notamment en 1835, il s'y est 
montre en grand iiombre ct on a tue beaucoup d'adultes 
des deux sej^cs ainsi que des jeunes aux environs de 
Messine. 

Ce faucon est de passage habitucl snr la c6tc de G^nes , 
mais en petit nombre. On cite cn Provence un passage 
abundant qui a eu lieu en novembre 1821. 

On assure que le kobez niche quelquefois dans les 
for^ts des Hautes-Pyrenees et m^me sur des peupliers 
dans les prairies. Sa ponte est de quatre oeufs ayant beau- 
coup d'analogie avec ceux de la cresserclle. 
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II® DIVISION* — AIGLES (Temm., Cav.) j Falco (Linn., Temm.) ; 

Aqvila (Meyer., Swains.); Fam. des Falconid6es; s. f, des Aqni- 

line'cs (Sw.). 

Aigle royal (Buff., pi. enl, 410, la femelle ad. Temm.) ; 
Aigle commun et Aigle royal (Cuv.) ; Aigle commun (Buff., 
pi. enl. 409 , le jeune. Roux, pi. 6. Vieill., pi. 4, f. 1). 

falco Jiilvus (Linn., Temm.) ; Aquila fulva (Meyer) ; 
Aquila fulva et chrysaetos (Vieill.) ; Falco fulvus^ niger 
et melanaetos Fulvus canadensis (Gm., Lalli,); 

Aquila regia (Less.); Falco chrysaetos (Linn.); Id*y la 
femelle (Lath.) , Aquilo chrysaetos (Swains.). 

Aquila reale (Savi). 

N. V. s. — Arpa. 

Cet aigle , commun dans Touest et le nord de PEurope, 
se trouve frequemment en Suisse et en Sicile et rarement 
dans les P)rrenees. On le voit accidentellement dans le 
nord de la France, et il est de passage dans plusieurs 
departements du midi , notamment dans la Dr6me , les 
Hautes-Alpes , etc. 

L’aigle royal ne se trouve en Sicile que dans les lo- 
calites montueuses et boisees ou il niche, soit dans les 
crevasses des rochers escarpes , soit sur les vieux chines 
les plus eleves. En 1836 et en 1837, on en a decouvert 
plusieurs nichees dans le bois de Fiumedinisi , pr^s Mes- 
sine , ou cet aigle habile toute Tannee. Ces aires se compo- 
saient de branchages , de buchettes et de feuilles mortes. 
M. Luighi Benoit, de Messine, dont les observations m’ont 
ete d’un si grand secours, annonce que des chasseurs 
dignes de foi ont vu , dans la for6t precitee , un couple 
d'aigles royaux donnant la chasse aux petits mammifi&res 
de la mani^re suivante : Tun de ces oiseaux faisait une 
battue sur le terrain en agitant forlement ses ailes contre 
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les buissons et les herbages , tandis que Fautre se pla^ait 
ea embiiscade it une certaine distance et epiait tout ce 
qui allait paraltre. Un lapin ou un lievre venait-il k ^tre 
decouvert, Faigle fondait sur cette proie, Fenlevait et 
Favait bient6t partagee avec son compagnon. 

J’ai re 9 u Faigle royal de FAlgerie. 


Aigle criaro (Savig., Egypte, pi. 2, le jeune. Temm., 
Cuv.)j le petit Aigle (Buff. , Cuv.) ; Aigle tachete (Cuv.); 
Aigle plaintif (Vieill., pi. A, Roux^ pi. 7, le jeune m^e ; 
pi. 8 j la jeune femelle). 

Falco noevius (Linn., T^emm.^'y^quilancevia (Meyer, 
Sw.); Aquila planga (Vieill.) ; Falco macu/atu5 (Gmel., 
Lath.); Aquila melanaetos (Savig.); Aquila hifasciata 
(Brehm.); Aquila fusca (Briss. pi. 7); 

Aquila anatraja (Savi). 

N. V. s. — Tucco lossia. 

Get aigle , rare en France et m^me en Suisse , habite 
Ic centre de la Sicile ou il construit sur les arbres les 
plus eleves une aire composee de branchages , de feuilles 
et de haillons. 

Une nichee composee de deux aiglons fut decouverte 
gisant au milieu de squelettes de lapins et de reptiles; 
mais ce qui occasionna le plus grand elonnement , ce fut 
de trouver au-dcssous de cette grande aire sept nids de 
fringilla montana con tenant des oeufs et des pclits, ct 
que ces faibles conirostres n'avaient pas craint d’etablir 
dans le yoisinage d'un ennemi aussi redoutable. 

On trouve Faigle criard dans le nord de FAfrique. 

Cette esp^ce a ete tuee huit ou dix fois a ma connais- 
sancc dans le nord et Fest de la France. 
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-Aigle bonelli (Temin.); Aiglet queue barree.(Vicill.^ 
pi. 166, f. 4). 

Falco bonelli (Temm., pi. col. 288, fenaelle non 
aduUe); ^quila bonelli (Swains.); Aquila fasciata 
(Vieill.). 

N. V. s. — Ajuculaccia, 

Cette belle esp^ce se trouve dans le nord de TAfrique , 
en Sardaigne et en Gr^ce. Je ne oonnais que trois cap- 
tures de cet aigle en France quoique Ton pr^ende qu’il 
niche quclquefois sur des rochers escarpes du d^arle- 
ment des Boucbes-du-Rb6ne. II n’est pas rare en Sicile 
ou il niche sur Ics parties maccessibles des montagnes 
et non loin des lieux humides. Sa nourriture consiste en 
^iseaux aquatiques et, defaut , de pelits mammlfi^res. 
Son aire est cotnposee des m^mes elements que celle dcs 
autres aigles. La ponte est toujours de deux ceufs. 

M. le chevalier de la Marmora a donne, le premier, 
une description detaillee des differents ages de Taigle 
Bonelli et y a joint de belles figures dans les memoires 
de I’Academie royale des sciences de Turin, tome 37, 
p. 100 et suiv. 

Quelques naturalistes pretendent a tort que ce sont 
les tr^-vieux mMes et non les jeunes des deux sexes qui 
ont les parties inferieures d’un blanc pur avec plus ou 
moins de petites stries bruncs le long dcs baguettes. 


AIGLE PECHEUR (Car.); Falco (Lian. , Temm.); Aqvuu (Sw.); 

Malijbtvs (Savig.). 

P YG ARGUE (Cuv., Vicill.) ; L’orfraie (Cuv.); Aigle py- 
gargue (Temm.); Grand pygargue, le vieux, et orfraie 
ou grand aigle de mer, le jcune (BufT., pi. enl. 112, 
jeunc de Tannee ; pi. hi 3, jeune d’un h deux ans) ; 
Aigle de mer (Savig.). 
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Falco aJhicilla (Linn., Latb.^ ] jdqitUa albi--^ 

cilia (Sw. , Selby., pi. 3j; Vultur albicilla (Linn.); 
Falco albicaudus , ossifragns et malanaetos (Gmel.) ; 
Halketos (Vieill., pi. 5, fig. 1 et 2. Roux, pi. 
9 et 10); Halioetus iiisus (Savig., Less.); Pygargus 
et ossijraga (Alfirov.); Halioetos albicilla, orientalis , 
borealis^ islandicus et groenlandicus (Brebm., pi. 3). 

jdquila di mare (Savi). 

Cet aigle parait tr^s-rare sur les coles de Sicile et 
n’y a ete observe qu’unc seule fois a ma connaissance. 
II est aussi de passage sur les c6tes d'ltalie, d’Egypte 
et de Dalmatie. 

BALBUZARD (Cuv. , Temm.) ; Fjlco (Linn. , Temm.) ; Pjndion 

(Savig., Car., Sw.) ; Falco (Linn., Temm.); Fam. dea Falcoiudi^; 

a. f. dea Aqnilin^a (Sw.). 

Balbczabd (BuiF., pi. enl. kik. Guv.) ; Aigle balbuzard 
(Temm.) ; Balbuzard orfraie ( Less. ) ; Aigle de mer. 
Balbuzard d’Europe (Vicill., pi. 6, f. 1). 

Falco lialiaetus (Linn., Latb., Temm.); Pandion 
JluviatiUs (Savig., Vieill., Roux , pl.ll. Lafresu.); Pan- 
dion hcdiceetus (Swains.); Acfuila lialicustos (Briss.). 

Falco pescatore (Savi). 

N. V. s. — Cejalaru. 

Cette esp^c si repandue cu Europe et commune dans 
plusieurs contrees du nord-cst , ne se rencontre qu'assez 
rarement en Sicile et seulemcnt au printemps. On en 
tue quelques-uns a cetle epoque notamment aupr^ des 
petits lacs situes non loin du pbare de Mcssine. Le 
nom donne k cet oiseau par les Siciliens provicnt de 
la p^cbe qu'il fait de petits poissons vulgaircment eppcles 
Cefalo et dont abondcnt les eaux saumatrcs. Le Balbn- 
zard babite aussi TArabie , selon le doctcur Riippell. 
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CIKCA^TE (Yieill., Cav.); Aicls (Temm.); C/Ac^Fr{75(yieill.y Cav., 
Sw.); Fjlco (Lian., Lath. , Temin.)j Fam. des FAtconiDESs; s. 
des Aqoilindes (S>v.). 

Jean le blanc (Cuv., BufT., pi., enl., 413) j Aigle jean 
le blanc (Yieill. faune fr., pi. 6 ct gal. des ois., pi. 12. 
Roux, pi. 12). 

Falco hrachydactylus ( Wolf. , Tcmm. ) ; Circaetus 
gallicus (Vieill., Cuv., Less.) ; Pjrgargus (Briss.) ; Falco 
(Gmel., Lath.); Falco leucopsis (Bechst.); Falco 
longipes ^ le jeune ( Nils. ) ; Aqnila brachydactyla 
(Meyer); Circaetos gallicus (Bonap.). 

Biancone (Savi). 

N. V. s. — Aculaccia. 

Cette esp^ce jadis si commune en France et si rare 
aujourd'hui, est de passage regulier sur les c6tes de 
€r4nes et de Sardaigne , et seulement de passage acci- 
dentel en Sicile. Elle a ete observee cn Egypte et en 
Arable par M. le docteur Riippell. 


Ill® DIFISION. — AUTOUKS (Temm.); Fjlco (Linn., Temm.); 

Astvr (Bechst. , Briss. , Cay. , de Lafresa.) ; Djbdjuon (Savig.) ; 

Fam. des Falconid£es; s. f. des Accipitrinces (Sw.). 

Autour (Temm. , atlas du manucl, vieux male. Buff., 
pi. cnl. 418 , Tadulte ; pi. 461 et 423 , jeunes sous le nom 
d’ Autour sors) ; Autour ordinaire (Cuv.) ; Epervier-Autour 
(Vieill., pi. 18, f. 1 et 2. Roux^ pi. 45, adulte). 

Falco palumharius (Linn., Lath., Temm.^ Meyer.); 
Astwr (Briss. , Bechst , de Lafresn.); Aster 

palumharius (Swains.) ; SparAus palumharius (Vieill.) ; 
Doedalion palumharius (Savig. , Lesson.). 

Astore (Savi); Sparvihre da Colomhi ; Sparvihre 
terzuolo (le jeune). 
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N. V. s. — Spravirunt, JVibiit (Mcssine); Pirniciaru 
(Castrogiovanni). 

Celle esp^ce , rare cn Sicilc , y niche ncanmoins dans 
les for^ls elevees. On en tue quelquefois aux environs do 
Palerme, et on assure qu^ellc habile loule Pannee dans le 
bois de Fiumedinisi , pr^s Messine, ou ellc sc nourrit de 
pelils mammi(^res et d'oiseaux. 

L'autour se trouve en Egyple aussi bien que dans une 
grande parlie de TEurope. 


Epervier (Temm. Bn(T. , pi. enl. /|67, male adulte, 
sous le nom de Tiercelet hagard d’Epervier; pi. 412, 
une vieille femelle) ; Epervier commun (Ciiv. , Vieill. , 
pi. 17. Roux, pi. 42, male adultc ; pi. 43, jeunc dc 
Tannce ; pi. 44 , femelle adulte. Encyclop., pi. 205, f. 4). 

Falco nisus (Linn., Lath., Temm., Meyer) ; jiccipiter 
fringdlarius (Swains.); Sparvias nisus (Vieill., Roux); 
Dcedalion fringillarhts (Savig.); JVisus communis (Ca\»^ 
Less.) ; udccipiter nisus (Bonap.). 

Sparviere (Savi); Sparviere da fringuelli, 

N. V. s. — Spriveri (Cupani) ; Spraveri (Messine) ; 
Falchetlu (Castrogiovanni). 

Celle espece cst tres-commune en Sicile, a la double 
cpoque du passage, et on n'y a jamais observe Pespece 
ou race indiquec par plusieurs naturalistes sous le nom 
de Jalco nisus major. 

HIM. Becker et Meisner prelendent qu'en Suisse les 
deux csp^ces sont bien caraclerisees. M. Delahaye et 
M. Degland partagent cettc opinion , contredite par M. 
Schintz et M. Jules Delamolte. Jc suis porte k penser, 
avec ces demiers, que le grand epervier n’est autre qu’une 
vieille femelle de Pesp^ce commune, et je suis demeurJ 
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dans ceUc opinion , meme apres avoir vu une femelle du 
nisus major dans le cabinet de M. Degland*, a Lille. 

M. Zalind , preparaleur du museum , a Berne , ayant 
examine avec soin un grand nombre d’eperviers , m’a as- 
sure n’avoir jamais pu distinguer les deux especes signa- 
lees. Eufin , M. Ilolandre, mon predecesseur dans la di- 
rection clu cabinet de zoologie de la ville de Melz , ayant 
ouvert boaucoup d’eperviers d’assez grande taille, n’a 
jamais reconnu que des femellcs plus ou moins adultes. 

11 cst probable que les Jalco nisus major ^ si rares jus- 
qu’a ce jour, quoique I’attenlion de tous les ornithologistes 
modernes ait ete appelee a leur egard , sont des sujets de 
I’espece commune, ayant eprouvc, commc celui de la 
collection de M. Degland , quelque alteration , soil par le 
climat, soit par la nourriture, soit par des maladies , ainsi 
que cela a' lieu dans plusieurs especes. 

L’epervier se trouve en Egypte et en Algerie, d’ou j’ai 
regu des cxemplaires tues au mois de fevrier, dans les 
olivicrs , au pied des montagnes ; ils ne different pas des 
notres. 


IV® DIVISION. — Genre MILAN (Temm., Cuv.) j Bliirvs (Beebst., 

Cuv., Sw.); Falco (Linn., Temtn.); Fam. des Falcorid^es^ s. f. 

des Buleonine'es (Sw.). 

Milan royal (Buff., pi. enl. 422. Temm.); Milan com- 
mun (Cut.). 

Falco Milous (Linn., Lath., Temm., Meyer); Milvus 
regalis (Vicill. , pi. 7. Briss. , Roux, pi. 26 et 27. Nils. , 
Swains.); Falco austriacus y le jeune (Gmel. , Lath.); 
Mihus ictinus (Savig.); Mihus vuJgoj'is (Riipp.). 

Nihbio reale (Savi). 

N. V. s. — Nigghiii (Messine) ; Miluini (Catane) ; Miiila 
(Palerme). 
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€et oiseau niche sur les arbres les plus eleves des forets 
dc la Sidle. On le trouve dans toutes les localites et dans 
toutes les saisons. Habile aussi TEgypte et TAlgerie. 


Milan noir ou Etolien (Temm.) ; Milan noir (Cuv. , 
Buff., Savig. , pi. 3, f. i); Milan Etolien (Vicill. , pi. 7, 
f. 2. Roux , pi. 28). 

Fdlco Ater (Linn., Gm. , Brebm. , Meyer, Naum., 
pi. 3i. Lalb.); Falco fusco nier (Meyer); Falco cegyp- 
tilts (Gmel.); MiJvus celolius (Savig. , Vieill., Swains.), 

Nibbio nero (Savi). 

N. V. s. — Nigghiii di passa; Nigghiii niuru. 

Ce milan , repandu dans le nord de I’Afrique , est pen 
commun en Sicilc ; neaumoins on en voit assez souvent 
dans rinterieur de Tile et un sujet a ele tue en avril 1834 
pres Messine. 


V« DIVISION. — Genre ELATION (Temm.); Elahvs (Savig., 

Sw.) ; Falco (Linn. , Temm.) ; Fam. des FALComoEES ; a . f. des 

Cymindinees (Swains.). 

Elamon blac (Temm.); Le Blac (Cuv., Levaill., ois. 
d’Afr. , t. 1 , pi. 36 , Tadulte ; pi. 57, le jeune) ; Le Cou- 
byeb (Savig.) ; Elanoide Blac (Vieill. , Audouin). 

Falco melanopterus (Lath., Temm., Baud.); Elanus 
melanopterus (Swains.) ; Elanus coesius (Savig., Egypte, 
pi. 2 , f. 2) ; Falco /Egyptius ater (Gmel.) ; Elano'ides 
coesius (Vicill. , Levaill.). 

Cette espece, que j’ai recue de TAlgerie et qui est 
commune en Egypte , est de passage en Sidle , nolamment 
a. rautomne. On I’a aussi observec frequemment en Es- 
pagne, en France , en Dalmatic et dans plusieurs autres 
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parties dc TEurope. Deux exemplaires ont ete tues en 
Plandre et en Picardie. 


VI® DIVISION* — Genre BUSE (Temm.); Bcteo (Bechsl. , Sw.); 

Fjlco (Linn. ^ Temm.) * Fam. des FiLCOHiDiiEs j a . f. des Bateo- 

ninccs (S^.). 

Buse commune (Cuv. , Temm.) ; La Base (Buff., pi. enl. 
419) ; Buse a poitrine barree et Buse changeante(Vieill., 
pi. 8. Roux, pi. 20, 21 et 22); Aigle de Gottingue 
(Sonninl). 

Falco buteo (Linn., Temm.) ; Buteo vulgaris (Swains., 
North, zool., pi. 27); Buteo fasciatus et Buteo mon- 
*.anus (Vieill.); Falco variegatus^ albidus y glaucopis , 
versicolor; varietes (Grael.). 

Falco Cappons (Savi). 

N. V. s. — Falcunazzu. 

Peu d’esp^ces varient autant que la buse et ont donne 
lieu k une si grande divergence d’opinions entre les ornitho- 
logistes modernes. Contrairement a Vieillot, M. Temminck, 
comme Cuvier et autres , ue forme qu'une espece de la 
msc changeante et de la buse commune ou a poitrine 
larree. J’ai adopte cet avis avec une enti^re conviction , 
;ar apr^s avoir visite les principalcs collections ornitho- 
ogiques de la France, de ITtalie, de TAllemagne, de la 
iuisse, de TAngleterre, dela Uollande et de la Belgique^ 
e me suis trouve a m6me d’examiner des series de sujets 
brmant le passage insensible des deux pretendues esp^ces 
•ntre elles, et je suis demeure convaincu que les diffe- 
ences observees ne proviennent que de Tagc , de la mue 
periodique plus ou moins halive , scion le climat , et enfin 
de quelques maladies. On ne voit gu^res de buses en Sicile 
qu‘'a Fepoquc des passages , et le petit nombre de sujets 
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qu’on tue a ces epoques , joint au defaut de collections 
rornilliologie , n’a pas permis de s’assurer si Toiseau dont 
VI. Savi forme une esp^ce sous le nom de falco pojana, 
e m^lek labusc commune en Sicile. Aureste, Texistence 
le cette nouvelle esp^ce est encore douteuse , au moins 
n Europe : Ics marchands de Paris vendent bien , sous le 
lom de pojana ou buse du Portugal , unc buse differente, 
il est vrai, de la buse ordinaire; mais on assure qu’elle 
cst exotique et qu’elle provient d’Egypte ; et d’ailleurs 
elle ne ressemble point au falco pojana des collections 
d’llalie, qui pourraient bien n’^tre que des jeunes buses 
ordinaires. 

Voici ce que me dit a ce sujet, le cel^bre directeur 
du museum de Francforl-sur-Mein , le docteur Ruppell ; 
« J’ai recu de M. Savi, lui-m^me, une buteo pojana et 

j’ai reconnu que c’etait le m^mc oiseau que cclui que 

> I'avais rapporte d’Abyssinie , et que j’ai nomme huteo 
3> sag'iie/a dans ma Faune abyssinienne. Depuis , j’ai sup- 
s' prime cette description, m'etant apercu de Tidentite 
» de cet oiseau avec I’esp^ce du professcur de Pise. La 
s> buse pojana a constamment les ailes de pres de quatre 
» centimetres plus longues que la buse commune , et les 
^ pieds tant soil peu plus faibles. J'ai parfois observe aux 
S' environs de Francfort des buses ayant exacteraent le 
s> m6me plumage, mais jc n'attacbe point dSmportance 

> a ces legeres varietes. s' 

BOMDREE (Cav.) ; Bvsb BoBORis (Temm.) ; Pbr^is (Cut., Swain§.) ; 

Fjuo (Linn., Temm.); Fam. des FALComotEs; s. f. des Buleo— 

ninees (Swains.). 

Bondree (Biiflr., pi. ctal. 420, un jeune de Tannee); 
Bondree commune (Cuv.) ; Buse bondree ( Temm. , 
Vieill. pi. 9. Roux, pi. 23, femelle adulte , pi. 24 
le jeune de Tannee. 
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Falco apivorus (Linn., Lath., Temm.); Pernis api- 
vorus (Briss. , Vieill.) ; Pernis communis (Less.) ; Buteo 
apiuorus (Briss., Vieill.); Pernis apium et vesparum 
'Brehni.) ; Falco poliorinchos (Bechst.). 

Falco picchiajuolo (Sa-yi). 

N. V. s. — uirpeggliia di passa, 

Peu d’especes •varient autant que la bondree suivant 
e sexe et Tage. C’est principalement au passage de 
printemps que Ton en voit quelques-unes en Sicile , et 
yi, Luighi Benoit en a tue pres de Messine un m^e 
adulte ainsi qu’un jeune de Tannee. Observee par 
M. Biippell en Egyple et en Arabic. 


Vila DinSION. — Genre BUSARD (Temm., Cuv.) ; Circus 
(Bechst., Gav. , Sw.); Falco (Linn., Temm.); Fam. des Falco— 
niD^Es; 8. f. des Bnteoninees (Sw.). 

Busard saint-martin (Temm.); Oiseau Saint-Martin 
(Buff. pi. enl. 4b9, I’adulte, pi. kkZ ^ la jeune femelle; 
et pi. ^80, le jeune male, sous le nom de Soubuse) ; 
Busard soubuse (Vieill., pi. 11. Roux, pi. 16 et 17); 
. Faucon a collier (Briss.); Busard grenouillard (Vaill.) ; 
Busard roux (Vieill., ois. d’Amer. sept. vol. 1 , pi. 9). 

Falco cyaneus (Temm., Montagu., Meyer, Gmel.) ; 
Circus cyaneus (Swains.); Circus gallinarius 
Savig., Vieill.); Falco hohemicus , albicans , griseus , 
montanus y hudsonius et Buffbnii (Gmel.) ; Falco py- 
gnrgus (Gmel., Lath.); Falco rubiginosus et ranioorus 
(Lath.); Strigipes (Bonap.) ; Falco strigiceps 

(Nilss.). 

uilbanedda reale (Savi) ; Falco albanedda ; Falco 
con il collar e. 
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N. V. s. — Alhaneddii jancu, 

Ce busard est asscz commun cn Sicilc lors du passage 
qni s’cAectue au prinlenips j Ton en prend alors sou vent 
pres de Mcssine dans les filets que tendent Ics oiseleurs 
le long de la plage. Cette espece ne se trouve pas en 
Sicile dans les autres saisons , quoiqu’elle soit repandue 
en Egyptc. J’en ai reeu de TAlgerie un exemplaire tue 
au mois de fevrier dans la province de Bone. 


Busard montagu (Temm. , Vielll., pi. i2. Roux, pi. 
18 le male, pi. 19, le jeune)j Busard cendre (Cuv.). 

Falco cineraceus (Montagu., Temm.); Circus mon- 
tagui (Vieill.jSw.) ; Falco cineraceus (Meyer); 

Strigiceps cineraceus (Bonap.). 

Alhanella piccoila (Savl). 

N. V. s. — Albaneddu raru (B.). 

Cc busard si commun en Hollande et qui niche 
souvent sur les c6tes de Normandie, dans les champs 
plantcs d’ajonc marin (ulex europoeus^^ se trouve en 
Sicile dans les environs de Catane et de Syracuse. 

11 parait tr^s-rare dans les environs de Messine, ou 
Ton n’a tue que de jcuncs sujets; mais je pense qu’il 
a ete confondu avec le Busard Saint-Martin et que 
mieux observe on le trouvera repandu dans beaucoup 
dc localites dans jlesquelles il etait inconnu jusqu'a ce 
moment. Ce busard se trouve frequemment en Bretagne , 
scion M. Sganzin*,’et on I’y voit dans tons les ages et 
dans toutes les saisons. J*cn ai rc^u plusieurs exem- 
plaires de la province de B6ne ou il parait assez 
commun. 
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Bl'Saed blafabd (Temm.); Busard p^e (Degland). 

Falco pallidas (Sykes, Gould, Temm.) ; Circus 
pallidas ; Circus cinereus (Bonap.). 

Cette espece long-temps confondue avec le busard 
Saint'Martin est commune en Espagne ct de passage 
accideotcl en Sicile , en Italic , en Dalmatic , en France 
et en Allemagne. 

Bl'Sabd habpaye ou de mabais (Temm.) ; Busard de 
marais ct la harpaye (Vieill., pi. 10 , f. 1 et 2. Roux, 
pi. 15, jeune d'un a deux ans , pi. 14, Tadulte, et pi. 
15 jeune d’un an); La barpayc ( Cuv., Savig., Buff., 
pi. enl. 460); Busard dc marais (Buff. pi. enl. 424, 
jeune d'un an); Le Busard (Savig.) ; Busard roux (Briss.). 

Falco rufus (Linn., Temm., Lath., Meyer, Naum., 
pi. 37, la vieille femelle, pi. 38 , f. 1 , jeune male , f. 2, 
jeune femelle); Circus rufus (Briss.); Falco cerugi-~ 
nosus (Lath., Gmel.); Falco arundinaceus (Bechst.); 
Circus palustris (Briss.) ; Circus ntjlts et ceruginosus 
(Savig., Vieill., Less.); Circus ceruginosus 

Falco di pulude (Savi) ; Falco castagnolo. 

N. V. s. — Lagornia (Cupani); Arpegghia (Messine); 
Arpia (Syracuse) ; Culoccia (Catane). 

Ce busard repandu dans le nord de I'Afrique , habite 
en Sicile toute I'annee dans les marais de Lentini, aux 
environs de Catane, ainsi qu'entre le flenvc Anapus et 
la riviere de Cyane. D y niche regulierement , et les 
jcunes ne s'eloignent gueres d'une localite qui leur 
offre une nourriture abondante; aussi la harpaye est- 
elle tr^-commune en Sicile pendant toute Tannee. Les 
jeuues porphjrrions et les autres especes dont abondent 
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les marais de Catane, n’ont pas dc plus cruel ennemi 
que ce busard. Les naturalistes sent en dissidence com- 
plete sur le point de savoir si la harpaye et le busard 
des marais forment deux esp^ces distinctes, ainsi que 
le pretendent notamment Buffon, Savigny, Vieillot et 
Lesson. 

S’il m’est permis de formuler ici une opinion sur 
une question qui divise nos plus savants ornithologistes , 
je n’hesite pas a declarer qu^apr^s avoir visite la belle 
collection du museum de Leyde et la plupart de celles 
de TEurope , j'ai partage Tavis de M. Temminck qui 
ne forme qu’une seule esp^ce de la harpaye et du 
busard de marais. 

Si la harpaye est le vieux male , comme Paffirme 
le savant directeur du museum des Pays-Bas, cela 
explique comment les deux pretendues esp^ces vivent 
en commun en Sicile et pourquoi la harpaye est plus 
rare que le busard de marais dans toute TEurope. 

Voici, en outre , ce que me marque M. Bruch, au sujet 
de ces deux pretendues esp^ces : « Falco ceruginosus 
est , ^ n’en point douter, le jeune de Falco rufus. Get 
> oiseau se trouve assez frequemment sur le vieux 
Rhin six lieues de Mayence , et j'en ai deja obtenu 
» un tr^s-grand nombre. Les vieux males ont ordinal- 
» rement les parties inferieures tres-blanches ; neanmoins 
2 > j’en poss^de un qui est presque tout noir, et j’en ai 
'» aussi obtenu des jeunes pris au nid; je mVstimerais 
'» heureux, ajonte en terminant cet honorable natu- 
'» raliste ^ si jc connaissais les autres esp^ces aussi bien 
3> que celle-la. > 
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V RAPACES NOCTURNES. 

CHOL’ETTES ; Stbix (Lmn. , Cuv. , Temtn.) ; Fam. 
des Strigidees (Swains.). 

DinSION I. — CHOUETTES propremeat dites (Temm.); Stux 
t (Savig. , Cuv. , Svr.). 

Effraie ou Fresaie (Buff. ^ pl» eol. 440 et 474. Giiv.}; 
Chouelle effraie (Tetnm. , VieilL , pi. 22 , f. 1. Roux, pi. 
54, Taduhe, et pi. 55^ Ic jeuue au nid. Encycl., pi. 200, 
f. 4). 

Strix Jlammea (Linn. , Temm. , Cuv. , Less. , Vieill. , 
Lath. , Naum. , Swains., Selby, pi. 124)j Bubo siculus 
,(Cupani). 

Barhagianni (Sa\i) ; Alloco comnne e bianco, 

N. y* s. — p^armjanni (Messine) ; Striula (Messiae) ; 
Piula (CatanC, Syracuse). 

€'est la chouette la plus commtme en Sicile ; on en 
vdit dans toils les clochers, dans tous les tieux edifices 
et dans toules les campagnes , ou son cri ou plut6t son 
ronflement se fait souvent entendre de loin. 


CHAT-HtJAHT (Cuv.); SrixioM (Savig., Cuv.) j Stux (Linn., 

Temm.). 

Hclottb (Buff. , pi. enl. 441, Tadulte, et pi. 437, une 
femelle ou un jeune sous le nom de Chat-Huant. Roux, 
pi. 50, le male; pi. 51, la femelle, et pi. 52, le Ir^s- 
jeune. Encycl. , pi. 209, f. 3, et f. 1, sous le nom de 
Chat-Huant , la femelle) ; Chouette Hulotte (Temm.) ; 
Chouette des bois , Chat-Huant , Hulotte (Cuv.) ; Chouette 
Chat-Huant (Vieill. , pi. 21, f. 1, le vieux mUe , et f. 2, 
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la femelle on le jeuae mak sous k uom de Ghouette 
Hulotte), 

Strix aluco (Linn. , Temm. , Naum. , Swaiqs. , VieiU. ^ 
la femelle adulte); Strix stridula (Vieill., k Yieux .m^e); 
Syrnium ululans (Savig.). 

Giijo sehatico (Savi). 

N. V. s. — Cucca di passa (MessineJ ; Fuanu (Catane , 
Syracuse). 

Cette esp^ce habile ks loeaUtea moutueuses .ct boLsees 
el dle ue paralt presque jamais eu pkine^ Plusieurs nichees 
de hulotte out ete- eleyees av.ee soin , et Toju a pu se 
couvaiucre que Yieillot et Buffon etaient dans Terreur 
en faisaut deux especes distinctes du male adulte et de 
la femelle ou du jcune m^e. 

J'cA ai recu des exemplaires de l!Algerie. 


CHEY^CBE (Cuv., Stbix (Linn., Temm.); Nocjvj (Savig., 

Cnv.), 

ChevI^e (Savig. , Vieill. , pi. 4 , f. 2. Roux , pi. il>3) ; 
Chev^che ou petite Ghouette (Buff., pi. enl. 439); Che- 
v^che commune (Guv.). 

Strix passerina (Temm., Less., Vieill., Lath., Gmel., 
sed non Linnoei) ; Strix nudipes (Nilsson) ; Strix noctua 
(Retz) : Noctua minor (Briss.) ; Noctua glaux (Savig. , 
.atlas d'Egypte); noctua (Bonap.); Noctua pas’- 

serin a (Swains.). 

Civetta (Savi). 

N. V. s. — ^ Cucca. 

Cette chouette est tr^-commune en Sicilc, et on la 
trouve , comme dans plusieurs parties de PEurope et en 
Egypte, non-seukment dans les campagnes, mais meme 
dans les villes ou elk habitc ks vieux edifices. 
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JPai re^u de G^nes une chev^che que j'avais d’abord 
regardee comme la chev^clie meridioDale de Risso ; mais 
un examen plus altentif m’a demontre que ce n’etait 
qu’une leg^re variete ct un sujct encore jeune. Je suis_ 
porte a croire qu'il en est de ra^me de la chev^che de 
Rissc , car elle n’a jamais ete retrouvee sur les c6les de 
G6nes et de Provence. 


DIF’ISION II. — HfBOUS (Temm.); 6Vit/x (Linn., Temm.); Otvs 

(Cuv. , Swains.) ; Fam. des Stsigioebs (Sw.). 

Hibou bbacuyote (Temm.) ; Chouelte on grande Che- 
v^che (BufT.j ; Cliouette caspienne et Due k courtes 
orcilles (Sonnini , edit, de Buff.) ; Chouettes k aigrettes 
courtes (Vieill. , pi. 20, f. 3. Roux, pi. ^9, le male). 

Strix hrachyoios (Lath. , Temm. , Vieill. , Naum. , 
Meyer); Strix ulula (Gmel. , Eucycl. , pi. 210, f. 4); 
Strix brachjrura (Nilsson) ; Otus brachjotos (Swains.). 

uilloeco di palude (Savi). 

N. V. s. — Orva (Palermo, Messine); Leu (Fiumedi- 
nisi). 

Ce hibou est Ir^-commun Tete dans les for^ts nion- 
tueuses de la Sicile. L’hiver il descend en plaine et babite 
les lieux marecageux ou il trouve une nourriture abon- 
dante. Il fait quelquefois entendre son cri monotone 
pendant le jour. Le hibou braebyote babite aussi le nord 
de I’Afrique. 


Hibou moien-duc (Temm.); Moyen-Duc ou Hibou 
(Buff. , pi. enl. 29) ^ Hibou commun ou Moyen-Duc 
(Cuv.); Cbouette-Dnc (Vieill., pl. 49, C 2. Roux, pi. 47, 
I'adulte. Eucycl. , pl. 206). 

Strix otus (Linn. , Latb. , Temm. , Naum. , Vieill. , 
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Lesson) ; Otus communis (Lesson) ; Bubo otus (Savig.) ; 
Otus europceus (Swains., Selby, pi. 120). 

AUocco (Savi). 

N. Y. s. — Gufu (Castrogiovanni) ; Fuganu (Palerme , 
Messine). 

Le bibou moyen-duc est commun en Sidle dans les 
grandes for^ts et dans les localites montueuses. On le 
voit rarement dans les plaines. 

Hibou ascalaphe (Temm.) ; Hibou ^ buppes courtes 
ou ascalapbe (Yieill.) ; Hibou Ascalapbe ou d'Egypte 
(Audouin , atlas d'Egypte) ; Hibou d'Egypte (Savig. , atlas 
d'*Egypte, pi. 5, f. 2); Grand Hibou a buppes courtes 
(Cuv.) ; Hibou i buppes courtes (Temm., pi. col. 57). 

Strix ascalaphus (Audouin, atlas d'Egypte. Temm.); 
Strix ascedaphos (Vieill.) ; Bubo ascalaphus (Savig. , 
Egypte) ; Otus ascalaphus (Cuv. , Swains.). 

N. V. s. — Cucca fur aster a* 

Ce bibou , qui est originaire d’Egyple et que Ton ren- 
contre quelquefois en Sardaigne , visile aussi trfe-aedden- 
tellement le midi de la Sicile. 

SeloQ Pennant (British zool. , pi. 8 , n** 3) , cet oiseau 
aurait ete tue en Ecosse ; neanmoins il faut avouer que 
cela parait peu probable , ainsi que le fait observer M* de 
Lafresnaye (Diet, d'hist. natur.). 


DUG (Cnv.); BUBO (Cut.); Strix (Lidd., Temm.); Asio (Swains.); 
Fam. des STaiciniiES (Sw.). 

Gband-Duc (Guv. , Vieill. , pi. 19, f. 1. Roux , pi. 46) ; 
Hibou Grand-Due (Temm.). 

Strix bubo (Linn. , Cuv. , Temm. , Lath. , Vieill. , 
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Roux) ; Bubo europasus (Lesson , Encyd., pi. 206 j L 3) ; 
Asio bubo (Swains.). 

Gujb reale (Savi). 

N. V. s. — Cuccuni (Palermo, Messine) ; Fjianu (Catane, 
Syracuse) j Acidazzu di notti (Gastrogiovanui). 

Cel olseau' se troupe fre^uemment en Sidle dans les 
for^ts les plus sombres ou dans les localites deseries et 
sauvages. Durant le jour, il demeure cache dans les 
groltes et dans les trous des rochers ou des vieux arbres , 
dont il ne sort que le soir pour donner la cbasse aux 
oiseaux et aux mammif^res. 

Le grand-due est plein de force et de courage. Les 
cbiens de M. Luiglii Benoit sc trouvant a la cbasse , atta- 
qu^rent un grand-due qu’ils avaient surpris dans un trou ; 
mais cet oiseau se defendit si Tailktument unguibus et 
rostro , qu'il fit plusieurs blessures aux chieos qui n’os^ 
rent plus sVn approeber. 


SCOPS (CuT.)^ Scops (Savig. , Car., Sw.) ; SrMtx (Lina., Temm.). 

Scops ou Petit-Due (Buff. , pi. cnl. 456); Hibou Scops 
(Temm.); Chouette Scops (Vieill. , pi. 20, f. 1. Roux, 
pi. 48, Padulte. Encycl., pi. 207, f. 4, sous le nom de 
Due rouge) ; Due zorca fSonn. , edit. Buff.) ; Petil-Duc 
(Savig.); Scops (Guv.). 

Stric rcoy!;r(Linn.,Temm., Guv. , Gmel., Lath., Vieill., 
Lesson) ; Scops ephialtes (Sav.); Scoff s europceus (Less.); 
Sh'ix zorca et carniolica (Gmel.) ; Scops zorca (Swains.). 
Assiolo (Savi). 

N. V. s. — Scupiu (Messine) ; Cucca di rocca (Messine) ; 
Jacobii (Palerme); Jacobi\ Chiodu (Catane); Cucca di 
roccaru (Syracuse). 

G'est la scule cspece irentre les rapaces nocturnes de 
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la Sicilc qui emigre chaque annee a Tautomne. Au prin- 
temps , pendant la nuit , ellc fait entendre dans Ics cam- 
pagnes son cri monotone chiou , chiou. M. Luighi Benoit 
pretend que le scops ne se nourrit que d’insectes ; nean- 
moins, il est certain ^ ainsi que fai eu IWcasion de Pob-. 
server en dissequant un de ccs oiseaux , qu’ii se nourrit 
aussi de souris , de musaraignes et probablement d'autres 
petits mammif^rcs et de batracicns. Le scops niche ha- 
biluellemcnt , en Sidle et en Italie, dans des trous d'arbres, 
et les jeunes sont converts d'un duvert brun. 

Lc scops cst assez commun en France , dans les Pyre- 
nees surtout, et Ton pretend qu’il, nicbe dans les for^ts 
du Jura et dans les Vosges , quoiqu’il y soit fort rare. II 
a egalement ete observe en Bretagne par M. Sganzin. 

Le scops est signale par M. Lesauvage comme de pas- 
sage en Normandie , et quelques jeunes sujets ayant ete 
tues il y a peu d'annees a Falaise , M. de Lafresnaye pensa 
qu'ils provcnaient d'une nicbee qui avait eu lieu dans cette 
localite. 

Get oiseau babite I’Abyssinie et le nord de I’Afiique. 
Ten ai rc9u de I'Algerie un exemplairc tue a Lacalle , 
ct beaucoup plus roux que ceux d'Europe dans les divers 
ages. 
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ORDRE II. 

PASSEREAUX (Cuv.) ; Insessores (Swains.). 


Tbibu I. DENTIR08TRES (Cut.). 

Gette tribu correspond a I’ordre des insectivores de 
M. Tcmminck , a Texception des trois genres ci-apr^ : 
Pjrrhocorax , Pastor et Oriolus, qui font partie des 
omnivores de ce dernier naturaliste. 


Genre PIE-GRiiCHE (Cuv.) ; Lavivs (Linn., Temm.)'; 
Fam. des Laniad^es; s. f. des Lanianees (Swains, et de 
Lafresnaye). 

Pie-GriEche GRiSE (BufT., pi. enl. 445. Temm., Yieill., 
pi. 64, f. 1. Roux, pi. 152. Encycl., pi. 471, f. 3); Pie- 
Gri^che commune (Cuv.). 

Lanius excuhitor (Linn., Temm., Cuv., Vieill., Roux, 
Naum.) ; Lanius cinereus (Briss.) ; Lanius major (Cu- 
pani). 

jiverla maggiore (Savi) ; Velia cineria. 

N. v. s. — Gargana* 

Cette esp^ce sc trouve assez frequemment aux environs 
de Palermo et je Pai observee pr^ de Syracuse j toutefois 
elle est tr^>rare aux environs de Messine^ selon M. Liugbi 
Benoit, qui la croit sculement dc passage en Sicile ou 
elle babite les bois et frequente aussi les jardins. Ayant 
observe cette esp^ce au mois d'aout, cn Sicile, je pense 
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qu’elle y niche, ainsi que la pie-gri^che rousse et I’e- 
corcheur. 

Pie-Grieciie meridionale (Temm. , Roux, pi. 153, 
le msJe). 

Lanius meridionalis (Temm. , Cuv. , Roux), 

Averla forestiera (Savi). 

Cette espece , origiaaire d’Afriquc , qui se Irouve encore 
assez frequemment en Provence , dans le Languedoc , et 
qui est sedentaire dans quelques parties de TEspagne.et 
de ritalie, ne paralt en Sicile qu'accidentellement. 

La pie-grieche meridionale differe essentiellement de 
la pie-gri^che boreale , figuree dans la Faune fran 9 aise de 
Vieillot, pi. 65, f. 1, ainsi que le fait observer tr^-ju- 
dicieusement M. Temminck, manuel, t. 5. 

On trouve communement , en Algerie , une pie-gri^che 
qui ne differe de la meridionale d’Europe ^que par le 
defaut de bande sourcili^re blanche et par une teinte 
grise , sur les parties inferieures , au lieu de la teinte 
vineuse. 


PiK-GRikcHE A POiTRiNE ROSE (Temm.); Pie-Grieche 
dltalie (Buff. , pi. enl. 32 , f. 1) ; Petite Pie-Grieche dite 
d'ltalie (Cuv.) ; .Pie-Grieche a front noir ,(Vieill., pi. 64, 
f. 2, adulte, et f. 3, t^tc du jeune). 

Lanius minor (Linn. , Temm., Cuv.-, Vieill. , Roux , 
pi. 134 , f. 1 et 2) ; Lanius italicus (Lath.) ; Lanius ex- 
cubitor minor (Gmel. , Cuv.). 

Averla cenerina (Savi) ; F elia generia mezzana. 

* 

N. V. s, — Tistazza (Messine) ; Testa grossa (Cupani). 

Cette espece , assez rare aux environs de Messine , se 
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trouve fiequemment dans le resle de la Sicilc. Elle est 
bcaucoup plus commune en Italie. 


PiE“Gri<£Che RorssE (BufT. , pi. enl. 9, f. 2, lemale, 
'ct non la pi. 3i, f. d, qui est le Lanius colliirio. Temm., 
Vieill. , pi. 65 , f. 2 , le male ; f. 3 , t^le du jeune. Roux , 
pi. 457, niMe adulte, ct pi. 158, femelle adulte. Cuv.). 

Lanius rufus (Briss. , Temm., Naum. , Retz) ; Lanius 
rutilus (Vieill. , Roux, Lath.); Lanius pomeranus y col- 
hirio rufus (Gmcl.). 

jiverla capirossa (Savi) ; ?lia maggiore col capo 
rosso. 

N. V. s. — Testa rossa, Fadulte ; Pappajaddiscuy le 
jeune (Messine). 

Cette pie-gri^che n'est pas sedentaire cn Sicile ou elle 
arrive au mois d'avril. Apres le mois de septembre, on 
n'en voit plus aucune quoiqu'clle soit tr^-commune dans 
les campagnes pendant la belle saison. Elle a Thabitude 
de se percber sur la cime des arbres les plus eleves , et 
construit , sur les branches des arbres ou des buissons , 
un nid qu'elle tisse avec des racines de pelites plantes 
herbacees , odoriferantes , cn ayant soin de le gamir int^ 
rieurement de coton. La ponte s’eleve jusqu'^ sept oeufs, 

M. Ledoux m’annonce que celte pie-gri^che n’est pas 
commune dans la province de Bone. 


PiE-GRifecHE ECORCHEUR (Buff. , pi. enl. 31, f. 2, le 
male , et f. 1,1a femelle , sous le faux nom de Pie-Gri^cbe 
rousse, femelle. Temm., Vieill., pi. 66, f. 1, le male ; 
f. 2, femelle ; f. 5, l^le du jeune. Roux, pi. 155, male ; 
pi. 156, femelle); Ecorcbcur (Cuv.). 
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Lanius collurio (Briss., Temm., Dianuel , 1. 1. Lesson , 
Gmel. , Naum. , Vieill. , Roux, Retz); Lanius spini tor-’ 
guens (Bechst.) ; Lanius colluris (Temm. , manuel , t. 3 
et 4). 

Averla piccola (Savi); Velia rossa minor, 

N. V. s. — Tistazza nica, 

Cette pie-gri^che arrive cn Sicile en meme temps que 
la pie-gri^che rousse, et se montre assez rarement aux 
environs de Messine, quoiqu'clle soit commune du c6te 
de Palerme et dans le reste de Tile. 


Grenre GOBE-MOUCHE (Cuv., Temm.); Mus€icapa 
(Linn.); Fam. des IRuscicapioees ; sous>fam. des Musci- 
CAPIN^ES (Sw.). 

Gobe-Mouchb GRIS (Temm., Cuv.); Gobe-Mouche pro- 
prement dit (Buff., pi. enl. 365, f. 1); Gobe-Mouche 
grisatre (Vieill. , pi. 62, f. 2, adulte ; f. 3, Ute du jeune. 
Roux, pi. 149, I’adulte). 

Muscicapa grisola (Linn., Temm., Cuv., Vieill., Nils., 
’ Naum. , pi. 64, f. 1) ; Butalis montanuy pinetorum et 
grisola (Brebm) ; Muscicapa cinerea (Cupani). 

Bocca lepre (Savi). 

N. V. s. — Appappa-Muschi. 

Cette espece , repandue dans les contrees temperees de 
TEurope , arrive en Sicile au mois de mai et recherche 
les lieux ombrages. Elle y niche dans les taillis comme 
ccla a lieu dans presque toute la France et ITtalie. 

Gobe-Moi'che a collier (Temm. Atlas du manuel, le 
m^e. Cuv. , Vieill. , pi. 63 , f. 2, male en ete ; f* 3 , t^te 
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du jeune. Roux, pi. 15i, male au prinl.); Gobc-Mouchc 
ii collier de Lorraine (BufF. , pi* enl. 565, f. 2 , un sujet 
prenant sa livree complete; id, t. 4, in-4°, pi. 25, f. 2, 
vieux male). 

I 

Muscicapa albicoUis (Temm. , Cuv. , Naum., pi. 65, 
f. 4 , male ; f. 2 , la femelle) ; Muscicapa streptophora 
(Vieill.) ; Muscicapa albicoUis et albifrons (Brehm) ; 
Muscicapa collaris (Beclist.). 

Balia (Savi). 

N. V. s. — Carcarazzedda. 


Cot oiscau arrive en Sicilc avant le gobe-mouclie gris , 
ct , des le mois d’avril , il est repandu dans les jardins des 
environs de Mcssine et de Palerme ou il reste peu de 
temps. 11 est Ires-probable qu’il se retire alors dans les 
forets pour vaquer aux soins de Tincubation. 

Cette espece niche aussi dans quelques parties de la 
France , notamment dans les grandcs forets de la Lor- 
raine allemande. 

Je Tai recue de TAlgerie ou elle avait ete tuee au mois 
d’avril. 


Gobe-Molche bec-figue (Temm., Ciiv.) ; Gobe-Mouche 
noir (Vieill., pi. 63, f. 4); Traquet d’Angleterre, Fadulte 
(Buff.); Bec-Figue (BufT. , pi. enl. 668, f. 4, plumage 
d'hiver). 

Muscicapa luctuosa (Temm., Cuv., Naum. , pi. 64^ 
f. 2 , vieux male ; f. 3 , jeune male ; f. 4 , jeune femelle) ; 
Muscicapa atricapilla (Gmel. , Lath., Vieill. , Roux, pi. 
4 50 , f. 4 , male adultc en ete ; f. 2 , femelle) ; Muscicapa 
muscipeta (Bechst.). 

Aliuzza di color bianco. 


Les femelles et les jeunes de celte cspece sont tr^- 
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difficilcs a distinguer des femelles el jeunes du gobe- 
mouclie ^ collier 5 aussi ont-elles ete confondues en Sicile 
ou elles emigrent toutes deux. 

Je pense que les caracteres indiques par M. Temminck 
et M. Roux, pour distinguer les deux especes, ne soul 
pas permanents et infaillibles. Ainsi , M. Luigbi Benoit a 
tue , en Sicile , un gobe-moucbe ^ collier chez lequel la 
premiere rcmige etait plus courte que la quatriemc, comme 
cela a lieu dans les gobe-moucbes gris et bec-figues, et ua 
autre sujet femelle ayant un petit miroir blanc sur les 
r^miges (caracti^re de Valbicoliis') , avail un rebord blanc 
aux trois pennes exterieures.de la queue (caracl^re de 
la luctuosuy selon M. Temminck, manuel d'ornilhologie, 
2® edit. , t. 1, p. 156 , et t. 3 , p. 85). Je suis done porte 
a croire que ces divers caracteres specifiques varienl dans 
les jeunes et les femelles , avec Page et les mues. 

Ce gobe-moucbe niche, en France, dans les grandes 
forets de la Lorraine allemande et dans le Bpulonnais, 
ct il est de passage au printemps et a Tautomne dans les 
Pyrenees. On le trouve aussi communement en Algerie. 


Genre MERLE (Cuv. , Temm.) ; Tu rdu s (Lixm,) ; Fam. 
des Meeulid^es ; sous-fam. des Merulinees (Swains.). 

"" 10 SYLVAmS. 

Drains (Buff. , pi. enl. 489) ; Drenne (Cuv.) ; Grive 
Draine(Vieill., pi. 67, f. 2 , adulte, el f. 3, t^le du jeune) ; 
Merle Draine (Temm.). 

Turdits 'viscivorus (Linn., Temm., Cuv., Vieill., Lath.); 
Turdus major (Briss.); Sylvia viscivora (Savi). 

Tordela (Savi) ; Tordo maggiore, 

' N. V. s. — Marvizzuni ^ Turdorici (Cupani). 

La draine est peu abondante en Sicile, et Phiver. elle 
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se tient dans les plaines , dans les jardins et sur ]es petites 
collines. On la< voit , au printemps , s'eleyer. sur les mon- 
tagnes boisees pour vacpier aux soins de la reproduction. 
Elle niche pr^s de Messine notamment dans le bois de 
Fiumedinisi. ■; > 


Litorne (Cuv.) ; Lilorne ou Tourdelle (Buff. , pi. enl. 
490); Merle Litorne (Temra.); Grive Litorne (Vieill. , 
pi. 68, f. 1. Roux, pi. 164). 

Turdus pilaris fLinn. , Latb. , Temm. , Cuv. , Vieill. , 
Roux, Naum. , pi. 67, f. 2); Sylvia pilaris (Savi). 

Cessna (Savi); Tordella gazzina. 

N. V. s. — Re di li Marvizzi (Catane, Messine, Palerme, 
Syracuse); Marvizza riali (Castrogiovanni) , Turdoruni 
rex ou Turdulicus (Cupani). 

Cette grive , qui voyage en grandes bandes , est assez 
rare cn Sicile et se tient de preference dans les lieux 
alpestres. Ce n’est qu’au plus fort de Tbiver qu’elle des- 
cend en plaine. 

Grive (Buff., pi. enl. 406); Grive de vignes (Vieill., 
pi. 67, f. 1. Roux, pi. 159 et pi 160); Merle -Grive 
(Temm.); Grive proprenient dite (Cuv.). 

Turdus musicus (Linn. , Temm. , Cuv. , Vieill. , Roux , 
Naum., pi. 66, f. 2. Encyclop. , pi. 174, f. 1) ; Sylvia 
musica (Savi). 

Tor do botaccio (Savi). 

N. V. s. — Marvizza. 

La grive est tr^-recbercbee dans toutes les contrees , 
el si , h. I’automne (epoque k laquelle elle se nourrit de 
. raisin dans les climats temperes) , sa ofbair acquiert une 
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qualite estimee des francais , le gourmet sicilicn n'ap- 
precie pas moins le gout exquis que donnent a la grive 
les olives dout ellc fait sa nourriture , en Siciie , au mois 
d’oclobre. 

La grive est I’esp^ce la plus commune que Ton ren- 
contre en Siciie , surtout pendant Phiver. Au printemps 
elle emigre et un petit uombre seulement niche en Siciie. 

Elle est tr^-commune en Algerie. 


Mauvis (Buff., pi. enl. 5i. Cuv.^ Lesson) ; Merle Mauvis 
(Temm.) ; Grive Mauvis (Vieill. , pi. 68, f. 2. Roux , pi. 
161. Encycl. , pi. 174 , f. 4). 

Turdus iliacus (Linn. , Lath. , Temm. , Cuv. , Vieill. , 
Roux , Briss. , Naum. , pi. 67, f. 1); Sylvia iliaca (Savi). 

Tor do sassello (Savi). 

N. V. s. — Turdu russu. 

Le mauvis, tr^-repandu dans toute la France, est 
assez rare en Siciie, au moins du c6te de Messine ; il se 
pourrait neanmoins que dans d'autres parties de Tile on 
Peiit confondu avec le turdus musicus. 


Merle a plastron (Temm., Vieill., pi. 70, f. 2); 
Merle a plastron blanc (Buff.^ pi. enl. 5l6, m^e. Cuv.). 

Turdus torqiiatus (Linn. , Temm. , Naum. , Vieill.', 
Cuv., Roux, pi. 171, male; pi. 172, femelle). 

Merlo col petto bianco (Savi). Merla torquata, 

N. V. s. — Merru h pettu jancu, 

Cette espece, plus rare en general que le merle noir 
dans toutes les parties de PEurope ou se trouvent les 
deux esp^ces , est aussi peu commune en Siciie. Elle ne 
se montre qu'accidentellement aux environs de Messine 
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etsur Ic littoral) maiselle est plus repandue daus Tinterieur 
de Pile. Le merle a plastron est tr^-commun dans les 
for^ts des Pyrenees. 


Merle noir (Temm. , Vieill., pi. 69, f. 2, male ; f. 5, 
t^te de la femeile ; pi. 70, f, 1, tete du jeune)j Merle 
commun (Cuv.) ; Merle (Buff. , pi. enl. 2 ; mMe; pi. 555 , 
femeile). 

Tiu'dus merula (Linn. , Lath. , Temm. , Cuv. , Vieill., 
Roux, pi. 166, male; pi. 467, femeile. Encycl., pi. 496, 
f. 4); Sylvia merula (Savi). 

Merlo (Savi) ; Merla commune* 

N. V. s. — Merru; Merru Niuru; Merru di Sciara, 

Get oiseau est repandu en Sicile ou il vit sedentaire et 
solitaire comme dans presque toute TEurope. II se montre 
en grand nombre dans les plaincs de Sicile ^ pendant 
raulomne et Tliiver, tandis qu’aux approchcs de la belle 
saison il sc retire dans les localites boisees et arrosees 
d’eaux vives, ou il niche au milieu dcs buissons. On re- 
cherche beaucoup les merles dont la voix , belle et sonore, 
module des sons si melodieux , surtout pendant les belles 
journees d’ete et avant le coucher du soleil. 

J'en ai obtenu, en Italic^ des varietes plus ou moins 
tapirees de blauc , et le plus souvent les taches blanches 
commcncent a paraltre sur la tMe et sur le cou. 

Le Musee de la ville de Metz poss^de une tres-belle 
serie de varietes entierement albines oil blondes. 

Ce merle est commun en Algerie et ne difftre pas du 
n6tre. 

i ' 

, 20 SAXICOLES. 

Merle de boche (Briss. , Buff., pi. enl. 562, mMe. 
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Temm. , Cuv. , Vieill. , pi. 71, f. 2, male; pi. 72 , f. 1, 
jeunej. 

Turdus saxatilis (Linn., Lath., Temm., Cuv., Bechst., 
Vieill. , Naum., Roux, pi. 175, mMe ; pi. 176, fcmelle) ; 
Sylvia saxatilis (Savi) ; petrocincla monlana (Sw. , Vigors). 

Codirossone (Savi); Tordo sassatile, 

N. V. s. — Mcrru di passa (Messine) ; Cudu russuni 
(Palermej ; Sulitarriu di rocca (Castrogiovanni). 

Cette esp^ce se trouve en Sicile, notamment pres de 
Palerme, lors du passage, du printemps. Elle est plus rare 
aux environs de Messine et de Catane. On en a tue plu- 
sieurs sujets pres Syracuse , pendant le mois d’avril , mais 
elle est plus repandue dans le centre de Tile. 

J’ai vu a G6nes un merle de roclie male pris jeune 
aux filets et eleve depuis cinq ans en captivite , qui avail 
conserve , sur la poitrine et sur le ventre , beaucoup de 
laches blanchatres sur un fond roux ardent. 

Cette esp^ce , repandue dans le midi de la France et 
dans les Pyrenees , s'egare quelquefois dans le Nord de' 
la France , ainsi que le prouvent les captures faites pr^s 
de Metz et cfans le departement du Calvados. 

Le merle de roche habile I’Algerie ou il a ete tue 
sur des montagnes a neuf cents metres au-dessus du 
niveau de la mer. 

Merle bled (Buff. , pi. enl. 250, vieux mMe. Temm., 
Cuv., Vieill., pi. 70, f. 3, male; pi. 71, f. 1, femelle. 

, Roux, pi. 173, male; pi. 174, femelle adulte). Merle 
solitaire (Gerard). 

Turdus cyaneus (Temm. , manuel, t. 3. Vieill.); Tur- 
dus cyanus (Linn. , Naum.) ; Turdus solilarius (Linn.); 
Sylvia solitaria (Savi) ; Petrocincla cyanea (Gould). 

8 


S8 FAUNE ORrsjTaOLOGlQCE 

Passera solitaria (Sa\i). 

N. V. s. — Merru di rocca (Mcssine) ; Passaru soUtariu 
(Palerme, Catane). 

Ce merle est commun en Sicile , dans les localites pier- 
reuses et boisees ; pendant Tautomne , il descend en 
plaine ct se repand rhivcr dans les jardins et les pota- 
gers. Son chant est doux et suave , ce qui rend cet oiseau 
d’un prix tr^s-eleve. Il apprend aisement a sifller et It 
repeter plusieurs mots de suite : ainsi , la plupart des 
paysans siciliens parviennent a leur faire articuler notam- 
ment les mots Jigghiu di Diu crucifissu, etc, L’un de 
ces merles captifs appelait son mailre chaque fois qu'une 
personne etrangere entrait dans la chambre, ou.se trouvait’ 
sa cage. . . 

Le petrocossjrphus MichaheUis de M. Brebm , me 
paralt une variete locale. J’ai ete a m^me de voir, en 
Dalmatie , des merles bleus , et . tons m'ont paru , ainsi 
que les sujets envoyes a M. Temminck, de la m^mc es- 
p^ce que nos merles bleus de France et de Sicile. 

' JPai re^u ce merle de TAlgerie ou il habite les som- 
mites les plus elevees. * • ‘ 

Le merle bleu paralt fort rare dans les Pyrenees- 
Occidentales et centrales, tandis qu’on le, rencontre 
quemment dans la chaine orientale. * . . . 


Genre CINCLE (Cuv. , Temm.) ; Cinclus (Bechst.) 5 
Fam. des Merclid^es ; s. f. des Myotherinees (Swains.). 

CiNCLE PLONGEUR (Tcmm.) ; Merle d’eau (Buff. , pi. 
enl. 940); Aguassi^re a gorge blanche (Vieill. , pi. 75, 
f. 1. Roux, pi. 173, adulto, et pL 179',' jeune avant la 
premiere mue).' ' ^ • 

’ Cinclus aquaticus (Temm, , Bcchst.) ; Sturnus cinclus 
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(Lmn.) ; Turdus cinclus (Lath.) ; Iljdrobata albicolU* 
(Vieill.). 

Merlo acquajuolo (Savi). 

N. V. s. Merru d!acqua»i^ ‘ \ 

Cet oiseau, assez repandu en Europe et si commun en 
Suisse ou il habile pr^ des cascades ^et des eaux vives, 
est rare en Sicile* On en a tue un sujet adulte dans un 
aqueduc pr^ de Messine , au mois de novembre. . 


Genre MARTIN (Cuv, , Temm.) ; Gracula (Cuv.) ; 
Pastor (Temm.) ; fam. des Sturnioi^es ; s. f. des Stur- 
NIN^ES (Sw.). , y . : 

Martin roselin (Temin.) ; Merle couleur de rose (Buff. , 
pi. enl. 251. Cuv.); Merle rose (Vieill., pi.. 72, f. 2); 
Roselin^ (Levaill. , ois. ’ d’Afr.) ; Martin rose (Roux , pi. 
-i77,vieux male ; pi. 172, f. 4, jeune de Tannee, et f. 2, 
jeune de la seconde annee). 

Pastor roseus (Temm. , Meyer); Turdus roseus (Vieill. , 
Linn., Lath.); Acridotheres roseus (Raozani); Merula 
rosea (Naum., pi. 63, Tadulte et le jeune); Sturnus 
roseus (Gupani, Scopoli). 

Storno marino (Aldrov. , Savi) ; Storno roseo* 

N. V. s. — Sturnu russu, 

Ce superbe oiseau est tr^-rare en Sicile, et c’esl tort 
que quelques auteurs ont pretendu qu’il etait de passage 
regulier dans les provinces meridionales de Tltalie. Un 
sujet de cette esp^ce a ete tue, pr^ Messine, au mois de 
mai 1834, et se trouve dans le cabinet du docteur Scu- 
deri. En Calabre , on en a tue quelques-uns qui se trou- 
vaieut melanges k des bandes d'etoumeaux. Quelques 
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paires y ont m6me niche en 1789 , d’apres M. Savi. En 
1852, Ic martin rosclin fut tres-commun en Dalmatie, 
et en 1818 on en vit aussi beaucoup en Toscane. H est 
certain , d’apr^ Gupani , que cet oiscau etait autrefois de 
passage plus frequent en Sicile, et cet auteur donne la 
figure d’un vieux male et d’un jeune de deux ans qu il 
indique par erreur comme une femelle adulte. 

Dans le grand ouvrage du prince de Musignano (Fauna 
italicc ^ , des planches tres-exactes et d'une belle execution 
representent un male adulte , un jeune de I’annee et un 
jeune de deux ans. Les parties chaudes de I’Afrique et 
de TAsie sont la veritable patrie du martin roselin, qui se 
nourrit de sauterelles , de sangsues et se place habituelle- 
ment sur les bestiaux pour faire la chasse aux insectes qui 
s'y trouvent. Dans certaines annees , ou des nuees de sau- 
terelles ont desole la Suisse , le Piemont , la Lombardie 
et le midi de la France , les martins roselins ont ete ob- 
serves dans ces diverses localites. Tels sont quelques sujets 
adultcs que j’ai obtcnus, en 1859, en Dalmatie et dans 
le Piemont j les nombreux sujets que j’ai vu prendre au 
filet par M. Crespon, pres la Tour-Magne, a Nismes, au 
mois de juillet 1858, et ceux qui ont ete observes dans 
le dcpartcment des Landes. Quelquefois m^me des martins 
roselins se sont cgares assez avaut dans le nord en suivant 
des -bandes d’etourneaux. Cest ainsi qu’un sujet a ete tue 
en Angletcrre , pr^s Windsor ; deux en Belgique ; deux 
autres tues , Tun en 185A, dans le departement du Cal- 
vados , et Tautre dans le departement de la Charente-In- 
ferieure. J’en possede enfin dans ma collection un sujet 
tue aux environs de Metz. 

Cette esp6ce est assez repandue en Algerie sans y etre 
tre?-commune. 


Genre CHOCARD (Cuv.); Pyrrhocorjx (Temm.); 
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Pyrrbocorax (Cuv. , Temm.) 5 Fam. dcs Corvid]^es ; s. 
f. dcs Frigilini^es (Swains.). 

Chocard des Alpes (Cuv. , Vieill. , pi. 57, f. i) ; Cho- 
quard ou Choucas des Alpes (Buff. , pi. enl. 531); Pyr- 
rhocorax Chocard (Temm. , manuel , t. 3). 

Pjrrrhocorax Alpinus (Vieill., galerie des ois.,pl. iOA. 
Roux, pi. 138); Corvus pyrrhocorax (Linn., Lath.); 
Pyrrhocorax pyrrhocorax (Temm., Naum.). 

Gracchio (Savi) ; Corvo cohallino, 

N. V. s. — Corvu a pedi russi, 

Les chocards habitent les parties les plus elevees des 
montagnes et a la limite des neiges perpetuelles. On les 
voit par grandes baudes en Sicile ou ils nichent parmi 
les rochers. 

On n’a pas encore observe , en Sicile , le pyrrhocorax 
coracias ou coracias k bee rouge, qui se trouve en Toscane 
et m^me dans le royaume de Naples. Neanmoins , lorsque 
toutes les parties de la Sicile seront mieux explorees au 
profit des sciences naturelles , il est assez probable , selon 
moi , qu’on y decouvrira cette esp^ce plus rare que la 
premiere et avec laquelle elle aura pu ^tre confondue 
par le vulgaire. 

Le chocard est tr^s-commun en France , dans les Py- 
renees , les Alpes , el en Bretagne , notarament a Belle-Ile 
ou le coracias est fort rare. 


Genre LORJOT (Cuv. , Temm.) ; Oriolus (Linn.) ; 
Fam. des Merulio^es ; s. f. dcs Oriolinees (Swains.). 

Loriot (Buff., pi. enl. 26, le m^e. Temm.); Loriot 
d’Europe (Cuv., Vieill., pi. 51, f. 1, le male; f. 2 , la 
femelle). 
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Oriolus.galhula (Linn., Temm., Cuv., Swains., Vieill., 
Roux, pi. 125 , le male ; pi. 126 , la femelle ; pi. 127, le 
male apres la premiere mue) j Coracias galbula (Nilss.). 

Rigogolo (Savi) ; Rigogolo commune* 

N. V. s. — Crusuleu (Messine) j uijula (Palerme , Ca- 
tane et Syracuse) ; Pintu miraula (Castrogiovanni) j Na- 
viola (Avola) ; Auriolu (Palazzuolo). 

I 

Le loriot arrive en Sicile dans les derniers jours d’avril , 
par bandes de huit i dix , et se repand dans les plaines et 
dans toutes les campagnes ou ilsejourne jusqu'i la maturite 
des cerises , dont il fait alors sa principale nourriture. A la 
fin du naois de mai , le loriot se retire dans les bois pour 
y construire son nid et veiller aux soins de la reproduc- 
tion. Ce n’est qu’i I’approcbe de Tliiver que le loriot 
Emigre dans des contrees plus meridionales. 


Genre TRAQUET (Cuv. , Temm.) ; Saxigola (Becbt.) ; 
' Fam. des Sylviadees ; s. f. des Saxicolin^es (Swains.) 

Traquet bieur (Temm.) ; Motteux noir (Vieill. , pi. 84, 

f. 1. Roux, pi. 197, mMe); Merle queue blanclic (Cuv., 

r^gne an. , p. 351 , edit, de 1817.) 

• > 

Saxicola cachinnans (Temm.) ; jEnanthe leucura 
(Vieill.) ; Turdus'^^curus (Gmel. , Lath.) Sylvia leu- 
cura (Savi) ; Vitiflora leucura (Bonap.). 

Culbianco abbrunato (Savi, de la Marmora). 

N. V. s. — Mataccinu niuru. 

Cette espece repanduc,'mais en petit nombre, dans le 
midi de la France , en Italie , en Corse , en Sardaigne , 
est commune en Espagne et en Sicile. Toutefois, on nc 
la trouve pas du c6te de Messine ,. quoiqu’elle liabite les 
environs de Palerme. Elle se tient ordinairement dans 
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les lieux arides ct pierreux et montre une grande defiance 
comme tons scs conjeneres. 


Traquet moteux (Temm. J ; Molteux on Vitrec (Buff. , 
pi. enl. 554, f. 1 et 2); Motteux-Vitrec (Vieil!., p!. 83, 
f. i , male ; f. 2 , l^te de la femelle ; f. 3 , jeune) ; Mol- 
teux ou Cul-Blanc (Cuv.)j Motteux cendre. 

SaxicoJa oenanthe (Becbst. , Temm.) ; ySnanthe cine- 
< reus (Vieill. , Roux, pi. 198); Motacilla cenantheQAnn.^ 
Cuv.) ; Sylvia oenanthe (Lath.) ; F'iti^ora cenanthe 
(Bonap.). 

Culhianco (Savi). 

N. V. s. — Mataccinu ; Culu-Jancu (Messine) ; Cura 
fanca (Palermo, Syracuse, Catane). 

Cette esp^ce si repandue en Europe, arrive en Sicile 
au mois de mars et habite les plaines peu ^loignecs du 
littoral. Elle y est commune et les enfants lui font une 
cbasse active a Taide de pi^ges tendus sur les sentiers. 

Le motteux se trouve aussi en Egyple, en AJgeric et 
en Arabie. 

Traquet stapazin (Temm.); Cul-Blanc roux (Buff.); 
Bee-Fin montagnard (Temm., Manuel, I*'® edit.) ; Motteux 
stapazino (Vieill.', pi. 84, f. 2, m^c ; f.‘3‘, tMe do la 
femelle) ; Motteux a gorge noire ou Motteux roux (Cuv.). 

SaxicoJa stapazina Temm. , Cuv.) ; u^hantlie stdpa- 
zzTia (Vieill. , Roux, p. 199) ; Motacilla stapazina (Gmel.) ; 
Sylvia stapazina (Lath.) ; Fitiflora rufa (Briss.) ; Viti- 
Jlora aurila (Bonap.). 

Monachella con la gola nera (Savi). 

N. V. s. — Mataccinu cu Vali niuri, 

Cette esp^ce commune en Egypte, en Nubie, en Arabie, 
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en Balmatie, en Italic, cn Gr^cc et dans le midi de la 
France , arrive en Sicile en m^me temps quo le traquet 
molteux, mais il est beaucoup plus rare et habite des 
localites plus eloignees du littoral. 

Traquet oreillard (Tcmm.,pl. col. 257, f. 1, le male, 
ct Allas du manuel) ; Cul-Blanc roussatre (Buff.) ; Motteux 
Reynauby (Vleill. , pi. 85 , f. 1, male en ete ; f* 2, male 
en biver ; f. 3 , t^te de la femelle). 

Saxicola aun«a(Temm.); OEnanthe albicollis (Vleill., 
Roux , pi. 200 , le vleux male). 

Monachella (Savi). 

Cette esp^ce a ete confondue babltuellement , en Sicile, 
avec le stapazin et le nom italien monachella cite par 
M. Luigbi Benoit , d’apres M. Savi , pour designer le 
stapazin , a du accroitre cette erreur, puisque M. Savi 
n’a ainsi appcle quo le traquet oreillard. Les deux especes 
ontles memes habitudes, arrivent en Sicile et en repartent 
environ aux mSmes epoques. 

Ce traquet habite aussi PEgypte et TArabie. 


Traquet tarier (Temm.) ; Grand Traquet ou Tarier 
(Buff. , pl.’fcnl. 678, f. 2, male) ; Tarier (Cuv.) ; Motteux 
Tarier (Vieill. , pi. 88 , f. 1 , male en ete j f. 2 , femelle ; 
f. 3, jeune. Roux, pi. 203. 

Saxicola ruhetra (Bechst. , Temm. , Meyer) ; OEnanthe 
ruhetra (Vieill.) ; Motacilla ruhetra (Linn., Cuv.); SyU 

via ruhetra (Lath.). 

Stiaccino (Savi). 

N. V. s. — Caca-palu^ Broscunculn* 

Ce traquet arrive en Sicile dans les premiers jours de 
mai , par bandes de hult ^ dix , et se refugie d’abord dans 
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les vignes et Ics champs ou il se perclie sur les ecbalas 
dcs qu’il entend quelque bruit. II ne sejourne que peu 
de jours dans Jes localites qui avoisiuent le littoral et se 
retire dans le centre de Tile pour y passer toute la belle 
saison. 

Cette esp^ce, qui habile aussi FEgypte^ PArabie et 
PAIgerie , a ete confondue jusqu’ici , par les chasseurs 
siclJiens, avec le saxicola rubicola qui cst egalement 
commun dans Die. 

Les tariers que j’ai re^us de PAIgerie diffi^rent un peu 
des n6trcs par une leinte rousse, plus vive et plus re- 
pandue generalement sur les parties infcrieures. 

Tbaqi’et rubicole (Temm. , manuel, t. 5; Allas, pi. 
litb. , le male) ; Traquet patre (Manuel , t. 1) j Traquet 
(Buff., pi. enl. 678 , f. 4. Ciiv.); Motteux traquet (Vieill., 
pi. 86, f. 4 , male en ete j f. 2, femelle ; f. 3, jeune. Roux , 
pi. 204, \ieux male). 

Saxicola ruhicola (Becbst, Temm., Meyer); Motacilla 
rubicola (Gmcl., Cuv.) ; Sjlvia rubicola (Lath.). 

■ Salnmpalo (Savi) ; Saltinselce moro. 

N. V. s. — Caca-marruggiu. 

Cette esp^ce, commune en Algerie, en Egypte et en 
Arabie , se Irouve en Sicile toute Pannee et habile dans 
des biiissons epais, aupras des torrents. Elle niche a terre 
au milieu dcs haies ou taillis ou sous les tas de pierres. 


Genre BEC-FIN (Temm., Cuv.) ; SfiriA (Wolf, Meyer, 
Temm.); Fam. des Sylviadees; s. f. des PhilomelinAes 
et des Sylvianees (Swains.). 

La majeure partie des becs-fins arrive en Sicile a P^ 
poque ou les chasseurs sont occupes poursuivre les 

9 


66 FAVNE ORNITBOLOGIQVE 

cailles. Aussi dcdaigncnt-ils ces pctits oiseaux dont ils 
confondent les nombreuses esp^ces enlre dies. Neanmoins 
ils les subdivisent en plusieurs families, selon les habi- 
tudes qui leur sent propres. Aiosi , ils nomment : 

1® Aciduzzu di fava, les bees -fins griselte, lu- 
nettes , etc. , parce quails frequentent ordinairement les 
champs enscmences de feves ; 

2® Aciduzzu di caccia nova, les becs-fins rousserolle , 
dcs roseaux , phragmite , etc. , parcc qu'ils ne sont que 
de passage en Sicile ; 

3® Caca-sipali, les becs-fins mclanocephales k mous- 
taches noires , etc. , parce qu'ils se tiennent toujours dans 
les petits buissons ou dans les haies; 

4® Cuda russa, les becs-fins rouge-queue et des mu- 
railles ; 

5® Enfin, Virdeddu, les becs-fins siffleur, k poitrine 
jaune , pouillot , icterine , etc. , d'apr^ la couleur de 
leur plumage. 

SECTION, — RIVERAINS (Temm.). 

Rousserolle (Buff., pi. enl. 313.); Bee-Fin rousse- 
rolle (Temm.) ; Grive rousserolle (Vieill. , pi. 69 , f. 4) ; 
Merle rousserolle (Roux, pi. 165). 

Sylvia turdo'idcs (Meyer, Temm., Cuv.); Turdus arun- 
dinaceus (Vieill. , Gmel. , Lath. , Temm. , I*"® edit, du 
Manuel d’Ornilh.) ; Salicaria turddidcs (Swains.) j Ca- 
lamoherpc turdoides (Meyer). 

Cannareccione (Savi). 

N. V. s. — Acidduzzu di caccia nova* 

Cette esp^ce arrive en Sicile dans les journees pluvieuses 
d’Avril et habite le long des torrents , dans les localites 
marecageuses et dans les potagers. 

Les environs de Messine nMtant pas favorables aux ha- 
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bitucles de la Rousserollc , on n’en voit presque pas Tel^ , 
pendant le temps de la ponte ; mais on la trouve tr^- 
repandue a cetle epoque aux environs de Catane et de 
Syracuse. La rousserolle emigre avant I’hiver. 


Bec-Fin locustelle (Temm.); Fauvette locuslelle 
(Vieill. , pi. 40i , f. 3. Roux, pi. 229) ; Alouette locus- 
telle (Buff. , pi. enl. 584, f. 3) ; Fauvette tachetee (Cuv., 
r^gne an., edit, de 4847, p. 367); Fauvette grise tachetee 
(Briss.). 

&flvia locustella (Lath, , Temm. , Vieill, , Savig. , 
Meyer) ; Calamoherpe tenuirostris (Brehm) ; Salicaria 
locustella (Swains.). 

Forapaglie macchiottato (Savi). 

Le hec-fin locustelle , si commun en Allemagne et en 
Italic , parait tres-rare en Provence et en Sicile , quoique 
assez commun dans les Pyrenees et le departement dcs 
Landes. On le trouve neanmoins de passage en Sicile , 
et il reside alors sur les hords du lac de Lentini et aux 
environs de Syracuse. 

JPai recueilli cn Italic un sujet de cette esp^ce qui m’a 
panl offrir, pour la distribution des couleurs et des taches, 
quelque analogic avec la sjlvia lanceolata dontM. Bruch 
m'a montre un cxemplaire au musee de Mayence. 

Cest le cas de faire observer qu’en reconnaissant , avec 
le savant directeur du museum de Hollande, que la sylvia 
lanceolata est bien une esp^ce distincte, je crois que 
e’est prematurement au moins qu’elle figure dans la listc 
des oiseaux europeens. En effet, e’est par erreur que 
M. Temminck a annonce que cet oiseau avait ete tue 
pr^s de Mayence. Je liens de M. Bruch que les deux 
exemplaires qu'il possedait , et dont Fun a ete adresse k 
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M. Tcmminck, lui avaient ete .donnes par un professeur 
de runiversite de. Bonn qui lui-m^me les avait re^us'de 
la Russie sans-mdicatioa d'origiac. 


Bec-Fin aquatique (Temm.) ; Fauvetle de marais 
(Vieill. , pi. 101, f. 2); Fauvelte aquatique (Sonuini , 
edit, de Buff.). 

Sjrlvia aquatica (Lath. , Temm.); Motacilla aquatica 
(Gmel.) ; ^Ivia paludicola (Vieill. , .Roux , pi. 231); 
^alicaria aquatica (Swains.) ; Calamodjta Schoeno^ 
boenus (Bonap.). 

Pagliarolo (Sa\i). 

N. V. s. — Beccu-Jicu di margi (Messine); Vrancu- 
Uddu (Palermo). 

Cette esp^ce, qui se trouve quelqucfois en Lorraine et 
en Picardie et qui est beaucoup moins rare dans le midi 
de la France, est assez repandue en Suisse, en Italie, 
'dans le'Piemont notamment et les marais d^'Ostia, ainsi 
qu’en Sicile dans les localites marecageuses ou au bord 
des lacs. Aussi, quoique commune aux environs de Sy- 
racuse et sur le lac de Lentini pendant Pete , est-elle 
tres-rare du c6te de Messine et dans le centre de la 
^Sicile. 

Bec-Fin phragmite (Temm.) ; ‘ Fauvette des joncs 
(Vieill., pi.' 101, f. 1. Roux, pi. 250, le jeune. Savig. , 
pi. 13, f. 4). 

Sylvia phragmitis (Bechst, Temm., Meyer); Sylvia 
schoenobcenus (Vieill. , Roux , Lath. , ', .Motacill(i 

sheen obaen us (G mel . ) ; Calamody ta phrag mitis (Bonap .) ; 
Salicaria phragmitis (Swains.). 

> Forapaglie (Sa vi) . 
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N. V. s. — Beccu-Jicu di simz/iatu, 

Le nom yulgaire donne en Sidle k cet oiseau provient 
de ce que, pendant le mois de mai notamment, on le 
trouve dans les champs ensemenc^s en grains ; neanmoins 
il y esl rare et ce sent les pilaines mareeageuses et le bord 
des etangs qu’il habite de preference. 

Le bec-fin pbragmite ,* si common en France , en Ecl- 
lande et en Ailemagne , Test egalement en Sicile , ' mais 
seulement aux environs, de Syracuse , de Lentini et de 
Catane. U babite aussi en Nubie et en Egypte. 


Bec-Fin des roseaux 00 Efarvatte (Temm.) ; Fauvette 
de roseaux (Buff, mais point la pi. enl. 581 quirepresonte, 
par erreur sous ce nom , la syhia hippoldis) ; Fauvette 
effarvalte (Vieill., pi. 99, f. i. Roux, pi. 227); petite 
Rousserolle ou Effarvatte (Cuv.). 

Syl\fia arundinacea (Latb. , Temm J ; ^Ivia strepera 
(Vieill., Roux); Motacillu' arundinacea ^ Cala^ 

moherpe alnorum ( Brebm. ) ; Salicaria arundinacea 
(Swains.). 

Becca Jigo di palude (Savi) *• 

N. V. s. — Beccu-Ficu di maju. 

Cette esp^ce, que Ton n’apercoit dans le nord de la 
Sicile qu’au print emps , babite de preference les localites 
mareeageuses du sud-est de Tile. On Ja trouve sur les 
buissons, a proximite des eaux et sur les roseaux pr^ 
de Lentini et de Catane. Je Tai observee sur les cyperus 
papyrus de la riviere de Cyane, a deux licues'du grand 
port de Syracuse. Elle' babite egalement TEgypte. 

* III. Savi confond cette esp&ce avee to bec-Cn verderolle qui esl 
nne esp^oe distfocte. 
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Bec-Fin verderolle (Temm.) ; Fauvette verderolle 
(Vieill., pi. 169, f. i. Roux, pi. 217 bis.) 

Sylvia palustris (Bechst. , Vieill. , Temm.) ; Salicaria 
palustris (Swains.). 

M. Savi I’appelle egalement hecca-Jigo di palude y 
n'admettant pas cet oiseau comme esp^ce distincte de sylvia 
arundinacea, mais tout au plus comme une race, ainsi 
que Vieillot I’avait d’abord fait dans sa Faune frau 9 aise. 

En Sicile , comme en France et en Italie, on a toujours 
aussi confondu cette esp^ce avec Tefarvatte qui lui res- 
semble beaucoup, il est vrai. 

Toutes deux habitent les m^meslocalit^s , ont les m^mes 
habitudes et un plumage assez semblable. 

Dans Test de la France , ou I’efarvatte est commune , 
la Sylvia palustris n’a pas encore 4te observee ^ ma con- 
naissance, quoiqu’elle se rencontre assez frequemment 
en Hollande et quelquefois dans la Picardie , TAnjou , le 
Languedoc et la Provence. 

La verderolle babite aussi I’Egypte. 

Bec-Fin bocscarle ou Cetti (Temm.) ; Bouscarle de 
Provence -(Buff. , pi. enl. 655, f. 2); Fauvette bouscarle 
et la Fauvette cetti (Vieill. , pi. 94 , f. 5) ; Fauvette cetti 
(Roux, pi. 212). 

Sylvia cetti (de la Marmora , Temm. , Roux , Mene- 
tries) ; Sylvia cetti et s. Jiilvescens (Vieill.) ; Curruca 
cetti (Risso) ; Salicaria cetti (Swains.) ; Cettia altisonans 
(Bonap.). 

Russignuolo di palude (Savi); Usignuolo di Fiume 
(Cetti) ; Carmajole del cetti (Bonap.). 

N. V. s. — Russignolu di lagu, 

Cette fauvette , quoique commune dans les environs de 
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Catanc, de Syracuse ct dans toutes Ics parties marccageuses 
de la Sicile, est rare dans le nord de cetle ile , notamment 
du c6le de Blessine et de Palermo. Elle vit dans le voisi- 
nage des eaux et se plait au milieu des grands buissons, 
des arbustes touffus et des liautes plautes herbacees qui 
croissent sur le bord des rivieres et des marais. Bf. Gerbe, 
qui a observe altentivement cette fauvette , annonce qu’elle 
demeure presque constamment cacliee dans ces herbages 
qu'elle parcourt en divers sens , grimpant parfois le long 
des tiges et disparaissant bient6t pour chercher sa nour- 
rilure pr^s du sol ou h la surface de Feau. 

« Trop defavorablement organisee pour le vol , dit 
3> BI. Gerbe (Blagasin de zoologie, 4840), la fauvette cetti 

> se fatigue aisement lorsqu'on la met dans la necessity 
d’employer un pen trop souvent et trop long-temps ce 

> mode de locomotion. La poursuit-on , elie fait bientot 
» sa retraite dans une broussaille ct y demeure cachee 

> dans une immobilite complete , le corps fortement 

> penche en avant. Alors il faut souvent plus d'un effort 

> pour la determiner a fuir de nouveau. 

» Cette imperfection dans les organes du vol a fait 

> penser a BiBf . de la Marmora , Savi et Bonaparte , que 

> cet oiseau avait des habitudes sedentaires et n’aban- 
» donnait en aucune saison les lieux dont il avait fait 

> choix. Mais il est certain que la fauvette cetti emigre, 

> ou mieux, qu’clle est erratique. Ses migrations n’ont 
» peut-etre pas lieu , comme celles des autres oiseaux , 

par un transport direct d'un point du globe sur utt 
autre point eloigne ; toutefois , il est 4 peu pr^s certain 

> qu’clles s’effectuent par deplacement successif et en 
» suivant le cours des fleuves. C’est ce qui expliquerait 
9 comment , avec une organisation aussi ingrate , cette 
3> fauvette pent , sans effort , aller exerccr son Industrie 

bien loin des lieux ou elle est nee. Ce qui donne la 
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3> demonstration de ce fait , c’est qu’i certaines epoques 
> de I’annee, el prlncipalement en novembre et de- 
» cembre, elle se montre la ou, soil avant, soil apr^s 
» celte epccus , on eut fait des efforts inuliles pour cons- 
tuter sa presence , et que alors aussi elle est plus 
commune dans les lieux dont elle fait son habitation 
» ordinaire. 

Le chant de la fauvelte cetli n’est point tout-a-fait 
en barnonie avec les noms de rossignol de riviere et 
» de marais (usignuoJo di Jiume et di palude) que Cetli 
5 > et M. £avi lui ont donnes. A la verite , il est doux , 
eclatant et sonore j mais, d’un autre cote, il est saccade, 
'» brise , de pen d’etendue et fort pen varie. Elle le fait 
» entendre durant toute I’annee. Sa nourriture consiste 
en divers pelits insectes alles, en vers el en larves qu’cllc 
'St rencontre dans le voisinage des eaux. 2 > 

Elle est repandue dans toute rilalie, en Corse, en Sar- 
daigne, an Caucase, en Dalmalie et en Angleterre. Une 
circonstance pen en harmonic avec Thabitude qu’a celte 
esp^jce, d’habiler an bord des eaux, a ete revelee par 
M. Menelries ; c’est que , an Caucase , elle est aussi tr^- 
commune sur les baies, dans les jardins, a Zouvant , et 
sur les montagnes de Talyche. An lieu d’etre rare dans 
nos provinccs-meridionales et surtout en Provence, ainsi 
qu’il est dit dans rOrnilbologie provengale de Roux , cette 
fauveUe y est au contraire excessivement commune , en 
biver surtout, M. Gerbe Ta tr^-frequemment rencontree. 
sur plusleurs rivi^jres du, departement du Var, et no- 
tamraent 2i Argens et k Gapep. M.. Crespon (Ornitbologie. 
du Gard) Ta egalement observee.abondamment en Pro- 
vence , dans plusieurs localltes ; enfin , M. Mauduyt et 
M. Darracql’ont recemment signalee dans leurs catalogues 
des oiseaux du departement de la Vienne et du departc-; 
ment des Landes. ... 
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Bec-Fin des SAULES (Temm.) ; Fauvelle ties saules 
(Roux, pi. 2li ylf/s); Fauvette luscmioide (Vieill. , pi. 
469, f. 3). 

Sjh’ia lucinoides^Soyx^ Tcmm., Savig., Atlas d’Egypte, 
pi. 43, f. 3); Salicaria hiscinoides (Swams.); Sjlvia 
luscinidides (Vieill.). 

Cette esp6ce , qui a etc obscrvee par M. Savi , cn 
Toscane, a etc tuce Tete dans le royaume dc Naples, aux 
environs dc Salerno , ct Ton m?a assure que ce bec-fin, 
avcc plusicurs dc scs congen^res, vcuait du midi de 
ritalie au prinlemps. J’ai lieu de croire qu’i cette epoque 
ellc emigre d’Egypte et des cotes de Barbaric, passe en 
Sicile, du c6te de Catane et de Syracuse, pour rcmonter 
ensuite Tltalie ct y sojourner jusqu’a la fin dc I’ete dans 
les localites marccageuscs. 

Je la signalc aux rechcrcbes des naturalistes siciliens. 

Bec-Fin a moustaches noires (Temm.); Fauvette k 
moustaches noires (Roux, pi. 233) ; Fauvette Savi (Vieill., 
pi. 4G9, f. 2). 

Syh’ia menolapogon (Temm., Roux, Vieill.); Cala- 
modyia menolapogon (Bonap.) ; Salicaria melanopogon 
(Swains.). 

Forapaglie cas tag nolo (Savi). 

N. V. s. — Beccu-ficu russu. 

Cette csp^jcc , quo Ton trouve communcment dans les 
lieux marecageux des diverscs parties de ITtalie et dans 
le midi de la France, babite, en Sicile, les marais dc 
Lcntini et les environs de Syracuse , ou elle niche. On ne 
I’a pas encore observee da us le nord de Tile. 

Bec-Fin cisticole (Temm. , pi. col. 6, f. 3); Fauvette 
cislicole (Vieill., pi. 402, f. 4. Roux, pi. 252). 

II. 10 
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Sylvia cisticola yie\\\J) yDrymoica.cUticola 

(Swains.); Cysticola schcenicola (Bonap.).> .. , 

B(^cca mosckino (Savi). 

N’. V. s. — Riiddu di pantanu, 

Cet olseau, qui est tres-repandu dans vies coptr^es 
mcridlonalcs dc TEurope, notamment dans Ics localites 
marccagcuses , est tres-abondant en Sicile. L’biver il se 
repand dans tons les jardins des environs de Palerme et 
de Messine. Je Tai trouve pres de Syracuse et aux en- 
virons de Catane ou il nicbe. On voit ce gracieux bec-6n 
se balancer leg^remenl sur les, tiges des joncs'du lac de 
Lentini et des cypcrus papyrus de la riviere de Cyane. 
liorsqu’il vole , il s’eleve a une bauteur considerable en 
decrivant des courbes et en repetant le cri zi^ ziy zi^ 
d'unc voix forte et sonore. 

Cc bcc-fin construit son nid an milieu des buissons, 
en reunissant des feuilles eten les entrelacant de mafai^re 
a en former une sorte de bourse qu’il garnit de mati^res 
vegetalcs soyeuses. 

Ce bec-fin babite aussi en Egypte , en Nubie et en Al- 
gerie ou il est tr^s-commun sur les bords de la Seybouse 
• et pr^s B6ne. 

n« SECTION. — STLVAINS (Temm.). 

RossiGNOL;(BufF. , pi. enl. ,61S. Cuv.); Fauvelte rossi- 
gnol.(Vieill. , pi. 92 , f. 2, radulte ; f. 3 , t^te du jeunc); 
Bec-Fjn rossigncd (Temm.). 

Sylvia lmcinia.{LdXkk^y T^mm., yieill.) Kopx, pi. 211); 
Motacilla . ; luspinia; (LinOf,, Cuy.) ; .Lufc^nia philomela 
(Bonap.) ;.<Currii!pa (S.vaip^^.i Liuci^iafUfr^ 

(Cupani). 

Russignolo (Savi). . - 

N. v. s. — Russignudlu.'- • 
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Lo' #ossigno],'si r^pandu en Europe, cn Egyple, cn 
Algerie et en Arabie , • arrive en Sicile au mois d^avril ct 
choisit ordmalrement pour sa demeure les bois et les 
jardins k proximite des eaux. li ne quiite llle qu'aux 
approches de Tbiver. 

■ Bbc-Fin soYfccJx (Teinm.). 

Sjrlvia sericea ( Natter , Temm. ) ; Curruca sericea 
(Swains.). 

Cette esp^ce rare, originaire d’Egypte, et qui- emigre 
en Italie ou elle a ete tuee; par- M. Natterer, ne figure 
ici que pour appeler' Tattention des naturalistcs siciiiens. 
llest possible, .et m^me probable, en efTet , que lorsqu'elle 
efFectue ses migrations elle s'arr^le plus ou moins du c6te ■ 
de Syracuse ou de Catane. 

' Bec-Fin 0EPH^E -(Teinm.); Fauvette et Colombaudc 
(Buff., pl..eul. 579, f. i, femelle sous le nom errone de 
‘ la Fauvette) ; Fauvette grise (Vieill. , pi. 95 , f. i , male 
adulte ; f. 1 ,' t^te de la femelle). 

Sjrlvia orphea (Temm.); Motacilla orphea (Cuv.) ; 
Sj'lwia grisea (Vieill., Roux, pi. 218, f. 1, male; f. 2, 
femelle); Alotacilla hortensis (Linn.); Sylvia hortensis. 
(Lath.); Curruca orphea (Swains.). 

Bigia grossa (Savi). 

N. V. s. — Beccurficu - grossu. 

' Ce bec-fin ,1 qui niche en France, en Suisse, eu'Dal- 
matie>et en Italie;* habite aussi la Sicile. Neanmoins, il 
ne parait pas repandu dans toutes les parties de Tile,' car 
il fort rare aux environs de Messine quoique commUn 
aupr^ de Palerme. 

• 11' se trouve aussi* en ’ Algerie ; en Egypte et en Arabic. 
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Bec-Fin raye (Temm.) ; Fauvette eperviere (Vieill. , 
p'- 400, f. 2. Roux, pi. 222, jeune male). 

Sylvia nisoria (Bechst, Temm., Vieill., Roux); Cur- 
ruca nisoria (Swains.). 

Calega padovana (Savi). 

Ce bec-fin , qui habile le Levant , les c6tes de Barbaric, 
rAutriclie , et qui est de passage en Piemont , cn Toscane 
et dans la Provence, se trouve de passage tr^s-accidentel 
cn Sicile , un individu ayant ete tue dans cette ile. 

11 est rare en Suede et en Norwege , ainsi que me I’an- 
nonce M. le professcur Simdevall, contrairement a ce 
que nous lisons dans le 1. 4, p. 204, du manuel d’omi- 
tbologie de M. Temminck. 

Bec-Fin a xfexE NOIRE (Temm.); Fauvette a l^te noire 
(BufT. , pi. enl. 580, f. 4, male; f. 2, femelle. Vieill. , 
pi. %, f. 4, male; f. 2, femelle. Roux, pi. 245. Cuv.). 

Sylvia atricapilla (Briss. , Lath. , Temm. , Vieill. , 
Roux) ; Motacilla atricapilla (male) ; Motacilla mos-^ 
quita , femelle (Gmel.); Curruca atricapilla (Swains.). 

Capinero (Savi); Capinera commune, 

N. V. s. — Testa niuru. 

Cette esp^ce , si commune en France, et que I’on trouve 
depuis la Laponie jusqu'au Japon , arrive en Sicile au 
mois d’avril el se repand en grand nombre dans les jardins 
et dans les petits bois au milieu des plaines. 

File emigre ebaque annee, mais beaucoup de couples 
neanmoins passent Thiver dans Tile. File parait pcuJcom-» 
mune cn Algerie , au moins dans la province de B6nc , 
et les individus males que j’ai recus de cette localite 
avaient les cotes du cou et toutes les parties inferieures , 
exceple le has de Tabdomen , d’un cendre bleuatre assez 
fonce. 
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Bec-Fin ftiELAKocEpHALE (Tcmm.) ; Fauvette des frago ns 
(Vieill., pi. 86, f. 1, mMe; f. 2, t^te de la femelle); Fau- 
vette a t^te noire de Sardaigne (Sonnini). 

Sylvia melanocephala (Lath., Temm.); Sylvia rus- 
cicola (Vieill. , Roux, pi. 210, f. 1, male j f. 2, t6te de 
la femelle). 

Occhio-Cotto (Savi). 

N. V. s. — Caca sipali (Messine) ; Occhi russi ^ Cic- 
chitedda (Catane, Syracuse). • 

Cette fauvette est sedentaire en Sicile et niche dans les 
buissons ou sur les arbres fruitiers. Elle ne craint pas le 
voisinage de Thomme, car on a remarque que chaque 
annee des couples venaient nicher dans les m^mes buissons 
d'un jardin, sans paraltre effrayes de la presence continuelle 
des jardiniers qui le cultivaient et qui n’avaient pas lou- 
jours respecte le nid de ces jolis oiseaux. 

Ce beC'fin fait ordinairement , par annee, trois couvees, 
chacune de quatre ou cinq oeufs brunatres, avec des taches 
olivatres, selon M. Luighi Benoit, tandis que M. Tem- 
minck signale ces ceuis comme etant blancs avec des points 
stries au gros bout. 

Le bec-fin melanocephale niche de preference sur les 
montagnes, d’ou il descend , a I’approche de I’hiver, m^le 
aux rouges-gorges. C’est un oiseau tr^s-vif, voltigeant sans 
cesse d’une branche a ime autre et d’un arbre au bas 
d’un buisson, a la recherche des petits insectes ou de 
semences de fleurs. En hiver, le male repete sans cesse 
le cri de cia, cia , cera~cia ; mais en ete son chant de- 
vient assez melodieux , et la femelle fait alors entendre un 
cri de rappel qui ressemble au chant de la cigale. 

M. Luighi Benoit a indiqu^ une seconde race constante, 
d’’un huitieme plus grande que la premiere , et qui reside 
cgalement en Sicile. 
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•’ J’ai obtenu ’cette ‘ tariete 5 pBremcnt accidenlelle , de 
1’ Algeria, ou ^le est commune , et elle a ete tuee ^aussi 
aux environs deiMetzy*au mois de'septembre 1839. 


Bec-Fin sabde (Temm., pi. ‘col.' 24 , f. 2, male adiilte) ; 
Fauvelte sarde (Vieill. , p. 86 , f. 3). 

Sylvia sardd (de la Marmora, Temm.'); sar- 
doriia (Vieill.) Cwruca sdrda (Swains.). 

Occkiocotto sardo (Savi). 

N. V.' s. ■ — Cdca-sipalt riiu'ru (Messine). 

Ce bec-fin, qui habite la Sardaigne, la Corse, et qu’on 
rencontre aussi dans le midi de la France , a ete confondu 
le plus souvent , en Sicile , avec le bec-fin melanocephale j 
ii a ete tue , au moment du passage de mai , dans des 
buissons aux environs de Messine, et il niche dans diverses 
parties de Tinterieur de Tile , ainsi qu'aux environs de 
Palermo. 


Bec-Fin fadvette (Temm.); Petite Fauvette' (Buff. , 
pi. enl. 579 , f. 2) ; Fauvelte cedonie ou bretonne (Vieill*, 
pi. 99, f..3); Petite Fauvelte, passerinette ou bretonne 
(Cuv.). 

•' Sylvia 'hortsnsis (Rechst^- Temm;) ^ ^ SylviA^ cedonia 
(Vieill. ,' Roux*,’ ph 221) €urtuca 'hor*tensis (Swains.). 

' Bigione (Savi). 

N. V. s. — Beccu-ficu. 

' Lors du passage qui' s’efiectue au riiois d’avril, cette 
fauvelte est rare , dans 1^ nord de la Sicile sUrtout , tandis 
qu’elle devient ensuile commune jusqiie- dans le courant ( 

d’octobre, epoque a laquelle elle emigre vers' des con- 
trees ^'his meridionales. Elle abonde.dans le« ’ardins 
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oil elle p^nt sq-noixrrir-.de *6§ues.doi>t„elle est Ir&r 
(riande., 

Bec-Fin grisette (Temm.) ; Fauvetle grisetle (Savig., 
pi. 5,,f. 2. Vieill., pi. 99, f. 2, male); Fauvette rous- 
salre (Cuv.) ; Fauveltc grise ou grlselte (Buff. , pi. enl. 
579, f. 3,.et pi. 581, f. i, jcune de I’anneq squs.le f^ux 
nom de fauvette rousse). 

Sjlvia cinerea (Briss. , Lath. , Temm» , Vieill. , Roux , 
pi. 220, Naum. , Savig. , pi. 78, f. .1 et 2); Motacilla 
sjlvia (Gmel.) ; Curruca cinerea (Swains.). 

Sierpazzola (Savi). 

Nvv. s. — Accidazzu di fava; Ocidiminti (Cupani). 

Cette fauvette , si repanduc eu Europe et en Egypte , 
est tr^s-communc en Sicile , notammcnt dans Ics champs 
de feves et c’cst co qui lui a valu son nom vulgaire. 

Au printemps, elle se retire dans les hois et les mon- 
tagnes pour vaquer aux soins de la reproduction , et I’ou 
n'en voit que quelques^ couples nicher en plaine sur de 
petits arbustcs ,ou dans des graminees. 

Bec-Fin babilc^rd (Temm.); Fauvette babillarde (Cuv. , 
Savig., pi. 5 , f.,3. BufT., Vieill., pi. 93 , f. 1, male ; f. 2, 
tete de la femelle. Roux , pi. 216) ; JBubillarde (Briss,). 

Sylvia curruca (Lath. , Temm. , Savig. , Vieill.) ; Cur- 
ruca .^(Briss, ,^ ,S\vains.) ; Motfuilla dwrusLqium 

(Gmel.)i M<fpqLcillc^ gM^rula 

Bigiarella (Savi). 

N. V. s. — f^ranpuUddu, I ’ 

< Cette fauvette, qui liabite.rEgypte.et.les partieslem- 
pexeea-de r£urope^>est coQunuue eh\ Sicile, et je. Tai 
ob&emee ,sur . des .citronoicr^>att>iardia.,des plantes 
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Palerme. Neamnoins, elle paralt tr^-rare du c6te de 
Messine et un grand nombre emigre dc la Sicile avant 
rhivcr; 

Bec-Fin a lunettes (Temm., pi. col. 6, f. 1, vieux 
m^e au printemps). 

Sylvia conspicillata (de la Marmora , Temm. , Roux) ; 
Curruca conspicillata (Swains.). 

Sterpazzola di Sardegna (Savi). 

N. V. s. — Acidduzzu di Favari ou VOcchi janchi 
(Messine) ; Cirincib (Palerme). 

Cette jolie esp^ce , confondue par plusieurs naturalistes 
avec le bec-fin passerinelle, et qui est comme celui-ci 
repandu dans le midi de la France, en Italic et en Sar- 
daigne , arrive en Sicile avec la babillarde ; et y reste 
jusqu'a Tapprocbe de I’hiver. File n’cst pas aussi commune 
que la babillarde dont clle a Ics habitudes. M. Luigbi 
Benoit a tue , pres de Messine , lors du passage de prin- 
temps, un bec-fin a lunettes, adulte, mais d^un quart 
plus petit que Ics sujets ordinaires. Est-ce une race , ou, 
plutot comme je le pense , une simple variete produite 
par Tage ou quelque maladie ? Je soupconne que e’est la 
Sylvia leucopogon de M. Meyer, qui ne serait pas alors 
un m^e de la sylvia passerina, comme le pense M. Tem- 
minck contrairement a M. Savi. 


Bec-Fin PiTCHOU (Temm.) ; Fauvette pitebou (Vieill. , 
pi. 98 , f. 2 , le male j f. 3 , l6le de la femelle. Roux , pi. 
219, le mjJe en ete); Pitle-Cbou de Provence (BulF. , 
pi. enl. 655 , f. 1, male un peu trop gros). 

Sylvia provincialis ( Temm. ) ; Sylvia ferruginea 
(Vieill.) ; Motacilla provincialis (Gmcl.) ; Sylvia dart- 
fordiensU (Lath.) ; Melizophilus provincialis (Swains.). 
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Magnanina (Savi). 

N. V. s. — Caca’-sipali russu. 

Cette esp^ce, qui est abondante dans le midi de la 
France , cn Italic , en Algerie et en Espagne , est moins 
commune en Sicile ou elle niche notammcnt aux en- 
virons de Catane et de Palerme. 

Ce bee-fin a etc observe , en Picardie , par M. Baillon ; 
pr^ de Montreuil-sur-Mer, par M. Degland ; a plusieurs 
reprises , dans le departement du Calvados et de la Mancbe, 
et m^me dans le midi de I’Angleterrc ; il y a peu d’an- 
nees , j’ai appris de M. Sganzin qu’il etait assez commun 
en Bretagne. 

Bec-Fin passerinette (Temm., Manuel, t. 3, p. 438); 
Bee-Fin cisalpin (Temm. , pi. col. 25i, f. 2 et 3, male et 
femelle) ; Bec-Fin subalpin (Temm. , Manuel , v. 4, p. 214. 
Atlas du manucl, vieux mMe, et pi. col. 6 , f. 2, mMe) ; 
Passerinette (Buff. , pi. enl. 579 , f. 2 , jeunc male , figure 
tres-defectueuse sous le nom de Petite Fauvette); Fauvelte 
passerinette (Vieill. , pi. 93, f. 3, jeune mMe); Fauvette 
subalpine (Roux, pi. 218, f. 1 et 2, vieux). 

Sylvia passerina (Temm.,* Manuel , v. 3. Roux , Gmel., 
Lath.) ; Sylvia subalpina (Bonelii , Temm. , Manuel , 
V. 1) ; Citrruca minors jeune (Briss.); Curruca passerina 
(Swains.) ; Sylvia leucopogon (Meyer). 

Strapezzolina (Savi). 

N. V. s. — Caca-sipali ; Buarottu (Messine). 

Cette fauvette est presque aussi commune en Egypte 
qu‘*en Sicile , surtout au mois d'avril. Elle babitc , dans 
cette derniere contree, les bois et Ics buissons des plaines 
ct ne sc retire sur les hauteurs que pour y nicber. On voit 
beaucoup de nids de la passerinette aux environs de Palerme 
et dans le bois de Fiumedinisi, pr^s Messine. La ponte 
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est cle quatre ou cinq oeufs verdatres avec dcs tachcs noi- 
ralres. Cette espece varie bcaucoup dans son plumage , 
selon Tage ct le sexe ; on \oit des individus ayant toutes 
les parties inferieurcs d’un blanc pur. 

Rouge-Gorge (Buff. , pi. enL36i, f. d. Cuv.); Bee-Fin 
rouge-gorge (Temm.) ; Fauvelte rougc-gorge (VieiU. , 
pK 90, f. 1, Tadulle ; f. 2 , tele du jcuue. Roux , pi. 200). 

Sylvia rubecula (Lath., Tcnim., Vieill., Naum., pi. 57, 
f. 1 ct 2) ; Molacilla rubecula (Linn. , Cuv.). 

Pettirosso (Savi). 

•N. V. s. — Peltu russu, 

Lc rouge-gorge , qui fait k 'Paulomne , cn ‘France , les 
delices de nos tendeurs et denos gourmets, habile toute 
I’anncc cn- Sidle; I’ete, il affectionne la solitude et’ se 
tient dans les bulssons epuis ou les montagnes boisecs iSi 
proximite des eaux, Thiver dans les plaincs,les jardins 
potagers et dans tous les lieux liabites. A cette derni^re 
epoque , a 'laquelle les oiseanx sont ordinairement silen- 
cieux et tristes, le rouge-gorge forme un contrasle frappant 
j^r son chant anime et assez agreable. On le voit penetrer 
dans les granges ct jusque dans les demeures de Pbomme 
pour y chercher sa nourriturc, lorsque le froid de Phiver ' 
se fait sentir et rend presque infructueuse la chassc qu’il 
donne aux inscctcs dans les champs et dans les jardins. 
Le rouge-gorge habile aussi la Nubic ct TEgyple. 


Gorge-Bleue (Buff., pi. enl. 361, f. 2, male aveeda 
tache blanche ; pi. 610, f. 1, tres-vieux male sans tache 
blanche; f. 2, femellc ; f. 3, jeune. Cuv.); Fauvelte 
gorge-bleue (Vieill. , pi. 90 , f. 3 , m^e. Roux , pi. 207), 

Sylvia cyanecula (Meyer); Sylvia suecica (Lath., 
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.Temm. , Viclll.) ; Ruticilla JVolfii ct suecica (Brehm) ; 
Phoenicura suecica (Swains.). 

Petto azzurro (Savi). 

N. V. s. — Pettu brii* 

La gorge-bleue , qui effecluc son passage datbs quelques 
parties de la, France , simultanement avec la syhia titlijs, 
et que fai souvent observee cn Lorraine a la iin dp mars 
ou dans Ics .premiers jours d'avril, est beaucoup moins 
repanduc en Europe que le.tithys. Neanmoins ellc est 
commune en Sicile, aux environs de Palerme, lors du pas- 
sage, quoique fort rare du c6te de Mcssine. Elle sc trouvc 
egalement en Egypte, en Nubie, en Arabie ct en Algeric. 

.Cette gorge-bleue a ete long-temps confondue avec la 
race constante qui habile la Laponic, la Finlandc et la 
Norw^ge , et a laquelie je conserverai le nom de sylvia 
suecica, II faut toulefois reconnailre que les femelles et 
les jeuncs des deux cspeces ont beaucoup de rcssemblancc 
entre' eux , ainsi que j’ai pu m’en assurer par les sujcts 
que je dois a I’obligeance de M. le professcur Sundcvall , 
directeur du museum royal de Stockholm. ' 

Quelques sujets de la race 3 miroir roux ont ete tues 
cn Allemagne et en France, notamment en Bourgognb,. 
en Picardie, ct j'cn poss^de deux sujets que j'ai tues aux 
environs de Metz. 

La gorge-bleue est asscz commune dans les Pyrenees ,. 
au printemps et a Tautomne. 


Rouge-Queue (BufF. , Cuv.) ; Bee-Fin rouge-queue 
(Temm.); Fauvetle tilhys (Vieill., pi. 91, f. 1, male en'dte; 
f. 2, t^lc do la fcmelle. Roux , pi. 208, f. 4, le mMc ; f. 2 , 
la femelle.) ; Rouge-Queue a collier (Buff., la femelle). 

Syh'ia tithys (Scopoli , Temm. , Vieill. , Roux , Lath. , 
Meyer, Bechsl.) ; Motacilla atrata , Phcenicurus gibral- 
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tariensis (Gmcl.) ; Motacilla titJiys (Linn.) ; Phcenicura 
tithys (Swains.). 

Codirosso spazzacammino (Savi). 

N. V. s. — Cudarussa a pettu niuru. 

Cette espte, tr^-commune en Suisse, en Allemagne 
et en Egypte , habite toute Tannee en Sidle , ou elle est 
assez repandue , sans sc montrer en grand nombre dans 
cbaque localite. On la trouve , notamment a Catane et aux 
environs , sur les blocs de lave , produits des eruptions 
de TEtna , ainsi que sur les remparts de Syracuse. 

Quoique ce bec-fin Emigre dans presque toute TEurope, 
M. Degland , de Lille , annonce que plusieurs sujets , pro- 
venant de la Norw^ge, lui ont senable differer beaucoup 
de la Sylvia tithys de France, et il pense que si ce n’est pas 
une nouvellc esp^ce , c’est au mois une race constante et 
locale , puisque , dit-il , elle ne quilte pas plus le nord que 
la Sylvia suecica, 

Bec-Fin de hubailles (Temm.) ; Rossignol de mu- 
raillcs (Buff. , pi. cnl. 551 , f. 1 , le mMe ; f. 2 , la 
femelle) ; Fauvette dite Rossignol de muraille (Vieill. , 
pi. 91, f. 3, male en ete ; pi. 92, f. 1, la femelle); 
Gorge-Noire ou Rossignol de muraille (Cuv.) , vulgai- 
rement rouge-queue. 

Sylvia phceniciirus (Latb. , Temm. , Vieill. , Roux , 
pi. 214, le m^e pi. 215 , la femelle); Motacilla phoe-^ 
nicurus (Linn.); Ruticula phocnicura (Bonap.); Curruca 
phcenicurus (Swains.). 

Codirosso (Savi) ; Beccajico volgaram, 

N. V. s. — Cuda russa ; Cuda di Jbcii (Messine). 

Ce bec-fin , beaucoup plus repandu en Europe que le 
rouge-queue, arrive en Sicilc au mois d’avril et babite 
les baics et les buissons le long des cbamps et des jar- 
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dins, ne se perchant sur les arbres que lorsqn’il est 
inquiete dans sa retraite. Son cri est triste et monotone. 
Lors de Tincubation , il va babiter les montagnes, et dans 
le courant d’octobre il disparalt de Tile. Ce bec-fin se 
trouve aussi en Egypte. 

IIV> SECTION, — MUSCIVORES (Temm.)j Fam. des Stlvud&m; 
B. f. des Sylvianees (Swains.). 

Bec-Fin a poitrine jaune (Temm. , Buff . , pi. enl. 
581 , f*. 2 , sous le nom de Fauvette des roseaux) , Fau- 
vetle lusciniole (Vieill.), pi. 96, f. i. Roux, pi. 225); 
Grand Pouillot. (Guv.). 

^U'ia hippoldis (Latb. , Swains. , Temm. , Sjrli^ia po~ 
Ijrglotla (Vieill., Roux); Motacilla hippoldis (Gmel.) ; 
Hippoldis salicaria (Bonap.) 

Becca-fico (SaTi). 

N. V. s. — Virdidduni, 

Ce bec-fin , assez repandu en Europe , est tr^-commun 
en Sicile , depuis le mois de mai , epoque de son arrivee, 
jusqu'au mois d’octobre. C’est alors qu’il quilte Tile aprfe 
y avoir fait plusieurs pontes , soit dans les jardins , soil 
dans les montagnes ou les buissons des plaincs. 

Bec-Fin sifflevr (Temm. , pi. col. 245 , f. 3) ; Fau- 
vette sylvicole (Vieill. , pi, 95, f. 3. Roux, pi. 225). 

Sylvia sibilatrix (Becbst. , Temm. , Swains. , Naum. , 
pi. 80, f. 2); Sylvia sylvicola (Latb., Vieill., Roux); 
Phyllopneuste sibilatrix (Bonap.). 

Lui verde (Savi}. 

N. V. s. — Virdeddu. (Messine) ; Virduliddu (Palermo). 
Cet oiseau , assez repandu en Egypte et en Arabic , ainsi 
que dans quelques provinces de France , en Allemagnc el 
en Italic , arrive en SicDc au mois d'avril et y passe toute 
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la belle saisoa jusqu'au- mois d'oetobre. . II > habite , <le 
preferenge , Tete sur les montagnes les colliaes boisees 
ou il nicbe. . , . . 

Bec-Fin iCTi^RiNE (Temm,); Fauvelle iclerioe? (Vieill., 
pi. 96 , f. 3) oa plut6t Fauvettc fids (Vieill. , pi. 98, f. 1) 
ct Pouillot fids (Vieill., 2®. ed. du nouv. diet, d^hist* nat.). 

. Sy'ls'ia icterina (Temm., Sw. j Vieill?). Sylvia'Jitis 
(Vieill.). 

Becca-fico itterino (Bonap.). 

Si ricterine est une esp^ce franche, il faut convenir 
qu’elle a toujours ete confondue avec le pouillot, auquel 
elle rcssemble beaucoup. Selon M. -Temminck^ elle serait 
plus rare que le pouillot et habilerait les m^mes localites. 
Parmi im grand nombre de becs-fins qu’on m-a donnw, 
soit en Sicilc, soit en Italie, sous le nom. d’icterines, je 
n’ai pu trouver que des pouillots variant leg^ement entre 
eux, suivant PageNet les circonstances locales. >> 

M. dc Selys-Longebamp , dans sa Faune Beige (1842), 
pense.que \d^..syl\^ia icterina n’est pas une esp^ce >dific- 
rente du pouillot , et il dit que M. Temminck lui ayant 
montre la sylvia icterina^ cet oiseau ne lui a pas paru 
difierer sensiblement des trochilus tels qu’on les voit en 
aviil avec le jaune par m^cbes en dessous du corps. 

Le mSme naturaliste ajoute qu'il a vu dans le cabinet 
de M. Degland , a Lille , une sylvia icterina (Vieill.) qu’il 
emit n'etre qu’un jeune hippoldis a bee plus court ct un 
peu plus elargl que chez les vleux. 

M. Gcrbe , qui s’est occupe' specialement de ccs becs- 
fins, et M. Ray, dans la Faune de PAube (1843), pensent : 

1® ' Que le bec-fin icteiinc de M. Temminck se rapporte 
au, pouillot. ou fauvette fitis de Vicillot ; , < 

2® Que le bec-fin. pouillot (Temm.), cst synonyrae de 
la iauvelto pouillot a yenlre jaune de Vicillot j 
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3® Que le bec-fin siflleur (Temm,) est la fauvelte ou 
pouillot sylvicole dc Vicillot. 

PoDiLLOT (Cuv.); -PouHlot ou chanlre (Buff. , pi. enl. 
651, f. 1); Bee-Fin pouiUot (Temm.); Fauvette fitis 
(Vieill., pi. 98 , f. 4, ou plut 6 t Fauvette pouillot k ventre 
jaune, pi. 97, f. 2, sujet en robe d'automne. Roux,. pi. 
288) ; Pouillot a ventre jaune (Savig., pl.‘ 43, f. 2). 

Sylvia trochilns (Lath. , Temm.) ; Motacilla trochilus 
(Linn., Cuv.); Sylvia Jitis et Sylvia f lav iventr is 
Roux , Bechst. , Meyer) ; Phyllopneuste trochilus (Bon.). 

Lui grosso (Savi). 

N. V. s. — Percia rivetli, 

Ce bec-fin , qui est commun dans toutc I’Eiirope ,• ainsi 
qu’en- Egypte , en*Nubie et en'Algerie, habite la Sicilc 
toutel'annee , Pete principalemcnt sur les montagnes b'oi- 
sees ou il niche, Tautomne et Thiver dans les jardins 
potagers et fruitiers. 

Jc crois qu'il est maintenant certain que la fauvette 
pouillot i ventre jaune, de Vieillot (Faune fr. , p. 215), 
est notre pouillot en robe d’aulomne. J’ai eu frequem- 
ment occasion d’observer ccs deux plumages qu’on ne 
trouve jamais a la m^me epoque dans aucune localitc. 

Pouillot a queue ^troite (Gerbe). 

Sylvia angusticauda (Gerbe). 

Lors de mon voyage en Sicile , je ne connaissais pas 
cette esp^ce qui n’a ete signalee que tres-recemment et 
trouvee aux environs de Paris , ainsi que dans diverses 
parties- de la France. Je n’ai done pu verifier si, parmi 
les pouillots de cette lie ; il s’en trouvait a queue etroite ; 
mais je crois toutefois devoir signaler cet oiseau aux na- 
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turalistes siciliens , parce qu’il liabite probablement dans 
les m^mes localites que la troclulus ^ laqueUe il 

ressemble bcaucoup. 

Le pouillot k queue etroite est-fl bien une esp^ce 
francbe? C’est ce que je ne saurais actuellement decider ; 
mais void , en attendant, les caract^res et les dimensions 
indiques par M. Gerbe et qui sont , selon lui , de nature 
i faire distinguer cette esp^ce : 

Bee senslblement plus deprime et plus effile que dans 
les especes voisines ; pennes de la queue tr^-etroites. 

Longueur des pennes de la queue. . 45 millimetres. 

Largeur des pennes de la queue. . . 6 — 

Longueur du tarsc.. ........ i9 — 

Longueur de la rame (alle pliee). . . 62 — 

Longueur totale ^16 — 

Nota, Je viens de recevoir de TAIgerie une sjrlvia rufa 
qui semble ^tre V Angusticauda / je soupconne done que 
cette derniere esp^ce pourrait ^tre une variete de sjhna 
rufay el le fitis que M. Brebm a envoye a M. Temminck. 

Bec-Fin v6loce (Temm.); Fauvette collybite (Vieill., 
pi. 97, f. 1 . Roux , pi. 223); Petite Fauvette rousse (Buff.); 
Pouillot collybite (Vieill. , 2® edit, du nouv. diet, d’bist. 
nat.). 

Sylvia rufa (Latb., Temm.) ; Sylvia collyhita (Vieill.); 
Curruca rufa (Briss.); Motacilla rufa (Gmel.); Vhyl- 
lopneuste rufa (Bonap.). 

Lui piccolo (Savi). 

N. V. s. — Inhucca muschi, 

Le bee -fin vdoce, repandu en France, en Egypte, 
en Suisse, en Allemagne et en Italie, est assez commun 
en Sicile ou il est sedentaire. L’ete, ce bee -fin babite 
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sur les montagnes ; Tliiver, il descend en plaine avec plu- 
sieurs autres especes ; les veloces viennent alors se refugier 
dans les •villages et jusque dans les malsons ou ils se reu- 
nlsscnt au nombre de sept ou buit pour passer la nuit dans 
un mSme trou. 

Le plumage du veloce ■varie beaucoup , quant a la cou- 

leur des parties inferieures. M. de Selys-Lonchamps dit 

que le trochiliis a les pieds jaunatres tandis que le ruja 

les a noiratres , et que ce caract^re est distinctif des deux 

especes ; generalement cela est exact. Toutefois , M. Ho- 

landre a reconnu avec moi , dans ma collection , des 

Sylvia rufa non douteux et assez frais , ayant les pieds de 

la couleur des trochilus, 

? 


Bbc-Fin natterer (Temm,, pi. col. 24 , f. 3) j Fauvette 
Bonelli (Vieill. , pi, 97, f. 3) ; Roux, pi. 226). 

Sylvia Nattererii (Temm.); Sylvia Bonellii (Vieill.) ; 
Phyllopneuste Bonelli (Bonap.). 

Lid hianco (Savi). 

N. V. s. — *nhucca muschi jancu, 

Celle esp^ce, dislinguee de ses congen^res dcpnis 1815, 
est commune dans le Piemont , notamment aux environs 
de G^nes , en Suisse et en Provence , et se trouve aussi 
en Anjou ainsi qu^’cn Bretagne et en Lorraine. File est 
plus rare on Sicile . et je ne puis affirmer si elle passe 
Phiver dans cette lie , car on ne Pa jamais observee que 
depuis le mois d’avril jusqu'au mois d’octobre. 

Le beofin Natterer se tient habituellement dans les bois 
ou il niche , et quelquefois en plaine sur des peupliers ou 
sur des arbres toufhis. 11 habite aussi en Fgypte, en 
Abyssinie et en Arabie. 
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Genre ACCENTEUR (Temm.) ; Accevt^r (Beclist) ; 
Fam. des Sylviadees j s. f. des Parianees (Sw.). 

Accentelr mouchet (Temm.) ; Mouchet Irainc-buisson 
ou Fauvette d’hiver (Buff. , pi. enl. 615, f. i); Fauvette 
de bois ou Rousselte(Buff.); Traine-Buisson (Cuv.)j Pegot 
mouchet (Vieill. , pi. 89, f. 2, adulte, et f. 5, l4te du 
jeune. Roux , pi. 205). 

Accentor modularis (Cuv., Temm., Swains., Naum., 
pi. 92, f. 3 et A); Sylvia modularis (Vieill., Lath.)^ 
Motacilla modularis (Gmel.). 

Passera scopajola (Savi). 

N. V. s. — Ghiummaloru (Palerme); Carbunaru (Mes- 
sine). 

'Cct accenteur, qni babite m^me fort avant dans le 
nord , est egalemcnt r^pandu en Sicile. Gomme beaucoup 
d'autres esp^ces , pendant Pete, il se retire sur les mon- 
tagnes ct dans les bois pour y nicher, tandis que Pliiver 
il descend dans les plaines et se tient dans les haies et 
les taillis. 

MM. dc Lamotte et de Selys-Lonchamps annoncent que 
e'est toujours dans le nid dc cet accenteur que le coucou 
depose ses ocufs. 

Genre ROITELET (Cuv. , Temm.) ; Fam. des Sylvia- 
Di^ES ; s. f. des Sylvianj^es (Swains.). 

Roitelet ordinaire (Temm.); Roitelet commun (Vieill., 
Faune fr. , p. 229 et pi. 102, f. 2); Roitelet (Cuv., Vieill., 
Nouv. diet, d’hist. nat., 1" ^dil., p. A35). 

Regulus cmiafiw (Temm., Manuel, t. 3. Roux, pi, 234, 
f. 1, le mjJe ; f* 2 , l^te de la femelle. Vieill.); Sylvia re- 
gulus (Latb. , Temm. , Manuel ^ t. 1) ; Motacilla regulus 
(Linn. , Cuv.). 
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Regolo (Savi). 

N. V. s. — Riiddu, 

Le roitelct , si commun et le plus petit oiseau d^urope, 
est s^dentairc cn Sicile. Pendaut I’hivcr, il habite les 
plaioes, les buissons, les haies des jardios, et T^te il se 
rend sur les moutagnes bois^es. On le voit quelquefofs 
se suspendre aux rameaux flexibles des arbres, ^ Tex- 
tremite desquels il attache son nid construit avec beau- 
coup d’art et d’elegance. 

Roitelet triple bandeau ('Temm.) ; Roitelet ^ mous- 
taches (Vieill. , Faune fr. , p. 102, f. 3); Roitelct huppe 
k moustaches (Vieill., 2* edit, du nouv. diet, d'hist. natur. 
et Roitelct huppe, ois. d'Amer. sept., t. 2, pi. 106. Buff., 
pi. enl. 651, f. 3, sous le nom de Roitelet). 

Regulus igmcapillus (Temm. , Manuel , t. 3. Naum. ^ 
pi. 93, f. 4, 3 et 6. Cuv.)j Sylvia ignicapilla (Brehm, 
Temm., Manuel, t. 1); Regulus mystaceus (Vieill., pi. 
102, f. 3. Roux, pi. 235, le mUe). 

Fiorrancino (Savi). 

N. V. s. •— Ruddu tupputu, 

Cette esp^e , sedentaire en Sicile , a les m^mes habi- 
tudes que I’espice precedente avec laquclle clle a ete 
confondue pendant fort long-temps. 

Elle est commune en Europe , notamment en Allemagnc 
et h Tautomne dans Test de la France. Jc Tai aussi re 9 uc 
de TAlgerie. 

Genre TROGLODYTE (Cuv. , Temm.); Troglodytes 
(Linn.); Tribu III, Sca if sores ; Fam. des Cehthiad^es ; 
s. f. des Troglodytini^es (Swains.). 

Troglodyte ordinaire (Temm.); Troglodyte (Buff., 
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pi. enl. 631, f. 2) ; Troglodyte d’Europe (Cuv. , Vieill. , 
pi. 103, f. 1. Roux, pi. 236). 

Troglodytes vulgaris (Temm., manuel, t. 3); Sylvia 
troglodytes (Lath. , Temm. , t. 1) ; Troglodytes europea 
(Vieill., Roux) j Motacilla troglodytes (Linn.); Passer 
troglodytes (Cupani); Troglodytes europoeus (Swains.). 

Scricciolo (Savi). 

N. V. s. — Pulicicchiu (Messine) ; Riiddu (€atane, Sy- 
racuse) ; Per cilia- Gazzia (Castrogiovanni) ; Riiddu di 
rocca (Cupani). 

Ce petit oiseau est • aussi commun en Sicile qu'en 
France ; il liabite , Tete , sur les montagnes boisees , et 
Thivcr, dans les plaines et dans les jardins. 


Genre BERGERONNETTE (Temm.) ; Hochequeve et 
Bergeronnette (Cuv.) ; Motacilla (Lath. , Temm.) ; 
Motacilla ct Budftes (Cuv.) ; Fam. des Sylviadees J 
s. f. des MoTACiLLiNEES (Swaius.) ; Fam. de Alavdidees ; 
s. r. des Anthusini^es (de Lafresn.). 

Bergebonnette grise (Temm. , Buff. , pi. enl. 674 , 
jeune) ; Lavandiere (Buff. , pi. enl. 652, mMe en ete) ; 
Hoche(jueue lavandiere (Vieill., pi. 79, f. 3, adulte, et 
pi. 80, f. 1, jeune. Roux, pi. 193). 

Motacilla alba (Linn., Lath., Temm., Cuv.); Mota- 
cilla cinerea (Gmcl.) ; Sylvia cinerea (Lath.). 

Ballerina (Savi). 

N. V. s. — Pispisa janca (Palermo) ; Pispisa (Catane , 
Messine, Syracuse). 

Cette esp^ce est Ir^-commune en Sicilc, surtoutlors 
du passage d'automnc ; quelques couples passent Thiver 
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dans celle ile , et y ont les m^mes habitudes ^’en France 
et dans le reste de I’Europe. , • vr': .. 

Nuta. Je ne sais si la bergeronnette lugubre , observee 
cn Italic, parait aussi en Sicile j -mais il ne serait pas 
etonnant qu’elle y eAl ete confondue avec la bergeronnette 
griseenrobe d’et^, quoiqu’elle en difl^re essentielkment. 

Bergeronnette jaune (Buff. , pi. enl. 674, f. 2, sous 
le nom de Bergeronnette de printcmps; Boarule,‘en miic 
de print., pi. enl. 28, f. 1, en hiver); Bergeronnette jauUe 
ou Boarule (Temm.) ; Hocbequeue jaune (Vieill. , pi. 81, 
f. 1, mMc en ete ; 2, femelle. Roux, f. 195, m^e en 

ete et en hiver). • - -i- 

Motacilla hoarula (Linn. , Vieill. i Temm . , Edw. , vieux 
m^e cn robe de noces); Motacilla ^uZ/94urea,(Becbst); 
Motacilla Jlava (Briss. , Jonston , Cupani). 

CutrettoJa (Savi). 

N. V. s. — Giallinedda (Messine) ; Pispisa giarna (Pa- 
lermo, Gatane, Syracuse). 

Cette esp6ce, qui est peu commune dans Test el le 
nord de la France , est la seule bergeronnette sedentaire 
en Sicilc. Elle y niche en grand nombre au bord des 
eaux limpides sur les rives des fleuves, el dans les localites 
cloignees des habitations. L’hiver, . elle devicnt plus so- 
ciable et on la voit voltiger de toil en toil dans les villcs 
et dans les villages, et ne pas craiudre quelquefois de 
cbercber sa nourriture dans les rues frequentees. 


Bergeronnette printanii^re (Temm.); Bergeronnette 
de printemps (Buff., pi. enl., 674 , f. 2. Guv.); Hocbequeue 
de printemps (Vieill., pi. 82, f. 1, mMe; f. 2, t6le de la 
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femelle; f. 3, jeune. Roux, pi. 196, f. 1, yieux mye; 
f. 2, jeune). 

MotacUla Jlava (Linn., Temm., Lath., Riipp., Vieill.); 
Budytes Jlava (Cuv. , Swains.) ; MotacUla neglecta 
(Gould) ; MotacUla chrysogastra (Beclist). 

Cutti commune (Bonap.) ; Cutrettola di primavera, 

N. V. s. — Giallinedda* 

Gelte bergeronnette , assez commune en Sicile , y arrive 
line des premieres , d^ la fin de mars ou au commen- 
cement d'avril , et par bandes de huit h. dix individus. 

On la trouve en Egypte , en Nubie et en Algerie. 

Nota. On a confondu long-temps , avec celte esp^ce , 
la bergeronnette flaveole, qui se trouve non-seulement 
en Anglcterre mais encore dans toute la France, notam- 
ment dans les Pyrenees, en Picardie et en Bretagne^ 
selon MM. Darracq , Degland et Sganzin. (Test par erreur 
que M. de Lafresnaye annonce , dans le Dictionnaire uni- 
versel d’histoire nia^relle (v. bergeronnette), que cette 
demi^re espece n’a encore et6 observee qu'en Angleterre. 


Bebgeronnette a t^e grise. 

MotacUla cinereo-capilla (Savi); Budytes cinereo- 
capilla (Bonap.). '* 

Cutti capo~cerino (Bonap.); Strisciajola (Savi). 

N. V. s. — Saittuni ; Giallinedda masculu, 

Cette bergeronnette , si commune en Italie et dans Ic 
midi de la France , et qui est de passage Ir^accidentel 
dans le nord de la France , arrive en Sicile posterieure- 
ment h. la bergeronnette printani^re et se tient dans les 
m^mes localites. File niche aux environs de Catane et dc 
Syracuse et afiectionne les plaines humides et mareca- 
geuses. 
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L'absence de baode sourcili^rc blanche dans cette ber- 
geronnelte et sa gorge blanche sonl les caract^res qui la 
cUstingucnt de la bcrgeronnette printani^re, dont elle 
pent n'^tre qu'unc race propre aux climats meridionaux ; 
d'*autant plus que le premier des caract^res ci-dessus in- 
diques manque quclquefois, comme I'ai pu m'en con- 
vaincre par plusieurs sujets que j'ai recueillis en Sicile. 

Cette bergeronnctte est tr^s-commune en Algerie. 

Bebgeronnette melanocephalb. 

t 

Motacilla melanocephala (Savi , Licbt. , Riipp., atlas, 
pi. ‘53 Budytes melanocephala (Bonap.). 

Cutti capo^nero (Savi, Bonap.). 

N. V. s. — Giallinedda testa nmra. 

La bergeronnette melanocepbale parait ^tre une espece 
distincte de la Jlava et de la cinereo-capilla, Elle arrive 
En Sicile avec les bandcs de cette derni^re espece. Tou- 
tefois , elle est assez rare, car sur une douzaine de cinereo- 
capilla on trouve ^ peine une melanocephala, Quoique 
Xd^ flava et la cinereo^capilla nichent en Toscane , on n’y 
voit jamais alors la melanocephala , selon M. Savi et M. le 
prince de Musignano. Cette espece , que M. Riippell a 
trouvee en Nubie et qui est commune en Gr^ce , est de 
passage tr^-accidentel dans le nord de la France et en 
Belgique. Une troupe nombreuse, dit M. de Selys, a ete 
observee a la fin de Pete , aux environs de Louvain , par 
M. le vicorate de Spoelbergb. 

Voici la description des sujets divers que j'ai recueillis 
en Sicile. 

Le mdle aduUe de cette espece a toute la t^le , les 
joues et la nuque d’un noir fonce et brillant. Gorge et 
toutes les parties inferieures d'un beau jaune, pas de 
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bande blanche sourciliere. he dos , le croupion et les 
petites couvertures des ailes d’un vert olivMre, plus vif 
que chez la motacilla Jlava, 

■ hdk .femelle et les jeunes out la t^le d’un noiratre qui 
devlent fonce, sur le front, sur la region de Toeil et du 
meat auditif ; nuque d’un cendre fonce j manleau d’un 
olivatre • moins pur. 

M. Mossel m’annonce que cette bergeronnetle arrive 
dans le departement de la Drome dans le courant d’avril , 
en corapagnie de la motacilla /lava ^ que leur direction 
est alors du sud au nord , et que celte derni^re seule 
s^arr^te pour nicber dans le departement, tandis que la 
melanocephala ne s’y afr^te pas ; qu’au passage d’aulomne, 
lorsque les Jlava emigrent vers le midi, il est rare de 
trouver parmi elles quelques melanocephales , ce qui fait 
supposer qu’i cette epoqne ces derni^res suivent une autre 
direction. 

'' • . 

. Genre PIPIT (Temm.-, Cuv.) ; Asthus (Becbt); Fam. 
des SvLViAD^ESj'S. f. des MoTAaLLiNto (Swains.); Fam. 
des Alavdid^es; s. f, des Akthusinees (de Lafres.). 

'Pipit Aux longs tarses (Marchant) ; Pipit Richard 
(Vieill., pi. 78, f. 4. Roux, pi. 489 et pi. 190, apr^s la 
mue d’automne. Temm., pi. col. 401 et Atlas du manuel). 

Anihuslongipes (Holandre); Antlius richardi (VieDl., 
,Temm., Roux). 

Ce pi{Mt, qui.habite I’Afrique , I’Espagne , le midi de la 
France et de I’AHemagne^ est de passage irregulier dans 
toute la France , et paralt m^me tr6s-accidentellement en 
Angleterre. On m’a fait voir un sujet que Ton m’a assure 
provenir dela Sicile, et je suis porte a croire que cette 
esp^ce effectue eg^emenl son passage dans cette lie. Les 
sujels provenant de I’Afirique sont presque tous colores 
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<le roux sur les parlies inferieures , tandis que ceux que 
je me suis procures dans le Piemont et la Lombardie ont 
le fond du plumage blanc. 

Ce pipit a ete tue et decrit pour la premiere fojs, en 1805, 
dans le departement de la Moselle , par feu M. le baron 
Marcliant , ce savant si distingue , qui lui donna le nom que 
j’ai cru devoir lui conserver comme le premier en date , 
et parce qu’il fait bien connaitre le caractere distinclif de 
cette esp^ce. C’est aussi de la Lorraine que M. Vieillot Pa 
re^u posterieurement de M. Richard , et cet oiseau a ete 
tr^-receinment tue pr^s de Metz. 

Nota. Je dois faire observer a cette occasion que e’est 
encore M. Marcbant qui , le premier, a observe la grive 
doree, luee en septembre 1788 , pr^s de Metz, et que Ton 
voit dans la collection de cette ville. 

Cette grive, ainsi nommee en 1825, dans la Faune de 
la . Moselle , par M. Holandre , ancien conservateur du 
museum, a, depuis 1840 seulement, ete indiquee au 
nombre des esp^ces observees en Europe, par M. Tem- 
minck (t. 4 , Manuel d’ornith.) , sous les noms du turdus 
varius sen wiihei^ empruntes a MM. Gould et Horsfield. 
11 est vivement a regrelter que le savant directenr du 
museum de Leyde n^ait pas conserve a cette belle esp^ce 
son premier nom de turdus aureus, qui peint bicu mieux 
le sujet que ceux qu**!! lui a substitues. 


Pipit spioncelle (Temm., atlas du manuel , pi. litb.^ . 
le jeune) ; Pipi spipolette (Vieill. , pi. 79, f. 1 , en ete ; 
f. 2. , t^te, en hiver. Buff., pi. enl. 661 , f. 2, sous le faux 
nom d’alouette pipi ; Roux^ pi. 192, en automne. 

Anihus aquaticus fBeebst. , Temm., Vieill., Meyer, 
Naum., pi. 85, f. 3, en habit d’hiver; f. 4, jeune de 
Tannee et f. 2, male on habit de noces) j Alauda cam- 

i3 
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pestris spinoletta (Gmd. , Lath.) ; jinthus montanus 
(Koch, livree d’etc); j^nthus spinoletta (Bonap.); Anihus 
rapes tris (Nils.). 

Spioncello (Savi) ; Pispolada spioncella 

N. V. s. — Zwedda di pantanu 

Cette especc est dc passage rn Sicile h rautomde ct 
on la tronve quelquefois au bord des petits lacs du 
Phare de Messine. Elle est plus abondantc pr^s du lac 
de Lenlini , et du cote de Syracuse. Parmi les individus 
' que j’ai etd a m^me d’examiner , je n’ai pas observe 
VAnthas obscurus qui paralt fort rare dans les parties 
- ttieridionales de I’Europc. 

Pipit bousseline (Temm.); Rousseline et alouette de 
marais (Buff. pi. enl. 661, f. 1 j et pi. enl. 654, f. 1, 
un jeune sous le nom de Fist de Provence) ; Pipi rous- 
sehne (Vieill. , pi. 78 , f. 2 , en ete ; f. 5 , t^te en hiver ; 
Roux, pi.. 191 , f . 1 ) Tadulte; f. 2, t^te du jeune), Pipi 
ifist (Vieill.). 

Anthus rufescens (Tcmm.); Anihus rufus et anihus 
massiliensis (Vieill.) ; Anthus eampestris (Bechst., Cuv., 
Meyer, Naum., pi. 84, f. 1); Motacilla masciliensis 
(Gmel.); Syhia masciliensis (Lath.). 

Culandro (Savi). 

N. V. s. — Currintuni (Palerme). 

Cette especc, de passage a Pautomne dans plusieurs 
parties de la France, est assez commune en Sicile ou 
elle niche sur les montugnes , dans les crevasses des rochers 
ou au pied des buissons. La rousseline n'est pas aussi 
rcpanduc aux environs dc Messine que dans le reste de 

nie. 

Je I’ai recue de PAlgme ou elle avait ete tu4e en 
octobre. 
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Pipit des pai^s ; Pipit farlouse (Temno. , atlas' du mauuel, 
Tadulte) ; Farlouse ou alouelte de pr4 (Guv.) ; Cujelier 
(Buff* pi. enl. 660 > f. 2, la femelle); Pipi des buissons 
(Vieill., pi. 77 , f. 2 , en hiver j f. 3 , l^te en ete). 

Anthus pratensis (Bechst., Temm., Naum., pi. 84, f. 
3 , le male) ; Anthus sepiarius (Vieill., Roux , pi. 188); 
Alauda sepiaria ) Alauda pratensis et alauda 

mosellana (Gmel., Lath.); Anthus tristis (Baillon)? 

Pispola (Savi). 

N. V. s. — Zivedda (Messine) ; Linguinedda (Palermo), 

€e pipit est tr^-commun en Sicile pendant tout 
rhiver , mais on Ic voit emigrer au printemps vers de* 
contrecs plus septentrionales ou il niche. Cette esp^ce cs 
au reste commune dans toute TEurope. 

Nota. JTai ^vit^ de me servir 4u nom de pi^t farlouse 
Anthus pratensis^ de M. Temminck, parce ^ue cettc 
ancienne denomination de BulTon indique le Pipit des 
buissons Anthus arhoreus de M. Temminck et le Pipit 
des arbres Anthus arbor eus de VieUlot. Je me suis bien 
garde egalement de me servir du nom de Pipit des 
buissons de Yieillot parce que c'est ainsi quo M. Temminck 
designe le Pipit des arbres de Yieillot. C’est pour eviter 
cette confusion ct pour traduire litteralement Ic nom 
latin pratensis que j^ai pris la liberte dc me servir du 
nom de Pipit des pres. 

Pipit a gorge boussb (Temm.); Pipi de Cecile (Savig., 
atlas d’Egypte , pi. col. 5 , f. 6). 

Anthus rufogularis (Brehm., Temm., Naum., pi. 8 , 
f. 16); Anthus Cecilu (Savig.). 

N. V. s. — Zivedda coddu russu. 

Ce pipit tr^-commun en Syrie , en Egyptc , en Tur- 
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quie et en Barbaric , est de passage accidentel cn Sicile , 
en Dalmatie , en Sardaigne ainsi qu'en Allemagne et cn 
France. II est assez probable que jusqu’ici on I'aura 
confoudu en Sicile avec Vjinthus pratensis, 

Un jeune de cette esp^cc a ete tue an mois de sep- 
tembre par M. Ray dans le depart ement de TAube et 
deux autres sujets ont ete pris an filet a Tautomne aux 
environs de Paris. 


Pipit des abbres (Savig., pi. 13 , f. 5 , Vieill., pi. 77, 
f. 1 ; Roux , pi. 187) ; Pipit des buissons (Temm.) ; Pivote 
ortolaue (Buff. , pi. enl, 654, f. 2, le jeune); Pipi pivote 
(Vieill. , Buff., pi. enl. 660, f. 1, le male, sous le faux 
nom de farlouse); Pipi (Cuv.). 

Anlhus arJorau5 (Bechst., Temm., Vieill., Naum., pi. 
84, f. 2, le mMe) ; Motacilla maculata (Gmcl.); Sylvia 
maculata (Lath.); Alauda trivialis (Linn., Lath.). 

Prispolonc (Savi). 

N. V. s. — Zividduni (Messine) ; Lodona cantatura 
(Palermo). 

Un grand nomhre de ccs pipits qui sont commons 
Thiver en Algerie , passe en Sicile dans le mois d’avril , 
et il parait qu’il cn reste quelques-uns sur les mon- 
tagnes de Hie pendant Tete. L’hiver on voit cet oiseau 
dans les champs et dans les jardins. 

Nota. Je n'ai pas cru devoir me servir de la deno- 
mination de Pipit des buissons adoptee pour cette esp^ce 
par M. Teraminck , d’abord parce que ce nom designe 
dans la faune francaisc de Vieillot, le pipit farlouse ou 
des pres de M. Temminck , ce qui peut occasionner des 
erreurs et compliquer la synonymic sans necessile ; ensuite 
parce que je crois que Ton traduit mieux Anthus arhoreus 
par Pipit des arbres que par Pipit des buissons. 11 est 
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deja tr ^-regrettable , je ne saurais trop le repeter , que 
le savant auteur du manuel d'ornithologie qui a tant 
fait pour simplifler la science, ait cm devoir appeler 
.du nom de Pipit farlouse VAnthus pratensis , lorsque la 
farlouse de Buifon , pi. enl. 660 , f. 1 ^ designait non 
YAnthus pratensis y mais bien YAntlius arbor eus. 


TRiBun. — FISSmOSTRES (Cut.); CHmJDONS 

(Temm.). 

Tridu V, Fissirostres (Swains.) qni reanit en oatre Ics syndactyles de 
Cuvier. 


Genre MARTINET (Temm., Guv.); Cypselus (Illiger, 
Cuv. , Temm. , Swains.) ; Famille des Hirundinid^es 
(Swains.). 

Martinet a ventre blanc (Temm. Vieill., pi. 61 , f. 
1) ; Grand martinet a ventre blanc (Buff.). 

Cypselus alpinus (Temm.) ; Cypselus melba (Vieill., 
Roux , pi. 146); Hirundo melba (Linn., Latb.); Hirundo 
alpina (Scop.) ; Micropus alpinus (Meyer). 

Rondone di mare (Savi) ; Rondine maggiore, 

N. V. s. — Rinninuni di Iwanti (Messine) ; Rinninuni 
di rocca (Castrogiovanni); Rinninuni peitu jancu (Catane); 
Rinninuni impiriali (Syracuse). 

Ce martinet, repandu en Suisse, en Sardaigne et a 
Maltc , arrive en Sicile avant le martinet noir et ne 
reste que peu de temps dans les environs de Messine. 
Lors du passage on en tue beaucoup autour des petits 
lacs pr^s du Phare. Cette esp^ce niche avec I’espece 
suivante et le pigeon colombin dans les grottes du cap 
de Taormina , dans Tile des Cyclopes et A Syracuse. J* en 
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ai observe un couple nichant sur la di^ue de lave qui 
forme la partie nord du port de Cataoe* 

MiLaTiXET Noift (Yieill., pi. 60, f. 3); Martioet noir ou 
grand martinet (Buff. pi. enl. 342 , f. 2) ; Martinet (Less.) ; 
Martinet de muraiiles (Temm.). 

Cjrpselus apus (lUig-, Vieill., Briss., Roux , pi. 145); 
Cjrpselus murarius ( Temm. ) ; Hirundo apus ( Linn. , 
Lath.); Micropus murarius (Meyer); ^pus niger 
(Cupani). 

Rondone (Savi) ; Rondine maggiore volgare. 

N. V. s. — Rinninunu 

G'est de tons les oiseaux , celui dout le passage s'efiectue 
le plus tardivement en Sicile. De grandes bandes de 
martinets passcnt Thiver dans Tile el cctte esp^ce y 
niche soit dans les villes soil sur les rochers peu eloign^s 
du littoral , notamment au cap de Taormina , k IMc des 
Cyclopes et autour dcs fortifications de Syracuse. 


Genre HIRONDELLE (Temm., Cuv.); Hirukdo (Linn., 
Cuv., Temm., Swains.); Fam. des Hirundinid^s (Swains.). 

UiRONDELLB DE CHEMINI&E (Temm., Cuv., Vieill., pi. 58, 
f. 2);,Hirondelle de cheminee ou domestique (BulF., pi. 

enl. 643, f. 1). 

Hirundo rustica (Linn., Temm., Vieill., Cuv., Roux , 
pi. 441); Hirundo Jome^ica (Briss.). . 

Rondine (Savi) ; Rondine domestica. 

N. V. s. — Rinnina (Palerme , Messine) ; Rinnina di 
casa (Castrogiovanni). 

Les birondelles de cheminee , que Ton voit fete ,eu 
Europe , emigrent avaut rhivor.en Afrique et .en Asie, et 
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c'est vers la 6ti du mois de mars qua Icur passage s'effectue 
en grand nombre sur la plage du detroit de Messine. Les 
habitants du littoral de la Sicile font une guerre k ou- 
trance k ceS int^ressanls fissirostres , et cette chasse a lieu 
tant a coups de fusil qu'4 Paide de filets que Ton tend le 
long du rivage. L'arrivee seule des cailies opere une di- 
version en faveur des hirondelles. 

L'hirondelle de chemin^e niche en Sicile, commc dans 
le reste de TEurope, de prefi^rence dans les lietix habites : 
aussi ^ la voitH>n dans les villages notamment , construire 
son nid , soit dans les grcniers , soit sous les toits et dans 
les trous' de murs ^ et choisir dans las villes les chcminees 
dont on nc se sert pas Tet^ ainsi que les chencaux. 


Hibondellb bocsseline (Teinm. , Levaill. , ois. d'Afr. , 
pi, 245 , f, 4 , le male) ; Hirondelle a tete rousse (BuflT. , 
pi. enl. 723, f. 2, la femelle).* 

Hirundo ru/u/a (Levaill., Temm.); Hirundo capensis 
(Gmel. , Lath.) , par erreur sous le nom de Hirundo 
daurica (Savi). 

Sous le faux nom de Rondinc di Siberia (Savi). Mais 
ce nom est la consequence de Perreur commise par ce 
savant naturaliste , qui a pris Vhlrundo rufula , qui ne se 
trouve jamais en Siberie, pour Vhirundo daurica, sans 
quoi il Pent plut6t appelee rondine di Barbaria, 

N. V, s. — Rinnina di Barbaria, 

Cette esp^ce, origioaire d'Afrique, se montre acciden- 
tellcment en Sicile , en Italie et en France. Lors de men 
passage k G^nes , le preparateur du museum de PUniver- 
site royale m’a cede un exemplaire male de cette esp^ce , 
qui avait ete tue recemment pr^s de cette ville. Deux 
autres sujets mMe et femelle , tues dans la m^me localite , 
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a\aient de)a ^te deposes dans la collection de M. le marquis 
Durazzo. 

Au prinlemps de 1832, il y eut en Sicile, notamment 
pr^s de Messine, un passage considerable d’hirondelles' 
rousselincs melees k des hirondelles de cheminee ; mais 
depuis lors on n’en a plus observe dans celte parlie de Tile. 
Anterieurement et posterieurement a cette epoque, on 
en a tue quelques exemplaires aux environs de Palerme. 
Les sujels provenant de I’Egypte et du cap de Bonne- 
Esperance ne different point de ceux du Japon et de la 
Sicilc. 

En 1840 , f ai obtenu une birondelle rousseline qui avail 
ete apportee au marcbe de Montpellier , et on voit cba- 
que anuee cette espfece aux environs de cette ville ainsi 
qu’aupr^ de Nismes ; elle se montre accidentellement aussi 
dans le departement de la Dr6me et de la C6te-d'Or. 

lIiRONDELLE DE FENfeiRE (Temm., Cuv., Vieill. , pi. 60, 
f. 1, Tadulte, et f. 2, t^te du jeune) ; Hirondelle 4 cul- 
blanc ou de fenfire (Buff". , pi. enl. 542 , f. 2 , sous le faux 
nom de petit martinet). 

Hirundo urhica (Linn., Temm., Vieill., Cuv., Latb., 
Roux, pi. 144. Less., atlas, pi. 34, f. 2). 

Balestruccio (Savi) ; Rondine commune, 

jif ^ y. s. — Barhottula (Messine) ; Curidda janca (Sy- 
racuse) ; Martidduzzu (Palerme, Catane, Castrogiovanni). 

Cette birondelle arrive en Sicile et en repart a la m6me 
epoque que Tbirondelle de cbeminee. On n’y a jamais 
observe un seul sujet de cette derniere esp^ce pendant 
rbiver, tandis que Ton voit dans cette saison , notamment 
a Catane, un assez grand nombre d’birondelles de fendtre. 
Du rcste , les moeurs des deux esp^ces sont identiquement 
les memes. 
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UlRONDELLE pE RIVAGE (Bu(F. , pi. Cnl. 545 , f. 2 , Ic 
jcune. Temm. , Cuv. , Vieill. , pi. 59 et non 39, f. 2). 

Hirundo riparia (Linn., Temm., Cuv., Vieill., Roux , 
pi. 443). 

Topino (Savi); Rondine riparia, 

N. V. s. — ilfu7wicec4/u(Messine); Mortarella(C^xip2xa), 

C'est au mois d'avril que s'effectue le passage de cette 
csp^ce dont un grand nombre de sujets hivernent en 
Sicile. On ne la voit gu6res qu'a cettc epoqpie aux environs 
de Messine ; mais clle niche en grandes troupes dans les 
marais de Catane et de Syracuse. 


Hirondellb de rocher (Temm. , Vieill., pi. 59 et non 
39 , f. 4) ; Hirondelle grise des rocUers (BuiT. , Roux , 
pi. 442, Tadulte). 

Hirundo rupestris (Linn., Temm., Naum.); Hirundo 
montana (Vieill.). 

Rondine montana (Savi). 

N. V. s. — Rinnina di rocca, 

Cette esp^ce , assez commune en Suisse , sur la Gemmi , 
en Sarduigne , en Savoie , dans les Pyrenees et dans le 
nord de TAfrique , parait assez rare en Sicile ou ellp niche 
neanmoins. M. Luighi Benoit la dit Jbrt rare et n’avoir 
jamais pu s’en procurer qu’un soul exemplaire, il y a 
plusieurs annees ; mais je suis porte a penser que si elle 
est rare du c6te de Messine elle Test bcaucoup moins 
dans le centre de la Sicile. 

M. Ledoux a trouve riiirondelle de rocher au mois de 
decembre , sur les bords de la mer, et a Tepoque du pas- 
sage ; on la voit souvent sur les murs de rii6pital de B6ne. 
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Genre ENGOULEVENT (Cuv., Temm.) ; Cjfriuulgus 
(Linn., Cuv.,Tem. , Swains.); Fam. des CAPRiMULGroifeES 

. (Swains.). 

Engoulevent ordinaire (Temm.); Engoulcvent (Buff., 
pi. enl. 193, sous le nom de Crapaud volant); Engoulcvent 

commun (Vieill., pi. 61, f. 2. Roux, pi. 1^7, le male). 

Caprimitlgiis europoeus (Linn.,Temm., Swains., Cuv., 
Less.); Caprimulgus vulgaris (Vieill.). 

Noltolone (Savi) ; Succhia capare 6 nottola, 
pj. y. s. — Curdaru (Messinc, Catane) ; Ingannafuoddi 
(Palermo, Syracuse). 

' On a remarque , a Messine , que les engoulevents pre- 
cedent les cailles d’un jour lors de leur arrivee en Sicile 
au mois d’avril. 

L’ engoulcvent se tient cache , pendant le jour, dans les 
arbres les plus touffus , attendant le crepuscule pour cher- 
cher sa nourriture. Ils ne construit .pas de nid et depose 
ses oeufs sur terre au pied de quelque arbre ou sous un 
buisson. 


Tribu in. — CONmOSTRES (Cuv.); GRAIflVORES 

(Temm.) ; 

A I’exccpUon de« genres Stvbitvs, Corfus, G^mvivs, Nccipkjgj et 
CoRJcrjs qni font psrtie de I’ordre des Omnivores de M. Temmtndf. 

GONIROSTRES (Swain's.); 

A Texception da genre Pjbvs qni fail partie des Denlirostres de Swainson. 


Genre ALOUETTE (Temm., Cuv.) ; AiAuiyA (Linn.); 
Fam. des'FBiNGiLUDEES; s. f. des Alaldin^es (Swains.). 

r« SECTION (Temm.). 

Alodette DUPONT (Vieill., pi. 76, f. 2. Temm., Roux, 
pi. 186). 
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Alauda duponti (Vieill., Temm., Roux) ; Certhdauda 
duponli (Sw.). 

Cette csp^ce, qui habile la Syric et TAlgerie, et qui 
est de passage accidentel sur les c6tes de Provence et dans 
les lies d’Hyeres , a et^ tuee en Slcile , assure-t-on. Je n’ai 
vu neanmoins aucun exemplaire provenant de cetle He. 


Alouette BiFAsa^E (Temm. , pi. col. 593 , Tadultc). 

Alauda hifasciata (Licht.^ Temm.^) Riipp.^ Fauna abyss., 
pi. 5) ; Certhilauda hifasciata (Swains, , Gould). 

N. V. 8. — Lodona africana (L. B.). 

Cette esp^ce , assez commune dans le nord de TAfrique 
et dans I’lle de Gandie , se trouve aussi dans le midi de 
PBspagne, et elle est de passage accidentel en Sicile et 
en Provence.- 

n« SECTIOIf (Temm.). 

Alouette ®es champs (Temm., Cuv.)} Alouette ordinaire 
(Buff. , pi. enl. 363, f. l)j Alouette commune (Vieill. , 
pi. 73, f. 2, Tadulte; f. 3, t^te du jeune. Roux, pi. 180 
et 181, une variete noire et Isabelle sans taches). 

Alauda arvensis(ljinn.y Temm., Cuv., Vieill., Naum., 
pi. 100 , f. 1) ; Alaltda vulgaris (Cupani). 

Panterana (Savi). 

Lodona (Palerme) ; Calandruni (Messine). 

Quoique un tr^s-grand nombre d’aloueltes des champs 
reste I’hiver en Sicile , on en voit passer des bandes consi> 
derabies d^ le printemps. Cette esp^ce , dont le chant est 
si doux et si melodieux , niche autant en plaine que sur 
les montagnes. 

Le musee de Metz en poss^de une nombreuse serie de 
varietes blanches et blondes, ainsi qu’une variete en- 
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ti^rement noire , et une seconde d’un blanc lave de jaune 
serin avec une moustache et un collier derri^re le cou 
d’un brun noiratre. 

Alouette lulu (Temm. , Vieill. , pi. 74 , f. 5, adulte ; 
pi. 75, f. 1, jeune. Roux, pi. 183 ) 5 Lulu, alouette des 
bois ou cujeber (Bull’., pi. enl. 503. Cuv.). 

Alauda arborea (Linn. , Temm., Lath. , Naum. , pi. 
400 , f. 2) ; Alauda nemorosa (Gmel. , Vieill.) ; Alauda 
cristatella (Lath.); Galerida arborea (Boie^ Brebm). 

Toltavilla (Savi). 

N. V. s. — Passaruneddu di boscu^ Calandredda, 

Get oiseau babite en Sicile les localites incultes et a 
proximile des for^ts. II se lient souvent perclie sur les 
arbres et niche dans les buissons. 


Alouette cochevi^ (Buff. pi. enl. 503 , f. 1 , et pi 662 , 
jeune , sous le nom de coquillade ; Temm. Vieill. pi. 75, 
f. 2, Tadulte; f. 3, t^e du jeune; Roux, pi. 184); 
Cochevis ou alouette buppee (Cuv.). 

Alauda cristata (Linn., Temm., Vieill., Cuv., Lath., 
Bliss., Naum., pi. 99, f. 1 , le male); Alauda undata 
(Gmel. , le jeune) ; Galerida cristata (Boie.). 

Cappellaccia (Savi). 

N. V. s. — Cucugghiata ( Messine ) ; Cappiddina (Ca- 
tane); Cucucciuta ( Palermo , Syracuse); Scw'riviola 
(Castrogiovanni). 

Le cochevis, repandu dans beaucoup de parties de la 
France , de TAllemagne et de la Suisse , est aussi commun 
que la calandre en Espagne, en Italie, en Sicile et en 
Grece. II est egalement sedentaire et peu farouche dans 
les localites ou il n'est pas chasse commc dans le centre 
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de la Sicile. On cn Toit beaucoup le long des routes 
qui trayersent la plaine de Gatane et le bruit que f^t 
un cbeval ou une voiture ne les effraie pas. 


Calandrelle (Bonelli); Alouette calandrelle (Temm., 
manuel 3* vol.; VieilL, pi. Ik • f. 1 , le mMe; f, 2 , t^te 
du jeune, Roux, pi. 182); Alouette ^ doigts courts ou 
Calandrelle (Temm., manuel, t. 1). 

Alauda brachydactyla (Temm., Leisler); Alauda 
arenaria ( Vieill. ) ; Melanocorypha itala et brachy^ 
dactyla (Brehm.) ; Melanocorypha arenaria (Bonap.). 

Calandrino (Savi). 

N. V. s. — - Quagghiarina (Messine) ; CicU'edda (Cas- 
trogiovanni). 

La calandrelle , si repandue en Gr^ce , est moins 
commune en Sicile que Falouette lulu, et aux approebes 
de I’hiver, elle emigre vers des contrees plus meridio- 
nales dont elle ne revient qu'au printemps. Elle se tient 
babituellement assez loin du littoral. 

Je n’ai pu encore verifier si Talouette isabelline, 
(Temm., pi. col. f. 2) qui habite la Gr^ce et 

FEspagne , se trouve egalcment en Sicile. Cette esp^ce , 
qui resscmble beaucoup i la calandrelle , quoique celle-ci 
soit moins forte , a pu ^tre confondue jusqu’ici avec elle. 

La calandrelle se montre quelquefois dans le nord 
de la France, ainsi elle a ^te tuee aux environs de 
Bayeux et de Metz. 

ra« SECTION (Temm.). 

Calandre (BufT.pl. enl. 565, f. 2;Cuv.); Alouette 
calandre (Temm. Vieill.; pi. 76, f. 1 ; Roux, pi. 485, 
f. 1 ; Fadulte ; f. 2 , jeune au sortir du nid) ; Grosse 
alouette (Buff.) ; Calandre de Siberie (Sonnini edit. , Buff.). 
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Alauda calandra Temm., Yieil!., Naum. ; pi. 

98, f. 1); Alauda Sibirica (Pallas, Gme).); Melanoco- 
rypha calandra (Boie.). 

Ccdandra (Savi). 

N. V. s. — Calandra* 

'La calandre est tr6s-commune dans les vastes plaines 
dc la Sicile, surtout pr^ de Catane ou Ton en proud 
beaucoup aux filets. Neanmoins clle est assez rare aux 
environs de Messine. €elte esp^ce si commune en Italie 
et repandue en Espagne, en Sardaigne, en Grdce, en 
Algeric et dans le midi de la France , ne quitte presque 
jamais son lieu natal. Je poss^de dc tr^s-vieux males 
pris aux environs de Civita-Veccbia , pendant Pete, et 
qui portent sur le haut de la poitrine un hausse-col 
noir excessivement large qui n'est interrompn au milieu 
quo par un espace blanc d'un centim^e. La calandre 
paralt accidentcllcmcnt jusque dans le nord de la France , 
e'est ainsi qu'un sujet tue pr^ de Bayeux , figure dans 
la collection de M. Chesnon, 


Genre M6SANGE ( Cuv. , Temm. ) ; Pjnus ( Linn. , 
Cuv., Temm., Swains.); Familledes Stlyiad^es, s. f. des 
Parianees (Swains.). 

po SECTION. — STLVAINS (Temm.). 

Chabbonni^re (Cuv.) ; Mesange charbonni^re (Temm., 
atlas du manucl pi. lith. le male; Yieill., pi. 47, f. 1 ; 
Roux, pi. 118, le male et pi. 117 un jeune) ; Grosse 
mesange ou charbonni^re (BufT. pi. cnl. 3, f. 1). 

Parus major (Linn., Cuv., Temm., Swains. Yieill., 
Naum ; pi. 94 , f. 1 ; Latb.). 

Cinciallegra (Savi); Cinciallegra maggiore. 

N. V. s. — Monachella (Cupani); Vicinzedda (Mes- 
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sine); Primavera (Catanc, Syracuse); Carrubhedda 
(Caslrogiovanui), 

Cette mesange si commune en Europe , se trouve cn 
Sicile toute I'annee scut sur les montagnes boisees, soil 
dans les vallons et les jardios. Elle est toujours ea 
mouvement, sautiUant d'un arbre a Tautre, se sus- 
pendaut quelquefbis & une branche , et reohcrchant 
activement les cbenillcs, les insectes et leurs oeuls , dout 
elle fait sa uourriturc. 


Petite charbonm^re (BulT. , Cuv.) ; Mesange petite 
charboDuiere (Temm.,Yieill.,pl.47, f. 2. 119). 

Parusater (Lima., Cut., Temm.,Vieill., Latb.^Nanm., 
-pl. 94,f. 2). 

Cincia romagnola (Savi) ; Cinciallegra minore. 

N. V. s. Oculimenchi (Cupani) ; Munacedda, 

Cette mesange est moins commune en Sicile que fesp^ce 
precedente ; on la trouve rarement I’ete dans les pkines , 
quoiqu’elle soit tres-repandne dans les bois on elle niche 
sur les branches les plus elevees des chines et de quelques 
autres essences. 

Cette petite mesange niche dans TAlgerie di^ Ic mots 
d’avril , et les exemplaires que j’ai re^us de ce pays dif- 
f^ent de la mesange d’Europe au point d’en pouvoir former 
ime esp^ce nouvelle. 

Mesange bleue (Buff., pi. enl. 3 , f. 2. Temm., Vieill., 
pi. 48, f. 1, adulte; f. 2, jeune. Roux, jd. 120 his)^ M^ 
'sange a t^te bleue (Cuv.) 

Parus Coeruleus (Linn., Temm., Vieill., Cuv., 'Lath., 
Lesson. , Naum. , pi. 95 , f. 1 et 2). 

Cinciarella (Savi); Cinciallegra picola. 
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N. V. s. — Pirnizzola (Messine) ; Sagruicaifoddu (Pa- 
lerme); Susuddiu (Catane, Syracuse). 

Cette espece , si repandue en Europe, et que Toq trouvc 
en Asie comme en Amerique , est egalement commune en 
Sicile ou )‘*ai eu occasion de Tobserver dans le bois de 
Patemo, a la limite de la troisi^me region de TEtna. 

Les individus que j’ai refus de I’Algerie ont la t^te d’un 
bleu noiratre et different de notre espece d'Europe. Je 
crois qu’on en pent former une espece nouvellc. 


Mesange nonnette (Temm., Vieill.,pl. 47, f. 3. Roux, 
pi. 120); Nonnette cendree (Buff., pi. enl. 3, f. 3); Me- 
sange k t^te noire , du Canada (Buff. , Briss.). 

Parus palustris (Linn., Temm., Vieill., Lath., Plaum., 
pi. 94, f. 4). 

Cincia bigia (Savi) ; Cinciallegra cinerea, 

N. V. s. — Munacedda testa niura, 

Cette espece, repandue en Europe et en Amerique, n’est 
pas rare dans les jardins et dans les buissons aux environs 
de Palerme , quoiqu‘’on ne Tait jamais trouvee du c6te de 
Messine. Elle est plus commune aux environs de Catane 
et de S 3 rracuse. 

Mesange a longue queue (Buff. , pi. enl. 502, f. 3, la 
femelle. Temm. , atlas du manuel, la femelle. Yieill. , 
pi. 49 , f. 1 , male ; f. 2 , tMe la femelle. Roux , pi. 122 , 
male. Cuv.). 

Parus caudatus (Linn. , Temm. , Lath. , Vieill. , Cuv., 
Naum., pi. 95, f. 4, 5 et 6); Mecistura caudata (Leach.). 

Cincia codona (Savi) ; Codibugnolo, 

N. Y. s. — Pirnizzola cuda longa, 

Cette mesange , commune dans presque toute TEurope 
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el en Asic, se trouve dans les diverses parties de )a SicDe, 
exceple aux environs de Messine. Elle habile les bois, 
notamment pr^ de Palcrme. 

n« SECTION. — RIVERAINS (Tcmm.). 

M^sange MoiSTACliE (Temm. atlas du manuel , le mMe; 
Vieill.,pl. A9, f. 3 , le male ; pi. 50 , f. 1 , femcllc. Roux , 
pi. 423, mMe; pi. 123 bis, femelle); Moustache (Cuv.); 
Blesange barbue ou moustache (Buff. pj. enl. 648, f. 4, 
male, f. 2, femelle. 

Parus biarniicus{V^Tm,^ Temm., Vieill., Cuv., Naum., 
pi. 96 ; Lath., Gmel.) ; Parus russicus (Gmel.); Calamo- 
philus biarmicus (Leach , Gould , pi. part. 4 , m^e et 
femelle). 

Basettino (Savi). 

N. V. s. — Pispise. 

Cette jolie esp^ce, egalement repandue en Europe el 
en Asie , habile la Sicile loulc Tannee , et se Irbuve no- 
tamment dans les marais de Catane, sur le lac de Lentini , 
sur les bords de PAnapus et de la riviere de Cyane , ou 
on la voit voltiger sur les roseaux et les cypems pa- 
pyrus : elle construit son nid parmi les joncs et les herbes 
touffues. On la trouve en Lorraine dans les saussaies qui 
bordent la Moselle. 

m« SECTION. — PENDULLNES (Temm.). 

M^sakge remiz (Temm., atlas du manuel, le m^le. 
Vieill. , pi. 50 , f. 2, le male ; f. 3 , le jeone. Roux, pi. 
424, f. 4, male adultc; f. 2, tete du jeune); Remiz ou 
Mesange de Pologne (Buff., pi. enl. 648, f. 3; M^ange 
de Languedoc et la Penduline (Buff., pi. enl. 708, f. 4, 
le jcune); Remiz (Cuv.). 

Parus pendulinus (Linn., Temm., Vieill., Cuv., Naum.,' 

i5 
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pi. 97. Lath.) 5 Parus narbonensis (Gmel., Lath.) ; OEgi” 
thalus pendulinus (Vigors). 

Fiaschettons (Savi). 

N. V. s. — Carruheddu (Cupani). 

Cette mesange a bee droit, effile et aigu, qui hahite les ' 
bords du Danube , du P6 et de TArno , se trouve aussi 
dans le midi de la France et accidentellement dans le nord 
et Test. Elle demeure toute Tannee en Sicile ou elle niche 
dans les marais des environs de Catane et sur les bords 
de TAnapus et de la riviere de Cyane. Son nid , qui a la 
forme d’une bourse etranglee, est tisse avec beaucoup 
d’art et compose du duvet de plusieurs plantes , telles que 
le saiile, le cotonnier, etc. ; et pour le mettre a Tahri des 
eaux, surtout des petits mammifi^res, elle le suspend A 
Textr^mite d'*un rameau flexible de quclque arbuste 
aquatique. Pai recueilli plusieurs de ces nids pendant 
mon sejour dans les legations romaincs' ou la mesange 
remiz est assez commune. 

Genre BRUANT (Tcmm. , Cuv.) ; Euberiza (Linn.) ; 

Fam. des Fringillid^es j s. f. des Fringillin^es (Swains.), 

* 

Bbdakt jacre (Temm. , Vieill.^ pi. 43, f. 1, le male; 
f.' 2 , t^te de la femelle ; f. 3 ,‘le jeuoe. Roux , pi. 104, 
f. 1 , le male ; f. 2 , t^te dc la femelle) ; Bruant (Buff. , 
pi. enl. 30 , f. 1) ; Bruant commun (Guv.). 

Emheriza citrinella (Linn., Temm., Cuv., Vieill. , 
Lath. ; Naum. , pi. 102, f. 1, male ; f* 2, femelle). 

Zigolo giallo (Savi). 

N. V. s. — Ziulu giamu. 

'Ce bruant, qui porte en France le nom de verdiere 
dans nos campagnes , et qui est tr^-commun en Europe , 
est peu repandu en Sicile du cote de Hessine et le long 
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du littoral. Je I'ai observe neanmoins sur les colllnes de 
la Bagbarla, aux environs de Palerme et non loin de 
Montreal. 

Pboyer (Buff., pi. enl. 233. Cuv.); Bruant proyer 
(Temm.,yieill.,pl. 44, f. 3. Roux, pi. 108, f. 1, adulte; 
f. 2 , le jeune au sortir du nid. 

Emberiza miliaria (Linn. , Temm. , Yieill. , Cuv. , 
Naum., pi. 101, f. 1. Lath.); Cjnchramus miliaria 
(Bonap.). 

Strillozzo (Savi). 

N. V. 8. — Ciciruni, 

Cette esp^ce est sedentaire et tr^s~commune en Sicile , 
ou Ton distingue deux races comme dans le bouvreuil. 

J\i trouve des exemplaires de ces deux races dans le 
Piemont et 4 G^nes ; elles ne different entre elles que par 
une taille d'un cinqui^me plus fortes 


Bruant de roseaux (Temm^, atlas dU manuel, pi. lith;, 
le male au printemps. Yieill. , pi. 46 , f. 1, male en ^te ; 
f. 2, t^te du mate enbiver. Roux, pi. 113, f. 2, femelle 
avant la mue d’automne, et pi. 114 , femelle adulte. Cuv.); 
Ortolan de roseaux (Buff., pL enl. 247, f. 2, le m^e , ct 
pi. 477, f. 2, la femelle); Coquelucbe (Buff.). 

Emberiza schoenielus (Linn. , Temm. , Cuv. , Yieill. , 
Naum. , pi. 105. Lath.) ; Emberiza arundinacea (Gmel., 
Lath.). 

Migliarino di palude (Savi) ; Monachmo di pahide. 

N. V. s. — Ziulu di pantanu. 

Ce bruant est commun , Tbiver, en Sicile , dans tous 
les jardins et dans les champs. L'ete , il se tient dans les 
lieux marecageux ou il niche au milieu des roseaux ; 
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aussi esl-il abondant aux environs de Catane^ de Lentini 
ct de Syracuse. 

Bruant de MARAIS (Tcmm.). 

Emberiza palustris (Savi, Temm., Roux, pi. 114 bis, 
f. 1 , m^e apr^ la mue d’ete j f. 2 , t^te de la femelle). 

Ortolano di paliide (Bonap. , pi. col., le inMe, la 
femelle et le jcune. 

Cette esp^ce , qui , suivant M. Temminck , pourrait bien 
n’^tre qu’une variete de V Emberiza schceniclus ^ est se- 
dentaire en Sicile , ou elle a toujours ete confondue avec 
ce dernier bruant. Elle dillere du bruant de roseaux , par 
sa taille, qui est un peu plus forte, et principalement 
par son bee , qui est plus gros , fort , tres-courbe , court , 
comprime , obtns a sa pointe et sans tubercule osseux a 
la face interne de la mandibule superieure. Aussi ce 
bruant se rapprocbe-t-il un peu , par le bee , des frin- 
gilles et surtout des bouvreuils , ainsi que le fait observer 
judicieusement HI. Degland. 

J'ai recueilli quelques sujets de cette espece lors de 
mon passage a Nlmes , et on la trouve ians tout le midi 
de la France ainsi quVn Italic. Elle habile en Sicile les 
m^mes localites que le bruant de roseaux auquel, il faut 
Vavouer, elle ressemble enti^rement par le plumage dans 
tous les ages. 

Ortolan (Buff. pi. enl. 247, f. 1 , mMe , Cuv.) ; Bruant 
ortolan (Temm. Vieill., pi. 46 , f. 3, male en etc. Roux, 
pi. 415, f. 4 , male; f. 2, femelle; pi. 416 une variate). 

Emberiza kortulana (Linn., Temm., Vieill., Cuv., 
INaum., pi. 403, male, femelle ct variete. Lath.). 

Ortolano (Savi). 

N. V. s. — - Ortulanu, 
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L'ortolan est tr^-commun cn Italic et cn Sicile , quoi- 
quc rare dans certaiocs parlies avoisinant le liltorai , k 
Mcssinc notamment. 

Cette esp^ce si rechercliee des gourmets, niche dans 
le midi de la France , et m^me dans le departement du 
Nord suivant M. Degland. Elle n'est que de passage en 
Lorraine et on Ta tuee jusqu’en Angleterre. 


Bruant cendrillard ( Temm. ) ; Bruant fou , male 
variate (Roux, pi. 112 bis, lemalc). 

Emheriza coesia ( Atlas du voy. de Riippell , pi. 10 , f. 
6 , le male au printeraps) ; Emheriza rujiharbata (Hem- 
prich et Ehrenberg). 

Cet oiseau originaire de la Syrie, de la Nubie et de 
I’Egypte et qui habite aussi la Gr^ce , a etc trouve plusieurs 
fois dans le midi de la France ou on I'a pris pour une 
variete du bruant fou male ou de I'ortolan. 

Un seul exemplaire du bruant ccndrillard a et^ tue , 
dans le'midi de la Sicile , mais je suis porte k croire que 
des observations plus exactes le feront retrouver plus fr^ 
quemment dans cette lie. 

Un individu de cette esp^cc a aussi ete tue pr^ de 
Vienne en Autriche, selon M. Temminck. 


Bruant zizi ou de haie (Temm., Buff., pi. cnl. 653, 
f. 1 , le vieux male , et f. 2 , le jeune sous le faux titre 
de femelle); Bruant zizi (Vieill., pi. 4A, f. 1 , male, f. 
2, t^te dela femelle; Roux, pi. 105, m^e en ete, pi. 
106 , femelle en ete) ; Bruant des liaies (Cuv.). 

Emheriza cirlus (Linn. , Lath., Cuv., Temm., Vieill., 
Naum., pi. 102, f. 3 et 4); Emheriza elcathorax 
(Bechst.). 
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Zigolo nero (Savi). 

N. V. s. — Ziulu (Messine, Zinzicula giarna (Catane, 
Syracuse) , Zizi (Gastrogiovani). 

Ce bruant, si abondant en Italic, en Suisse et dans 
le midi de la France, est commun en Sicile, pendant 
rhiver dans les jardins et sur les coUines des environs 
de Palerme et de Messine. H se retire au printemps dans 
les bois pour y nicber. Je Tai re 9 u de PAlgerie. 

Bruant fou od de pr] 6 (Buff., pi. enl., 30, f. 2, le 
m^e; pi. 511 , le jeune male sous le nom d'ortolan de 
Lorraine) ; Bruant fou (Guv. , Vieill., pi. 45, f. 2, male 
en ete ; f. 3 , t^te du mSme en biver ; Roux , pi. Ill , le 
m^e ; pi. 1 1 2 , la femelle. 

Emberiza cia (Linn., Temm., Guv., Yieill., Lath., 
Naum. , pi. 104 y f. 1 et 2) ; Emberiza lotharingica (Gmel . y 
Lath.). 

Zigolo muciatto (Savi). 

N. V. s. — Viziola (Messine) ; Zivulu (Palerme) ; 
gicula (Gatane, Syracuse). 

Le bruant fou est assez commun Thiver dans les 
plaines de la Sicile, et se tient de preference dans les 
jardins et pr&s des lieux habites. Quoiqu'il emigre au 
printemps vers le Nord , il en reste beaucoup qui nichent 
dans les for^ts, surtout le long des torrents. Ge bruant 
se trouve aussi en Algerie. 


Bruant uiTiLi^NE (Temm. , atlas du manuel le m^e , 
Vieill., Roux, pi. 109, f. 2 et le jeune, f. 1); Miti- 
Une de Provence (Buff. pi. enl. 656 , f. 2), 

Emberiza lesbia ( Gmel. , Temm. , Vieill. , Lath. , 
Roux) j 
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Zia di tordi (Calvi.). 

Quoique je n'aie pas encore appris <pie Ic mitiUne 
ait ete observe en Sicile, neanmoins je crois devoir le 
signaler a Tattention des naturalistes. En efTet cette 
esp^ce qui est commune en Gr^ce , se trouve , dit-on , en 
Algerie d'ou die paralt effectuer accidentellement son 
passage dans toute Tltalic. Tai obtenu, a Milan, un 
individu tue en 1839 pr^ de cette ville. 


Genre GROS-BEG (Temm.); Fringilla (Illiger); Frin^ 

GILLA , PvRGITAy CaRDUELIS et CoCCOTHRAVSTES (CuV. j ; 

Fam. des Fringillid^es ; s. f. des Fringillin^es, et s. f. des 
CoccoTHRAVSTiN^ES (Swains.). 

SECTION, — LATICONES (Temm.). 

Gros-Bec vuLGAiRB (Temm.); Gros-bec (Buff., pi. enl. 
99 et 100) ; Gros-Bec commun (Cuv.) ; Gros-Bec d'Europe 
(Vieill. , pi. 33, f. 1 , mde; f. 2, jeune. Roux, pi. 73, 
mMe; pi. 76, femclle). 

Fringilla coccothraustes ( Temm. ) ; Loxia cocco- 
thraustes(lAim.^ Lath.) ; Coccothraustes vulgaris (Vieill., 
Bliss.); Coccothraustes oeuropeus (Swains., Selby, pi. 55, 
f. 1). 

Frusone (Savi). 

N. v. s. — Scacciamennuli, 

Le gros-bec, qui est tr^-rare dans les environs de 
Messine , est abondant dans le reste de la Sicile , lors du 
passage du printemps. Get oiseau , qui se trouve en Sibcrie 
et en Asie, niche dans plusieurs parties de la France, de 
ITtalie et de la Sicile. 


Verdier (Bu(T. , pi. enl. 267, f. 2, m^e. Guv.); Gros- 
Bee verdier (Temm.) ; Fringille verdier (Vieill. , pi. 34 , 
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f. 1 , male ; f. 2 , jeune ; f. 3 , t4te de la femcllc. Roux , 
pi. 77, male; pi. 78, femelle). 

Fringilla chloris (Temm. , Vieill.); Loxia chloris 
(Linn., Lath.); Chlorospiza chloris (Bonap.); Chloris. 
Jlavigaster (Swains.). 

Verdone (Savi). 

N. V. s. — Virduni^ Viridaccola (Cupani). 

Cette esp^ce , tr^-commune dans presque toute FEu- 
rope , arrive \ Tautomne en Sicile par bandes nombreuses, 
dont la majeure partie passe Thiver dans les plaines et 
dans les for4ts de cette lie. 


Gros-Bec incertain (Temm,); Fringille incertaine 
(Roux, pi 72 hisy femelle). 

Fringi^a incerta (la femelle, Risso. Temm., Roux); 
Fringilla olwacea ( RaiHn. ) ; Erythrospiza incerta 
(Bonap.). 

Un male de cette espece rare a ete observe , par Raf- 
finesque , aux environs de Palerme , et elle est de passage 
cn Provence et cn Espagne. 

En 1859, on cn a tue, dans les Pyrenees, un sujet 
jeune , raye de m^cbes brunes longitudinales sur les parties 
inferieures. Risso annonce aussi que ce gros-bec, qui est 
de passage dans presque toute ITtalie, se voitaux environs 
de Nice pendant les mois d'oetobre et de novembre. 

SouLCiE (Cuv.) ; Moineau des bois ou Soulcie (Buff. , 
pi, enl. 225); Gros-Bec soulcie (Temm.); Fringillc soulcie 
(Vieill., pi. 35, f. 1. Roux , pi. 79); Moineau fou et Moi- 
neau de Bolognc (Briss.). 

Fringilla petronia (Linn. , Lath. , Temm. , Vieill. , 
Naum., pi. 118, f. 3 et 4); Fringilla stulta et Boloniensis 
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(Gmel. , Lath.) ; Petronia rupesiris (Bonap.) ; Cocco- 
thraustes petronia (Cuv.). 

Passcra lagia (Savi). 

N. V. s. — Passarastra. 

La soulcie est commune en Sicilc , quoique peu r^- 
pandue aux environs de Messine. On la voit au printem'ps 
m^lee aux bandes de pinsons et de verdiers. M. Luighi 
Benoit a trouve un grand nombre de nids de souicies 
tapissant Tinterieur d'un puits dcsseche. 

MoiNEAtJ ciSALPiN (Cuv.) ; Gros-Bcc cisalpin (Temm. , 
atlas du manuel , le male) ; Moincau a t^te marron (Vieill., 
pi. 168 , f. 2) ; Fringllle a t^te marron (Vieill., galerie des 
ois. , pi. 63. Roux , pi. 82 bis ^ mMe adulte. 

Fringilla cisalpina (Temm.); Fringilla Italioc (Vieill.); 
Pyrgita cisalpina (Cuv., Swains.). 

Passer a reale (Savi). 

N. V. s. — Passareddu, 

Get oiscau, si commun en Italie et en Sicile, a Ics 
m^mes moeurs que le moiucau domestique qu’il remplace 
dans ces contrecs. Les jeunes males ont le noir de la 
poitrine moins etendu. A Tautomne de 1855, on a pris, 
aux filets, pres de Catane, une jolie vairiete albine de . 
cette esp^ce , d'un blanchatre uniforme , avec deux taches 
noires de chaque c6te du bee. J'en ai recueilli plusieurs 
autres varietes , dans les legations , pr^ Bologne. 


Moineau espagnol ; Gros-Bec espagnol (Temm.) ; Frin- 
gille mouchetee ou des saulcs (Vieill., pi. 168, f. 1); 
Fringille espagnole (Roux , pi. 8ii^ , vieux m^e) sous le 
nom de Moineau cisalpin (Audouin, atlas d'Egypte, pi. 5, 
f. 7, un male). 


i6 
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Fringilla hispaniolensis (Temm,j Meyer, Roux); Frin- 
gilla salicicola CVieill.); Pyrgita hispaniolemis {Qvi\ . ^ 
Swains.). 

Pas sera sarda (Savi). 

N. V. s, — Passaru shirru, 

Cette esp^ce, tr^s-commune en Sicile, en Espagne et 
en Egj'pte, quoique vivant avec le moineau cisalpin, ne 
s’allie pas avec cette derni^re esp^e dont il a les habi- 
tudes. C'est fort a tort'que M. Andouin , jredacteur de 
I’explicalion des planches de I’atlas du grand ouvrage sur 
TEgypte , critique M. Temminck d’avoir cree une espece 
distincte du moineau cspagnol d'avec le moineau cisalpin. 
Il sulOt d’avoir observe ces deux esp^ces, en Sicile, pour 
^Ire convaincu que e’est M. Andouin lui-m6me qui ope- 
rait la confusion , en appelant /ringilla cisdlpina la fringe 
hispaniolensisy dont la pi. b de Patlas d’Egypte donne une 
assez bonne figure. 

J’ai obtenu des varietes albines du moineau cspagnol 
• qui ne different de semblables varietes du • moineau do- 
mestique que par un bee un peu plus fort et un pen 
plus long. 

M. Ledoux m’ecrit, de la province de B6ne, qu’il n’a 
^encore vu, en Algerie, que le moineau espagnol, et qu’il 
est d^s-lors probable que le moineau cisalpin, pas plus que 
uotre -moineau ne s’y trouvent. 

Feiquet (Buff. pi. enl. 267, f. 4) ; Gros bee friquet 
(Temm.); Friquet ou moineau de bois (Cuv.); Fringille 
friquet (Vieill. pi. 36, f. 1 ; Roux, pi. 83 , male); Ham- 
bouvreux (Buff.). 

Fringilla montana (Linn., Temm, Vieilh, Roux, 
Naum. ^ pi. 416, f. 1 et 2;' Lath.); Pyrgita fnofitana 
(Cuv., Less., Swains.). 
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Passer a mattugia (Savi). 

N. V. s. — Passaru di campagna, 

Cette esp^ce , qui est r^pandue depuis la Siberie et 
la LapoDie jusqu'en Afrique et au Japon , est sedentaire 
en Sicile et habite toujours dans les campagncs, tandis 
que les autres esp^ces de moineanx se trouvent prln- 
cipalement dans les villes et les bourgs. Le briquet est 
pen commnn anx environs de Messine, inais on cn. 
voit des bandes nombrenscs du c6t4 de Lentini on le 
riz et d'antres cereales abondent. 


CiNi (Cuv.); Serin on Cini (Buff., pi. enl. 658, f. l)j 
Gros bee serin ou Cini (Temm.J; FringiJle cini (Vieill., 
pi. 38, f. i, et galerie des ois., pi. 62, sous le faux nom 
de venturon ; Roux , pi. y (, 1 , vieux m^e ; f. 2 , 
femelle adulte. 

Fringilla serinus (Linn., Temm., Cuv., Lath., Vieill., 
Naum., pi. 123); Loxia serinus (Meyer), Serinus me- 
ridionalis (Brehm). 

F’erzellino (Savi). 

N. V. s. — » Rappareddu, 

Le cini est tr^-commun en Sicile pendant Thiver 
dans tons les jardins , les champs et les bales ; mais au 
printemps, il emigre vers les contrees plus temp^r^eset 
devient excessivement rare dans IHle. U niche quel- 
quefois en Lorraine sur les arbres fruitiers. 

!!• SECTION. — BJU^TICOIfES (Temm.). 

Pinson (Buff., pi. 54, f. 1 , male en automne); Gros 
bee pinson (Temm.); Pinson ordinaire (Guv.) ; Fringille 
pinson (Vieill. pi. 36, f. 2 , mile ; f. 5 , tite de la femelle ; 
Roux , pi. 85 , male en automne; pi. 86 , f. 1 , femelle 
f. 2, tite du male au printemps. 
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Fringilla coelebs {hirm, ^ Lath., Temm., Vieill., Roux, 
Cuv., Naum., pi. 118 ; Swains., Selby, pi. 54, f. 6 ct 7). 

Fringuello (Sa\i). 

N. V. s. — SpunzunL 

Bcaucoup de pinsons sejournent rhlver en Sicile , ainsi 
qu’aux deux epoques du passage, c’est-4-dire au printemps 
ct au milieu de Tautomne. On en voit des bandes nom- 
breuscs se diriger vers les contrees septentrionales. L’ele 
ils nichent dans les fordts, et sur les montagnes dc la 
Sicile, tandis quc Thiver ils descendent en plaine et 
rechercbcnt Icur nourriture dans les champs , dans les 
jardins et sur les chemins frequent^s. 

Get oiseau habite aussi en Algerie , mais les sujets de 
celte contree dilli&rent tellement , pour les couleurs , de 
ceux d’Europe, que Ton doit en former une esp^ce 
distincte pals sont en outre plus petits, comme au reste 
la plupart des'esp^ces de TAlg^rie, comparees k celles 
d’Eiu*ope. 

• . » 

Pinson d'Abdennes (Buff. , pi. enl. 54 , f. 2 , le male) ; 
GroS'Bec d'Ardcnnes (Temm. , atlas du manuel , male au 
print.); Fringille d’ Ardennes (Vieill. , pi, 37, f. 1^ male; 
f. 2, tSte de la femelle. Roux, pi. 87, f. i, le male en 
automne ; f. 2, vieux male en automne ; pi. 28, femelle) ; 
Chardonncret a quatre raies (Buff., jeunc femelle); Pin 9 on 
de montagne (Cuv.). 

Fringilla Montifringilla (Linn., Temm., Cuv., Lath., 
Vieill. , Roux , Naum. , pi. 119 , f. 1 et 2 , mMes en ^te et 
en hiver ; f. 3, femelle. Swains., Selby, pi. 54, f. 8 et 9), 

Peppola (Savi); Fringillo montanino. 

N. V. s. — ' Spunzimi varvariscu* 

Cc pinson, si commun dans les for^ts de pins et de 
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sapiDS du nord ct qui habite au JapoD , est assez rare en 
Sidle. Oq en prend quclquefois aux filets lors du passage 
de printemps. 

Linottb ordinaire (Buff. , pi. enl. 151, f. 1); Grande 
Linotte de -vignes (Buff. , pi. enl. 485, f. 1, le male pre- 
nant sa robe d'ete; et pi. enl. 151, f. 2,le yieux m^e 
en mue , sous le nom de Petite Linotte de vignes) ; Grande 
Linotte (Cuv.); Fringille linotte (Vieill., pi. 38, f. 2, mMe; 
f. 3, t^te de la femelle. Roux , pi. 91, yieux male en robe 
de printemps ; pi. 92 , mUe en automne) ; Gentyl de 
Strasbourg , une yariete de la linotte (Buff.), 

Fringillacannahina(lAnxi,^ Temm.,Cuv., Naum., pi. 
121. Latb.); Fringilla Unota (Vieill.); Linota cannabina 
(Bonap.) ; Unaria candbina (Swains. , Selby, pi. 55, f. 3 
et 4). 

Montanello (Savi) ; Montanello maggiore* 

N. v. s. — Zuinu. 

On yoit, k la fin de Tautomne, des bandes fort nom- 
brcuses de linottes emigrer des contrees septentrionales , 
traverser la Sidle et se diriger eusuite vers I’Orient. Un 
grand nombre passe Tbiver en Sicile , mais au printemps 
les linottes retournent presque toutes vers le nord , et 
quelques couples seulement rcstent Tete dans I'ile. 

J'ai re 9 u la linotte de la province de Bone ou elle est 
commune au printemps. 

IIP SECTION, — LONGICONES. 

Venturon (Cuv.); Venturon de Provence (Buff., pi. enl. 
658, f. 2); Gros-Bec venturon (Temm.); Fringille ven- 
turon (Vieill, pi. 40, f. 1, sous le faux nom de Fringille 
cini. Roux, pi. 90, le mMe); Bruant du Tyrol (Buff., 
edit. Sonnini). 
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Fringilla citrinella (Linn., Temm. , |Cuv. , Vieill. 
Naum. , pi. 424, f. 3 et 4. Lath.); J^beriza brumalis 
(Gmel. , Lath.) j Fringilla brumalis (Bechst.). 

Citrinella (Cupani). 

Cette espece, tr^-commune en Italic et dans tout le^ 
midi de TEurope , a ete confondue long-temps en Sidle 
ayec le cini dont elle difT^re beaucoup neanmoins* Le 
venturon est plus rare en Sidle que le dni, car on ne 
le trouve point dans les environs de Messine, quoiqu'il 
habite ‘ rhiver aux environs de Palerme. II Emigre au^ 
printcmps , ainsi que le cini et dans les mSmes localites. 

Tariti (Buff. , pi* cnl. 485 , L 3 , m^e) ; Tarin commun- 
(Cuv.) 5 Gros^Bec tarin (Temm.) ; Fringille tarin (Vieill.,, 
plJ 39 , f. 2 , m^e ; f* ^ , t4te dc la femelle. Roux , pi. 95,. 
m^ e ; pi. 96 , femelle). 

Fringilla spinus (Linn., Temm., Cuv., Vieill., Lath.,.. 
Naum. , pi. 125. Meyer); Chrysomistris spinus.(]kiie), 

Lucarino (Savi). 

N. V. s. — Lucaru* 

t. 

Le passage du tarin , en Sidle , n'a gueres lieu que tous 
les deux ou trois ans environ , et il est plus que probable 
que jamais il ne niche dans cette tie. Dans le mois de 
juillet, faisant quelques excursions aux glaciers de la vallee 
de Chamouny, je trouvai le tarin nichant k la lisi^re d'un 
hois de sapin, sur le Montanvert. 


SizERix (Buff.) ; Gros-Bec sizerin (Temm.) ; Cabaret 
(Buff. , pi. enl. .485, f. 2, le mUe); Petite Linotte ou 
Cabaret (Briss.); Fringille cabaret (Vieill., pi.. 41,, f..l) et 
non son Fringille Sizerin qui est un Fringilla borealis 
Roux, pi. 99 , vieux male en etc ; pi. 100, f. l; femelle,. 
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et f. 2 , Ikic du male en automne) ; Sizerin , Cabaret ou 
Petite Lmotte (Cuv.). 

t 

Fringilla linaria (Linn. , Temm. , Cuv. , Naum. , pi. 
426) ; Fringilla ruftscens (Vieill. , Roux). 

Montanello nvnore, 

Cette esp^ce se m61e quelquefois aux bandcs de liuottcs 
ct est de passage accidentel cn Italie et en Sicile. 

Chardonneret (Buff. , pi. enl. 4, f. 4, le male) ; Char- 
donneret ordinaire (Cuv.); Gros-Bec chardonneret 
(Temm.); Fringille chardonneret (Vieill. , pi. 40, f. 2, 
le mMe ; f. 3 , t^te du jcunc. Roux , pi, 97, male ; pi. 98 , 
jeune' au sortir du nid). 

Fringilla carduelis (Linn. , Lath. , Temm. , Vieill. , 
Cuv., Naum., pi. 424, f. 4, mMe ; f. 2, femelle); Carduelis 
^uropeus (Swains.). 

Cardellino (Savi). 

N. V. s. — Cardiddu ; Cardu giaculuni (Cupani). 

Ce joli oiseau , repandu jusqu'en Siberie , est commun 
cn Sicile dans toutes les saisons , et y niche principalemcnt 
^ur les arbres fruitiers et sur les cypr^. 

(ienre BOUVREUIL (Cuv., Temm.); Pyrruvla (Briss.-, 
Temm., Cuv., Sw.); Fam. des Fringillidi^es ; s. f. des 
Pyrrhulini^es (Sw.). 

Bouvreuil commun (Temm.) ; Bouvreuil (Buff., pi. enl. 
143, f. iy m^e, et f. 2, femelle. Encycl., pi. 449, f. 4); 
Bouvreuil d’Europe (Vieill. , pi. 32, f. 4, mMe; f. 2, 
jeune; f. 3, t^te dc la femelle; Jdem^ galer. des ois. , 
pi. 56 , male. Roux, pi. 73, male; pi. 74, femelle, va- 
riete de petite race); Bouvreuil ordinaire (Cuv.); Bruant 
ecarlate (Sonnini , edit, de Buff. , le vieux mMe). 
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Pyrrhula vulgaris (Briss. , Temm. , Swains. , Selby, 
pi. 54^, f. 1 et 2) ; Loxia pyrrhula (Linn. , Cuv. , Naum., 
pi. Ill); Pyrrhula europoea (Vieill., Roux). 

Ciuffolotto (Savi). 

N. V. s. — Passaru americanu* 

Get oiseau , qui affectionne les conti’es septentrionales, 
est (le passage accidentel en Sicile ; ainsi , en avril 1855, 
un m^e adulte fut tue aux euTirons de Messine ; le mois 
suivant on tua lafemclle, et dans Thiver de 1857 une 
autre femelle fut prise aux iilcts. 

Le bouvreuil niche en France, notamment dans les 
Pyrenees et dans les Ardennes , et j’en ai souvent tu des 
nids pr^s du chateau de Bouillon. Yicillot pretend que le 
grand et le petit Bouvreuil , observes par les oiseleurs et 
les naturalistes , lorment deux races distinctes, qui font 
bandes k part , quoique demeurant habituellement dans 
les monies localites , tandis que M. Temminck pense que 
celte difference de grosseur n’est que purement acci- 
dentelle et n’est occasionnee que par la plus grande abon- 
dance de nourriture que les sujcts dits de la grossc race 
onl trouvee dans certaines localites. 

On a observe , pr^ de Lille , suivant M. Degland , des 
passages entiers de bouvreuil de grosse race , ne se m^ant 
point aux bouvreuils communs. Les sujets de la grosse race 
sont les plus rechercbes et les plus rares. Nous en voyons 
aussi cbaque annee quelques sujets passer k Tautonme 
dans Test de la France. 


Bouvreuil githagike (Temm. , pi. col. 400 , f. i et 2. 
Roux, pi. 74 bis, mMe en automne); Bouvreuil de 
Payraudeau (Audouin , atlas d’Egypte , pi. 5 , f. 8. 

Pyrrhula giihaginea (Temm., Roux); Pyrrhula 
Payraudaei (Audouin). 
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Ce bouvreuil , originaire de la Nubie et de la Syrie , 
est de passage accidentel dans les lies de rArcbipel et en 
Provence. On m‘'assure qu’il se montre egalenient en 
Sicile; mais jc n'ai vu aucun exemplaire provenant de 
cette derni^re localite. 

Genre BEC-CROISE (Temm., Cuv.) ; Loxia (Briss., 
Tenim., Cuv., Swains.); famillc des Fringillidees, s. f. 
des Pyrruulin^es (Swains.). 

Bec crois^ commun (Temm., manuel t. 1) ; Bee croise 
des pins (T. 3, Vieill., pi. 30, f. 1 , male; f. 2, tete de 
la femelle ; f. 3 , le jeune. Roux, pi. 69 , male varic ; pi. 
70, m^e moyen age ; pi. 71 , femelle); Bec croise (Buff., 
pi. enl. 218, male d'un an). 

Loxia curviroslra (Linn. , Temm. , Vieill. , Cuv. , Naum. , 
pi. 110 les diverses livrees. Lath.); Loxia pinetorum 
(Meyer, Swains., Selby, pi. 53, f. 1); Curvirostra 
pinetorum (Brehm). 

Crosicro, 

Cet oiscau occasionne de grands degats en Bretagne 
et en Normandie lorsqu’il y passe en grand nombre ; car 
il sait ouvrir et deebiqueter les pommes k cidre pour en 
manger sculement les pepins dont il est tr^-friand. Son 
passage est aussi quelquefois tres-abondant en Provence , 
en Sardaigne et en Lombardie ; mais il emigre rarement 
par bandes dans les parties meridionales de ITtalie et de la 
Sicile. Neanmoins on en voit de temps a autre quelques 
sujets aux environs de Palermo , et a la suite d^un violent 
ouragan , qui eclata en juillet 1838 , grand nombre de 
bec-croises parurent sur la plage de Messine et s’y laisserent 
tuer sans m^me cliercher a fuir les chasseurs. 

Cette espece forme avec les trois autres especes de 
becs-croises et quelques genres , lels que le dur-bec et 

*7 


430 


FAUNE ORMTHOLOGIQUE 


le psittarin , Ic petit groupe dcs gros bees suspenseurs 
dont M. de la Fresnaye compose sa sous-famille des 
Loxianees dans la famille des Fringillidees, 

Suivant M. Brehm , et d'apr6s les observations que je 
dois a Tobligcance de M. Sundevall , directeur du museum 
royal de Stockholm , et qui a fait partie de Texpedition 
scientifique francaise du nord, cette espece niche dans 
les forels de pinset desapins les plus sombres et les plus 
septenlrionales ; ce qui est digne de remarque , e’est que 
la nidiheation et la ponte ont lieu dans toutes les saisons. 

Le bec-croise niche aussi quelquefois dans les Hautes- 
Pyrenees , dans le departemenl du Calvados et en Suisse. 
M. Necker (l®‘‘ vol. du mem. de la soc. d’hist. nat. de 
Geneve) en a trouve a la fki de mars un nid contenant 
3 petits converts de plumes d’un vert fonce avec des 
raies lougitudinales noiratres. Ce nid compose de mousse , 
d'herbe et de feuilles de sapin etait situe sur un sapin, 
et Ton doit se rappeler que e’est encore sur un sapin 
qu’a ete trouve, pres de Paris, le nid mentionne par 
Vieillot (Faune frang., p. 62). On en pent done conclure 
que le bec-croise dit des pins, habite indifferemment au 
moins dans nos contrees les bois de pins et de sapins. 

Les jeunes becs-croises observespar M. Necker, n’avaient 
pas encore les mandibules croisces et leur bee ressemblait 
a celui du verdier. La femelle avait le plumage vert 
tandis que le male etait rouge. 

Autant cette espece est commune parfois en France , 
autant le bec-croise perroquet y est rare quolqu^on Pait 
tue sur les bords du Rhin. 

Quant au bec-croise Leucopt^ie qui est de passage tr^- 
accidentel en Su^de , dans le nord de PAngleterre , en 
Belgique et en Allemagne je ne connais d’cxeniple de 
son apparition en France que la capture qui a ete faite 
d.ms le departement du Calvados en 1835. 
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Le changeraent de coloration des diverscs livrees du 
mMe du bcc-croise commun est extraordinaire. . Voici 
au reste les principales livrees (jue j’ai ele a m^me do 
reunir dans ma collection. 

1° Un sujet jeune , parties inferieures gris blancbatre , 
avec des raies longitudioales brun fonce. 

2° Gris, tapirc de rouge et de jauuatre. 

3® Rouge tapire de jaune. 

Parties inferieures, t^te et croupion d’un beau 
jaune orange ; tue pres de Alilan. 

5* Parties inferieures, t^te et croupion d’un jaune 
citron vif ; tue pr^s dc G^nes en 4839. 

6® Rouge bri(jue pur. 

7® Rouge laque uniforme ; tue pr^ de G^nes en 1859. 

Nola, M. de Selys-Longebamps pense que les becs- 
croises Leucopteres tues en Europe forment une espece 
difierente de celle d’Amerique; cette demi^re espece 
sevd^ Loxia leucoptera ' ou Loxia Jalcirostra 

(Lath.) de I’Amerique du nord , tandis que I’esp^e 
observee en Europe et nommee Loxia leucoptera par 
M. Temminck , serait le Loxia bifasciata signale par 
MM. Nilsson et Brehm , comme esp^ distincte. 

Genre ETOURNEAU (Cuv., Temm.) , Stuenus (Linn. , 
Temm., Cuv., Swains.); Famille des Sturnid^s; Sous 
famillc des Stur^iinj^es (Swains.). 

Etol’rkeau vclgaibe (Temm.) ; Etourneau ou sansonnet 
(Buff. pi. enl. 75); Etourneau commun (Cuv., Vieill., pi. 
52 , f. 4 , male en ete ; f. 2, femelle, f. 3 , t^te du jeune). 

Sturnus vulgaris (Linn., Temm., Vieill., Cuv., Lath., 
Naum., Roux, pi. 428, m^c apr^ la premiere mue) ; 
Sturnus varius (Meyer). , 

Slorno (Savi). 
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N. V. s. — * Sturnu. 

Ccst dans les journecs froiJes et humidcs du mcis de 
mars que Ics etourneaux commencent a effectuer leur 
passage en Sidle , soit par petites bandcs , soil en voices 
nombreuses. 

Ils ne sejournent pas aux environs de Messine , quoi- 
qu’un grand nombre aille habiter Tinterieur de Tile et les 
c6tes de Syracuse. 

Le$ etourneaux affectionnent les plaincs bumides ou 
voisines des marais, celles surlout dans Icsquelles les 
bestiaux vont a la pature. 11s nichent dans des trous 
d’arbrcs ou sous les toits de maisons babitees , ainsi que 
dans les groltcs de Taormina et les ruines des environs 
de Syracuse. 

M. Luigbi Benoit raconle quo Pbabitude qu’ont les 
etourneaux de passer la nuit en se rangeant les uns pr^ des 
autres sur les branches des arbres , a donne Tidee aux ba- 
bitans de Tint^rieur de la Sicile de leur faire la cbasse k 
I'aide de baguettes enduites de glu et placees borizonta- 
lement dans des buissons epais ou parmi des joncs. 

Un autre mode de cbasse est encore en usage en Sicile 
et s''applique non-seulement aux etourneaux, mais aussi 
aux rouges-gorges et a un grand nombre de passereaux. 
Lorsqu'un vent frais vieut a soufjfler pendant la nuit, 
les ebasseurs armes de torches se rendent dans les lieux 
ou Ton a observe precedemment des etourneaux. La vive 
clarte que projettent ces torches rend les etourneaux 
immobiles de telle sortc qu^on peut facileincnt les assommer 
a coups de baton et m^me les prendre a la main. La 
meme metbodo est employee dans la Pouille pour chas- 
scr les grives. 

Etourneau cnicolore (Temni., pi. col. HI); Elourneau 
noir (Vieill. , pi. 53 , f. 4). 
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Sturnjis unicolor (de la Marmora , Temm. , Vieill. , 
Roux, pi. 128). 

Storno nero (Savi). 

N. V. s. — • Sturneddu. 

Cette esp^ce habite les localites montueuses de Tmte- 
rieur de la Sicile , et elle est commune k Lentini , a Calta- 
girone , a Troina , etc. Elle ne quitte jamais les lieux qui 
root vue naltrc et se trouve aussi dans les villes ci-dessus 
en compagnie de Tetoumcau vulgaire. 

Au point du jour, cet oiseau sort du trou ou il a passe 
la nuit et va se percher sur les clochers ou sur les toits 
eleves. U salue le lever du solcil par un siiBement assez 
agreable , puis se reunissant en bandes , ces etourneaux 
se r^pandent dans les campagnes ou paissent les bestiaux. 
On les voit , vers le coucher du soleil , prendre leur vol 
vers la ville. C’est ordinairement dans les trous des clo- 
chers et des vieux edifices que Petoumeau unicolore 
construit son nid, compose de paille et de petites racines. 
La ponte est de cinq ou six ceufs gris avec des taches 
vertes. 

Cette esp6ce, que j’ai regue de Ghelma et d'Oran ou elle 
avait ete tuee au mois de decembre , est aussi commune 
en Algerie que Tespice ordinaire d'Europe , avec laquelle 
elle se r^unit en bandes nombreuses. 


Genre CORBEAU (Tenun. , Cuv.) ; Coarus (Linn. , 
Temm. , Cuv. , Sw.) ; Fam. des Corvidees ; s. f. des 
CoRviNEES (Swains.). 

Corbeau (Buff. , pi. cni. 493. Cuv.); Corbeau propre- 
mcnt dit (Vieill. , Roux, pi. 129). 

Corviis corax (Linn. , Temm. , Cuv. , Naum. , Vieill., 
Lath.). 
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Corvo imperiale (Savi). 

N. V. s. — Corvu, 

Les corbcaux vivent en Sicilc quclquefois solitaires ct 
le plus souvent par couples sur les montagnes d’ou ils 
ne descendeut que pour chercber quelque nourriture. Us 
y nicbent dans les trous des rocbers ainsi que j'avais 
egalement eu lieu de Tobservcr, en Suisse, sur le St- 
Gotbard , aux en-virons de la vallee d’Ursern , ou le cor- 
beau est assez commun. 


Corneille noire ou Corbine (Buff. , pi* enl. 485* 
Temm*) ; Gorbeau corbine (Vieill* , Roux , pi. 130) j 
Corneille (Cuv*). 

Corvus corone (Linn*, Cuv*, Temm*, Vieill*, Lath.^ 
Swains*, Selby, pi* 28)*. 

Cornacchia nera (Savi). 

N* V* s* — Curnacchia (Calane). 

La comeille noire, qui est si abondante en France, 
en Gr^ce et en Allemagne , est tr^-rare en Garinthie , en 
Camiole et en Italie , et n'existerait m^me pas en Su^de 
ni en Norw^e, suivant M* Tcmminck* Mais je dois faire 
observer que cette comeille est indiqu^e comme commune 
dans rile de Gottland , sur le catalogue des oiseaux de cette 
lie, public en 4841 par M. Andree (Memoires de TAca- 
d^mie des sciences de Stockkolm). Elle ne paralt pas 
aussi commune en Sicile , car M* Luigbi Benoit ne Ta pas 
fait figurer dans son catalogue ; toutefois , elle a ete ob> 
servee aux environs de Catane, puisque M. le docteur 
Galvagni Tindique dans sa Faune Etneennc. 

Corneille mantelee (Buff., pi. enl. 76. Temm., Cuv.); 
Corbeau mantele (Vieill* , pi. 53 , f, 2). 
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Corvus cornix (Linn. , Temm. , Cuv. , Lath. , Naum. , 
Vieill. , Roux, pi. 431) ; Cornix cinerea (Briss.). 

Cornacchia bigia (Savi) ; Cornacchia mubachia ncra, 

N. V. s. — Cornu jancu (Messine) ; Curvacchiu (Cu- 
pani). 

Cette espece, assez rare aux environs de Messine, est 
abondantc dans le reste de la Sicile. Elle se tiouve par 
couples ou en grandes bandes. Ses moeurs sont semblables 
a celles du corbeau. 


Faebx (Temm. , manuel, t. 1. Cuv.); Corbeau freux 
(Temm. , t. 3. Vieill. , pi. 54, f. 1, adulte; f. 2, t4te du 
jeune) ; Freux ou frayonne (Buff., pi. enl. 484, uu 
vieux). 

Corvus frugilegus (Linn., Temm., Cuv., Vieill., Naum., 
Roux, pi. 132, f. 1, le jeune; L 2, t^te de Tadulte). 

Corvo nero (Savi). 

N. V. s. — Corvu di passa^ Corvu di sinteri (Messine). 

C’est la seule espece des corbeaux de Sicile qui tCy 
reside pas toute Tannee. Le freux y arrive au commen- 
cement de Tbiver et repart dans les premiers jours du 
printemps en bandes nombreuses. 

CaoccAS (Buff., pi. enl. 523. Temm., Cuv.); Corbeau 
cboucas (Vieill., pi. 54, f. 3); Petite Corneille des clo- 
cbers (Cuv.).- 

Corvus monedula (Linn. , Cuv. , Temm. , Vieill. , Naum. , 
Roux, pi. 133). 

Teccola, 

N. V. s. — Ciaula* 

Le cboucas est tr^s-commun en Sicile et se trouve en 
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bandes nombreuses , dans les campagnes et dans les Tilles , 
sur les grands Edifices et les clocbers des ^glises. 


Genre GARRULE (Temm.); Pie (Cuv.); Picj (Cuv.); 
Gjbrulus (Temm.) ; Fam. des Cobvid^es ; s. f. des Cor- 
YiNjgES (Swains.). 

DIVISION. — PIE (Temm.). 

PiB (Buff., pi. enl. 488. Temm.); Pie d'Europe (Cuv.); 
Pie a ventre blanc (Vieill. , pi. 53 , f. 4. Roux , pi. 434). 

Garrulus picus (Temm., manuel, t. 3); Corvus pica 
(Linn., Temm., t. 4. Cuv., Lath., Less.); Pica albi- 
ventris (Vieill. , Roux). 

Gazzera (Savi); Gazzera commune. 

N. V. s. — Carcarazza. 

Cet oiseau , si commun dans toute TEurope , de la 
Laponie en Gr^ce, ne Test pas moins en Sicile, dans les 
plaines et dans les bois. On en eUve beaucoup en cap- 
tivite pour leur apprendre k parler. Les pies que j’ai refues 
d'Orau ferment unc esp^ce differente de celle d'Europe. 

n® DIVISION. — GEAI (Temm.) ; Fam. des CorvidSes ; s. f. des 
Garralinees (Swains.). 

Geai (Buff., pi. enl. 484* Temm., manuel, t. 4. Less.) ; 
Gcai glandivore (Temm. , t. 3. Vieill. , pi. 55, f. 2); Geai 
d^Europe (Cuv.). 

Galurus glandarius (Vieill. , Temm. , manuel , t. 3. 
Gmel. , Naum., Roux, pi. 435); Corvus glandarius 
(Linn., Lath., Cuv., Meyer, Temm., manuel, t. 4); Pica 
glandaria (Cupani). 

Ghiandaja (Savi); Ghiandaja commune. 

N. V. s. — Tiruni (Messine) ; Giaju. 
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Le gcai habile toute Panskee en Sidle Jans Ics bois et 
sur Ics montagnes. On en el^ve beaucoup auxquels on ap« 
prend a parler et a sifiler. Le geai Je PAIgerie cst une 
csp^ce Jifferenie de Pcsp^ce commune d'Europc. 

Genre ROLLIEIl (Cuv. , Temm.); Coracias (Linn., 
Tcmm. , Cuv.). 

Rollier o'Europe (Buff. , pi. enl. 486 . Vieill., pi, 57, 
f. 2); Rollier vulgaire (Temm.) ; Rollier commun (Cuv.). 

Coracias garrula (Linn., Temm., Lath., Cuv.); GaJ- 
gulus garrula (Briss. , Vieill., Roux, pi. 439); Pica 
marina (Cupani). 

Ghiandaja marina (Savi). 

N. V. s. — Carragia* 

Ce bel oiscau arrive en Sicile au commencement d’avril 
et emigre en septembre, vers les parties plus meridionales, 
pour eviter les rigueurs de Phiver et la saison des pluies. 
On voit en ele un tr^s-grand nombre de rolliers , surtout 
dans les localites boisees et montucuscs; mais ils sont 
tr^-defiants et diiBciles ^ approeber. Sont-ils ebasses, ils 
s’el^vent k une tr^-grande hauteur et vont toujours se 
pcrcber sur des arbres isoles ou bien sur la cime de 
quelque roeber, d^ou ils peuvent voir fadlemcnt tout ce 
qui les environne. Ils nicbent dans les trous dcs roebers 
les plus cscarpcs et coraposent leur nid d’berbes seches. 
La ponte paralt u'dtre babituellement que de quatre ceufs 
d’un blanc lustre , car un grand nombre de nids trouv^s 
en Sicile ne contenaient que ce nombre d'oeufs. 

Le caractere du rollier cst sauvage et il cst impossible 
de Papprivoiscr ; ceux que Pon a pris au nid et que Pon a 
tente d’elever, en leur donnant k la main dcs chenilles 
diverses et du pain trempe, sont devenus sauvages dts 
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qu'ils ont pu voler, au point de ne pouvoir plus les ap- ' 
proclier sans les epouvanter. 

Le rollier a la voix forte et rauque. Cest un oiseau 
tr^-commun en Algerie, au mois d'aoAt, notamment dans 
la for4t de Lacalle. 

Tribu IV. ~ TENUmOSTRES (Guv.) ; ANISODAC- 

TTLES (Temm.). 

’ Tbnvirostrss et partie des Scj^sorbs de Swainion. 


Genre SITTELLE (Cuv., Temm.) ; SiTta (Linn., Cuv., 
Temm., Swains.); Tribu III, Scansores; Famille des 
Gerthiad^es ; s. f. des Sittin^es (Swains.). 

SiTELLE TORCHEPOT ( Temm. ) ; Sittelle ou torcbepot 
(Buff., pi. enl. 623, f. 4); Torcbepot commun (Cuv.); 
Sittelle d'Europe (Vieill. , pi. 104, f. 1). 

Sitta Europ<xa.(JLixiik,^ Vieill., Temm., Guv., Roux^ 
pi. 237) ; Sitta coesia .(Meyer). 

Muratore (Savi); Picchio grigio. 

N. V. s. — Brancicaloru, 

Cette sittelle repandue dans toute TEurope se trouve 
sedentairc dans les for^ts de la Sicile , on la voit s'agiter 
sans cesse autour des troncs d’arbres pour recbercber 
-les larves et les insectes qui se trouvent sous T^corce. 

M. Luigbi Benoit annon^ant que c’est la seule esp^ce 
Europccnne , ne connaissait pas evidemment la sittelle 
syriaque ou des rocbers (Sitta syriaca , Ebremb.) que 
j'ai ete a m^me d'observer cn Dalmatic et la sittelle 
soyeuse (Sitta sericea, Temm.), decrhe par M. Tem- 
minck, dans le Manuel d'Ornitbologie, t. 4 et representee 
par Gould dans son grand ouyrage , Birds of Europe). 
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11 serait possible que la sitlelle syriaque qui cst rcpandue 
dans tout le levant, dans toute TAlgerie , en Gr^ce et 
cn Dalmatie, se trouvat egalement en Sicile et eut ete 
confondue jusqu'^ ce jour avec la sittelle torchepot. 

M. de Lamotte annonce en outre que la sittelle h t^te 
noire (Sitta melanocephala , Vieill.) que Ton croyait 
confinee dans TAmerique septentrionale est de passage 
dans le nord de TEurope. 

Genre GRWIPEREAU (Cuv., Temm.) ; Certhia (Linn., 
CuY., Temm., Swains.); Scansores; Famille des Cer~ 
THiADEES; s. f. des Gerthiakees (Swains.). 

Grimpereau familier (Vieill., pi. 10A,f. 2, Temm., 
manuel, t. 3); Grimpereau (Buff., pi. enl. 681, f. 1. 
Temm., manuel, t. 1); Grimpereau d'Europc (Cut.). 

Certhia familiaris (Linn., Vieill., Temm., Cuv., Less., 
Lath., Roux, pi. 239). 

Rampichino (Savi) ; Picchio passerine, 

N. v. s. — Brancicaloru heccu tortu,. 

Get oiseau est r^pandu Pete en Sicily, dans toutes 
les collines boisees et les foists, ou il niche dans des 
trous d'arbres ou< dans des crevasses de rocher. Pendant 
rhiver , le grimpereau paralt frequemment en plaine. ll 
habite egalement TAlgerie et ne diff^re pas de celui 
d'Europe. 

Genre HUPPE (Cuv. , Temm.) ; Upupa (Linn., Cuv., 
Temm., Swains.); Tribu FV, Tenuirostres ; Famille des 
Trochh.id£es ; s. f."des Promeropid^es (Swains.). 

Huppe (Buff., pi. enl. 52 ; Temm., manuel, t. 1 ; id: 
Uuppe puput, t. 3); Huppe commune (Cuv.); Puput 
d'Europe (Vieill., pL105,Ll). 
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Vpupa epops (Linn., Temm., Cay., Lath., VieiD., 
Hoax , pi. 240). 

Buhboila (Savi) ; Upupa bubbola, 

N. V. s. — Pipituni. 

Cette esp^ce originaire de PAfriquc arrive en Sicile 
au mois de mars et se repand en assez grand nombre 
dans toutes les campagnes. Dans le mois de mai, ]a 
huppe se retire dans les bois ou elle 4tablit son nid 
dans des trous d'arbres. 

La huppe est trds-coramune en Algerie, lors du 
passage qui s'elTectue au mois d'oetobre, et elle ne 
diffi&re pas de celle d’Europe. 


Tbibd V. — 8YNDACTYLES cCut.) ; ALGTONS 

(Temm.). 


Parlie de la Ciaqaieme Tribu des FissiMSiiuss (Sw.). 


Genre GUll^FlER (Cuv. , Temm.); Memps (Lion., 
Cuv. , Temm., Sw.); Fam. des Meropidees (Sw.). 

GutpiER vttGAtRE (Temm.); Gu^pier (Buff. , pi. enl. 
938); Gu6pier d'Enrope (Vieill., pi. 105, f. 2); Gu^picr 
commun (Cuv.). 

Merops apiaster Cuv., Temm., Vieill., Lath., 

Roux , pi. 241). 

Gruccieme (Savi). 

N. V. s. — jippizza Jerru ou Pizza Jerru j Rcti- 
quagghm. 

Le passage des gu^piers commence , du cote de Mes- 
sine, a la fin d’avril, et on en voit chaque jour grand 
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norabre auxquels on fail unc cbasse active, jusqu'au milieu 
du mois de mai. 

On assure que oet oiseau niche en Sicile , aux environs 
de Girgenti (Agngente) et de Syracuse. 

Suivant M. Savi, c’est k Paide de ses.pieds que le 
gu6pier creuse dans le sable un trou assez profond dans 
lequel il depose six ou sept oeuis d'un blanc lustre et de 
forme presque spherique. 

A Pautomne , los gu^piers ne sont plus aussi abondants 
dans le oord de la Sicile, et les pethcs bandes que Ton 
observe i cettc epoque de Pannee effectuent leur passage 
a une hauteur considerable. 

Le gu^pier, commun en Algerie, est de passage dans 
le midi dc la France ; tous les trois ou quatre ans , au 
printemps, on en tue quelques-uns jusque dans les Py^ 
r cnees et le departement des Landes, et chaque annee 
dans le Languedoc ou la Provence. 


GuJfepiEB Savigny (Vieill. , pi. 6 et 6 bis. Temm., Au- 
douin, atlas d’Egypte, pi. 4, f. 3. Vieill.). 

Merops Savigny (Vieill., Audouin , Temm.); Merops 
persicus (Pallas , pi. 708). 

Meropa Egiziano (Bonap.). 

Cette jolic espece, dont j'ai vu dans la collection de 
M. le marquis Dnrazzo deux excmplaires, male et fcmclle, 
tues pr^s G^nes , est aussi dc passage tr^ - accidentel en 
Sicilc. J’ai vu une feoielle tuee aux environs de Palermo 
et que Pon avail confondue avec le gu^pier ordinaire. 

Cette esp6ce est repandue sur toute la c6tc Barbaresque, 
CQ Egypte , au Senegal et en Perse. 


Genre MARTIN-P^CHEUR (Cuv. , Temm.); Alcedo 
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(Linn. , Guv. , Temm. ^ Sw.) ; Fam. des Halcyonid^es 

(Swains.). 

Martin-P^CHeur alcyor (Temm.); Martin-P^cheur ^ 

(Buff. , et pi. enl. 77, sous le nom de Baboucard. Yieill., 
pi. 106, f. 1). 

Alcedo ispida (Linn. , Temm. , Vieill. , Guv. , Lath. , 

Roux, pi. 242). 

Uccello Santa Maria (Savi). 

N. v. s. — Martineddu (Messine) ; Sammartinii (Ga- 
tane, Syracuse). 

Ge bel oiseau habite toute la Sicile , mais principale- 
ment les bords des fleuves , des lacs et des marais de la 
Sicile, oil il trouve une nourriture abondante. On en 
voit souvent m^me dans des bourgs populeux , le long des 
ruisseaux. Le martin-p4cheur est commun en Algerie et [ 

ne diff^re pas des n6tres. Quelques sujets , tr^-^vieux sans 
doute, m'ont offert un bee beaucoup plus long et plus 
effile. \ 

Martin>P&cheur pie (Buff., pi. enl. 62, le jeune. 

Temm.); Martin-P^cheur du cap (Buff., pi. enl. 716, 
vieux male). 

Alcedo rudis (Linn., Briss. , Lath.). 

Gette esp^ce , repandue dans toute I’Afrique , en Egypte 
et en Syrie, habite aussi TEspagne, selon M. Degland 
(Memoires de la Society royale des sciences de Lille, 

1840, p. 279), et se monlre tr^accidentellemenl dans 
les lies de TArchipel. JTen ai vu un exemplaire qu’on m’a 
assure avoir etc tue en Sicile. 
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ORDRE III. 

GRIMPEURS (Cuv.); Zygodactyles (Temm.); 
Partie des Scansorbs (Sw.). 


Genre PIC (Cuv. ^ Temm.); Picus (Linn., Cuv., 
Temm.) ; Fam. dcs Picid^es ; s. f. des PicianEes (Sw.). 

Pic noir (Buff. , pi. enl. 596 , le vieux male. Temm. , 
Vieill. , pi. 25, f. 2); Grand Pic noir (Cuv.). 

Picus martius (Linn. , Temm. , Cuv., Vieill., Roux, 
pi. 56 , male adulte. Swains.). 

Picchio nero (Savl) ; Picchio corvo» 

N. V. s. — Pizzica-ferru niuru, 

Ce pic , qui est abondant dans le nord dc TEurope et 
en Suisse , est rare aux environs de Mcssine. Pieanmoins 
il sc trouve toute Fannie dans les for^ts dc la Sicile, 
ootamment dans le centre de Tile. 

Le pic noir habile , en France , dans les Pyrenees et 
dans le Jura , et Ton assure m^me qu'il niche quelquefois 
dans le departement du Calvados. 

DiyJSION. — MALACOLOPHUS, Genre BnAcaTLOPBcs (Sw.). 

Pic vert (Bu(T., pi. enl. 571, et pi. 879, le vieux m^e. 
Temm., Cuv., Vieill., pi. 2^ , f. 1, le mMe ; f. 2 , le jeune; 
f. 3 , t^te de la femelle). 

Picus viridis (Linn., Cuv.,Vieill., Less., Roux, pi. 57, 
f. i, male; f. 2, t^te de la femelle; pi. 58, le jeune); 
Brachjlophus viridis (Sw.). 
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Piccim verde (Savi). 

I»i. V. s. — Pizzica ferru virdL 

Ce pic est commun dans toutes les for^ts de rinterieur 
de la Sicile. II est assez rare dans les bois pen eloignes 
du littoral et notamment aux environs de Messine. 

Le pic vert est commun dans les for^ts de TAlgerie. 

DIFJSJON PICUS. Genre APTERNUS (Sw ). 

Pic 6PEICHE (Temm., Vieill., pi. 26, f. 2, male; f. 3, 
l^te du jeune. Roux, pi. 60, m^e, femelle et jeune); 
Epeiche ou Grand Pic varie (Cuv.) ; Pic vari4 ou epeiche 
(Buff., pi. enl. 196 , male ; pi. 195 , femelle). 

Picus major (Linn. , Temm. , Cuv. , Vieill. , Less.) ; 
Jlpternus major (Sw.). 

Picco rosso maggiore (Savi) ; Picco vario maggiore* 
y. s. — Pizzica ferru (Messine); Lingua grossa 
(Palermo) ; CarpmterL 

Cette esp^ce est commune dans les for^ts de la Sicile 
oil elle niche dans les trous naturels des arbres, et creuse 
quelquefols , k Taide de son puissant bee , les troncs des 
vleux arbres. Lorsque ces oiseaux sont en captlvlte , on 
remarque souvent qu'ils dorment accroches aux parols 
de leur cage et dans une position perpendlculalre. 

Xal rc 9 U de TAlgerie un epeiche un peu plus petit que 
notre picus major et ayant sur la poitrine un hausse-col 
nolr, plus large chez le male que chez la femelle , et en- 
ti^rement recouvert de plumes d’un rouge vif dans les 
deux sexes. Cet epeiche , qui difffere du n6tre sous plu- 
sieurs aulres rapports , constltue une esp^ce distincte qiu 
ne me semble pas avoir encore ete decrite et que j’ai 
nommee pic numide {picus numidus). On refoit aussi 
souvent, de VAlgerie , des pics ayant les parties blanches 
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du plumage d'uu brun noiratre ; mais cette couleur pro- 
vient de Thabitude qu’ont les pics de grimper le long des 
chines lieges , dont I’ecorce est charbonnee lorsque , a 
Pautomne , les arabes mettent le feu aux broussailles. 


Pic MAR (Temm.) ; Pic varie ^ l^te rouge (Buff. , pi. 
enl. 611, le mMe. Vieill., pi. 26, f. i, Roux, pi. 61, le 
msde adulte) ; Moyen epeicbe (Cuv.). 

Picus medius (liinn. , Guv., Tieill., Less., Temm., 
Lath.) ; Aplernus medius (Sw.). 

Picchio vario sarto ; Picchio rosso maggiore (Savi). 

Cette esp6ce, qui n’est pas tr^-rare dans quelques 
parties de la France, notamment cn Lorraine ou elle 
niche, est peu commune en Sicile et y a toujours ete 
sans doute confondue avec le pic epeiche. 


Pic EPEicHETTE (Temm.) ; Petit epeiche (Buff., pi. enl, 
598 , f. 1 , le mjJe ; f. 2 , la femelle. Cuv.) ; Petit Pic 
(Vieill. , pi. 27, f. 1, mUe. Roux, pi. 62, le m^e). 

Picus minor (Linn. , Temm. , Vieill. , Cuv. , Naum. , 
Lath., Less.) ; Picus varius minor (Briss., Cupani) ; Ap- 
ternus minor (Sw.). 

^ Picchio piccolo (Savi); Picchio sarto minore, 

N. V. s. — Pizzha-ferru nicu. 

Cc petit pic est plus rare, en Sieile, que Pepeiche ainsi 
que cela a lieu dans les diverses parties de PEurope. 
Neanmoins il se trouve dans toutes les for^ts de cette tic 
ainsi qu'en Algerie. 

Genre TORCOL (Cuv#, Temm.); Yvhx (Linn., Cuv., 
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Temm. , Swains.); Fam. des Picid^es; s. f. des Buccoj- 
KMS (Swains.). 

Torcol (Buff., pi. enl. 698. Less.); Torcol d’Europe 
‘'(Vieill., pi. 28, f. 1. Roux, pi. 63); Torcol ordinaire 
(Temm.). 

Yunx torqmVa (Linn., Temm., Cuv., Swains., Vieill., 
Less., Lath.) ; Linx cinereo-Jusco (Gupani). 

Torcicollo (Savi). 

, N. V. s. — Ungua longa di turdi (Gupani); Capu tortu 
(Palerme) ; 31ancia furmiculi (Gatane, Syracuse) ; Fur- 
micularu (Messine). 

Le torcol parait en Sicile au commencement d'avril , 
et Ton dit qu’il quitte Hie aux approches de Thiver, ce 
qui parait neanmoins peu probable. II vit solitaire dans 
les for^ts ou il niche dans les trous d'arbres. Son nom 
sicilien lui provient de ce qu’il se nourrit de fourmis 
notamment et de larves d’insectes. 


Genre GOUGOU (Temm.) ; Cuculus (Linn.) ; Fam. des 
Guculidees ; s. f. des Guculini^es (Sw.). 

Goucou GRIS (Temm.); Goucou (Buff., pi. enl. 811, le 
male) ; Goucou cendre (Vieill. , pi. 28 , f. 2, raMe ; f. 3 , 
l^te du jeune. Roux, pi. 64, male en aulomne; pi. 65, 
jeune ; pi. ’66-, jeune d’un an). 

Cuculus canorus (Linn., Temm., Guv., Vieill., Lath.); 
Cuculus canorus rufus, le jeune (Gmel.) , Cuculus hepa- 
ticus, le jeune (Lath.) ; Cuculus rufus j le jeune (Nilss.). 

Cuculo (Savi) ; Cucule rossicio. 

N. V. s. — Turturaru ; Cucn; Coupparou (Messine); 
Cucca di passa (Palerme, Gatane, Syracuse). 

Le passage du coucou s’effectue au printemps , en Si- 
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cilc , ct on en voit ua assez grand nomLre sc diriger vers 
Ic nord. Neanmoins , il en reste beaucoup dans Hie qui 
vont s’etablir dans les localitcs montueuses et boisees. 
M. Luigbi Benoit a remarque que les coucous precedent les 
bandes de tourlerelles , et que parmi celles-ci , lors de leur 
migration en Sicile , il existe toujours un on deux coucous 
qui semblent leur servir de guide. On voit chaque annde 
des coucous dans la for^t de Fiumedinisi , pr^ Messine , 
dans laquelle ils nichent , ou plutot dans laquelle la fe- 
melle va deposer ses oeufs dans les nids de petits oiseaux 
auxquels elle en confie Tincubation. 11 est certain que le 
coucou depose d’abord ses oeufs a terre et les transporle 
ensuite successivement , dans sa gorge , dans les nids de 
quelque bec-fin ou de quelque alouette. Prevoyant ensuite 
que ces derniers oiseaux, preferant leur propre proge- 
niture , pourraient bien negliger les jeunes parasites , le 
coucou r^partit ses cinq ou six oeufs dans autant de nids, 
difii^rents. 

Get oiseau est commun dans TAlgerie. MUl. de Lamotte 
et de Selys-Lon champs n'ont jamais trouve les oeufs du 
coucou que dans le nid de Taccenteur mouchet ; toutefois, 
il est certain qu’en Sicile au moins, le coucou. depose 
aussi ses oeufs dans les nids d'autres esp^ces. 

M. de Selys annonce aussi , dans la Faune beige , qu'il 
a eleve , en captivite , un jeune coucou qui a pris , avant 
Page d’un an , la livree definitive du coucou gris , sans 
passer par le plumage roux indique par M. Temminck. 

Fam. de> CccDU&iEs; a. f. dea Coccyaineea (Swaina.). 


CoDcou GBAi OU TACHET^ (Temm., pi. col. kik , femelle 
adulte) ; Coucou huppe noir et blanc ct Grand Coucou 
tachete (Buff., t. 6)j Coua noir et blanc (Savig. , atlas 
d’Egypte, t. 1, pi. col. 4) j Goulicou noir et blanc (Vieill., 
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pi. 29. Roux, pi. 67, le m^e moyen-^e, et pi. 68, le 
jeune). 

' Cuculits glandarius (Liun., Temm.); Cuculus glan^ 
darius ct Pisanus (Linn., Lath., Gmcl.); Cuculus an- 
dalusicB (Briss.); Cuculus macrourus (Br.); OxHophos 
glandarius (Bonap.); Coccyzus pisanus Vieill., 

Roux). 

Cuculo col ciuffo (Savi); Cuculo nero e bianco col 
ciuffo, 

N. V. s. — Cucu tupputu, 

Cct oiscau, quo j’ai souvcnt re^u de TEspagne, se 
montre accidentellcment dans le midi de la France, en 
Italic et en Sidle, ainsi que Tannonce M. Temminck. Mais 
je n'ai pas eu Toccasion de Fy observer, quoiqu'on en ait 
tuc plusieurs individus, notamment dans la partie ocd- 
dentale de la Sidle. 

Le concou geai est assez commun sur la c6te Barba- 
resque , notamment a Oran ainsi qu'en Egypte et s'avance 
m^me quelquefois en Allemagne. 
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ORDRE IV. 

GALLINAGES (Cuv.); Gailinaces et Pigeons (T.); 
Galunob (Linn.); Rasores (Swains.). 


Genre DIN DON (Cuv., Temm.); Meleagris (Linn., 
Cuv., Temm., Sw.); Fam. des Pavonidj^es (Swains.). 

Dindon sauvage (Temm.); Dindon commun (Cuv., 
Buff., pi. enl. 97). 

Meleagris gaUopavo (Linn. , Vieill., galer. , pi. 201, 
Sw.). 

M. Temminck , dans Ic quatri^me volume dc son Ma- 
nuel d'Ornithologie , annonce , d'apr^ M. Cantraine , que 
le dindon sauvage a ete plusieurs fois observe cn Sicile et 
m4me tuc pr^ du pbare de Messine ; je dois me bater 
d’ajouter que le savant auteur emet, avec raison, des 
doutes sur Texactitude des rapports qui avaieht ete faits 
^ M. Cantraine. Au mois d'oetobre 1841, ayant eu Thon- 
neur d’entretenir, 4 Tuniversite de Gand , ce professeur 
distingue, il m'a formellement declare qu'il y avait eu 
erreur dans Tenonciation des observations relatives h cette 
esp^cc, en tant qu'ellc s'appliquait a la Sicile ou jamais 
Ton n'a vu ni tue un dindon sauvage* Les renseignements 
que j’ai pris a Messine , lors de mon recent voyage , doi- 
vent fairc disparaitre cette esp^ce d’Amerique du cata- 
logue des oiseaux dc la Sicile. 

M. Cantraine m'a ajoute qu'il lui avait etc assure , par 
des personnes digues de foi, que des dindons sauvages 
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avaicot ele lues en Dalmatie, entre Sebcnico et Scardona , 

mais je dois ajouter qu'il a partage ropinion emise par moi 

k regard de Torigine de ces oiseaux, echappes probablement I 

de quelque navire naviguaut sur Ics c6tes de Dalmalie, 

et pris pour des dindons sauvages par quelqucs dalmates, 

de bonne foi saus doute, mais fort iucptes en ornithologie. 

Genre GANGA (Temm. , Cuv.) ; Pterocles (Temm., 

Cuv., Swains.) ; Famille des PavokidIes ; s. f. des T^tbao- 
NiDEES (Swains.). 

Ganga cata (Temm., Vieill., pi. 115, f. 1 , Roux, pi. 

2A8 , f. 1 , m^e; f. 2 , tMe de la femelle; pi. 249, f. 1, 
jeune de Pannee, f. 2, tkle du m^e en muc); Ganga 
(Buff., pi. enl, 105 el 106) ; Ganga ou gelinotte des Pyre- 
nees (Cuv.). 

Pterocles setarius (Temm.); OEnas cata (Vieill.^’ 

Roux); Tetrao alchata (Linn., Latb.) ; Tetrao cauda- 

cutus (Gmel.), ^ 

N. V. s. — Pernici pettu russii, 

Selon M. Temminck , le ganga cata serait Ir^s-commuu 
en Sicile; mais je puis assurer a Phonorable et savant 
naturaliste precite qu’il a et^ induit en erreur k ce sujct. 

Le ganga cata ne se trouve que sur les plages Ics moins 
fr^quentees des parties meridionales de la Sicile et encore 
en trfe-petit nombre. En Provence et quelquefois dans 
les Pyrenees , on tue des gangas qui ne sont communs 
qu’en Espagne. 

Ganga unibande (Temm. pi. col. 52). 

Pterocles arenanW (Temm., Swains.) ; Tetrao are- , 

rwriW(Pallas, Gmel., Lath.); Perdrix aragonica (Lath.). 

Ganga (Savi). 
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N. V. s. — Pernici petlu cinnirusu (Luighi BcdoU). 

Celte esp^ce que Ton a trouvee dans les Pyrenees et 
qui est assez commune en Espagne, est rare en Sicile 
oil elle habiterait selon M# Temminck. Je ne Py ai jamais 
vue et M. Luighi Benoit n'avait point appris egalcment 
qu’on I’eut tuee dans Pile. Mais je soup^onne qu’elle babite 
les m^mes localites que Ic ganga cata. 

Genre PERDR.1X (Temm.)j Pebdix (Briss.). 

F* SECTION (Temm.). — FRANCOLIKS ; Fam. des PiTornDtES ; 

8. f. des Tbtriomidebs (Swains.). 

Francolin a collier ROUX (Temm.); Francolin (Buff., 
pi. enl. 447 et 448); Perdrix francolin (Vieill., pi. 410, 
f. 2, m^e; pi. Ill, f. 4 ^ fern elle). 

PerdixJrancoUnus (Lath. Temm.) ; Tetrao fracolinus 
(Gmel.); Choetopus (Swains.); Francolinus vulgaris 
(Briss.). 

Francolin o(Savi). 

N. V. s. — Franculinu 

Le francolin que Pon ne trouve en Europe qu’en Sicile 
et dans Pile de Cbypre, babite, dans la premiere dc 
ces iles, les plaines qui s’etcndent enlre Galtagirone et 
Terranova. C’est un gibier exquis et tclleraent cbasse 
dans toulcs les saisons que Pesp^ce devient de plus en 
plus rare ainsi que deji cela a lieu dans Hie de Cbypre. 

Les francolins vivent solitairement dans les plaines 
bumides ou pr^s d’un ruisseau et au milieu des joncs. 
Ce n’est qu’au printemps que Paccouplement a lieu. Lors- 
qu'ils sont ebasses , les francolins prennent un assez long 
vol , mais la pesanteur de leur corps les obligeant bient6t 
^ ne plus quitter le sol , il devient facile , avec de la 
perseverance, de les prendre cn vie, assure M. Luighi 
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Benoit. Le naturel sauvage de ces oiseaux Ics rend 
difliciles a apprivoiser lorsqu'ils sont en captivite. Le chant 
tre , trCy tre, que le mMe fait entendre au point du 
jour et le soir dans Ic temps des amours, est assez 
sonore , ct un adage vulgaire en Sicilc pretend que cet 
oiscau indique lui-m^me, par son cri tre^ sa valeur 
de tre ou trois taris (monnaic sicilienne equiyalant a un 
franc vingt-cinq centimes). 

Le francolin niche au pied des bouleaux ou dans 
des buissons en creusant It terre un petit trou qu'il 
tapissc de feuilles s^ches , de foin et de paille. La ponte , 
qui jusqu’alors n’avait pas ete indiquee par les auteurs , 
est de dix a quatorze oeufs de la grosseur de ceux de 
la perdrix ordinaire et de couleur blanche avec des 
taches brunes. 

Les jeunes m^es out dej^ acquis k la fin d^octobre 
la belle livree des adultcs. C’est par erreur que Vieillot 
annonce , dans la faune francaise , p. 255 , que le fran- 
colin se trouve en Corse, en Italic, en Espagne et en 
Gr^ce , et qu**!! ajoute que cet oiseau se perche souvent 
sur les arbres pendant le jour ct y passe toujours la 
nuit. 

II“® SECTION* — PERDRIX proprement dites (Temm.)^ Famillo 
des Patorid&cs; s. f. des TsTBAonioiEs (Sw&ins.). 

Babtavelle (Buff., pi. enl. 251); Perdrix bartavelle 
(Temm., Vieill.); pi. 109, f. 3; Roux, pi. 259) ; Bar- 
tavelle ou perdrix grecque (Cuv.). 

Perdix saxatilis (Meyer, Temm., Vieill., Roux); 
Perdix grceca (Briss.). 

Pernice maggiore ; Coturnice (Savi , Bonap.). 

N. V. s. •— Pernice* 

C'est Tesp^ce la plus commune dans toute la Sicile, 
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soil sur les montagnes entre les rochers escarpes, soit 
dans les plaines. Elle est tellement abondante, dans quel-^ 
ques parlies de Tile, qu’elle se vend a vil prix sur les 
marches. Neanmoins Tesp^ce est toiijours aussi nombreuse 
quoique Toa.en detruise beaucoup toute rannee,soit a 
Taide d’armes a feu , soil au moyen de filels , surtout k 
I’epoque de Pincubation , grace k rinexecution generate 
en Sicile des reglements relatifs a la chasse. 

La Bartavclle s’apprivoise facilement et habile volon- 
tiers avecla volaille, soil en cage soil dans les basses-cours^. 

Elle construit son nid ^ terre parmi les herbes touffues 
ou sous des rOchers, et le tapisse sans beaucoup de 
soin , de foin , de paille ou d'objets semblables. La ponte 
est de dix k vingt oeufs blanchatres avec des laches 
d’un jaune pale. La couvee ne s’eloigne gu^re du lieu 
qui Pa vue naltre et elle y retoume tou jours lorsqu'elle 
a ete dispcrsee par une cause quelconque. 


Perdbix rouge (Buff. pi. enl. 150, Temm. Vieill. pi. 
109, f. 1 , adulte; f. 2, t^te du jeune ; Roux, pi. 257 et 
258 ; Cuv.). 

Perdix rubra (Briss. Temm.); Perdix rufa(y\e}[\,')‘ 
Tetrao rufus (Linn.). 

Pernice (Savi). 

Cette perdrix si commune en Italie , habile egalement 
la Sicile ; suivant M. le docteur Galvagni, elle se trouve 
dans la province de Catane et probablement dans d'autres 
parties de Pile. H. Luighi Benoit parait n'avoir jamais 
observe cette esp^ce, car elle ne figure pas dans son 
catalogue. 

Perdbix gambra (Temm.) j Perdrix de roche ou gambrs 
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(Buff.); Perdrix rouge dc Barbaric (Buff., Cuv.);Perdrix 
de roclie (Vieill., pi. 110 f. 1 j Roux, pi. 260). 

Perdix petrosa (Lath, j Temm . , Vieill . , Roux) ; Perdix 
rubra harbarica (Briss.) j Tetrao petrosas (Gmel.). 

Perniee tiirchesca (Savi). 

N. V. s. — Pernici turnisina, 

Cette belle espece qui est tr^-r^pandue en Espagne , 
est tr^-rare eti Sicile contrairement a ropinion ^mise 
par Mi Temminck , ati reste elle est assez rare en Sar- 
daigne et encore pins dans le midi de la France. 

N. Temminck, annonce que la variety constante qni 
babite ics c6tes de Barbaric est moins grande que les 
sujets d’Europe; j’ai observe le m^me resultat contraire 
sur d^ sujets provenant des provinces de B6ne et d'Oran. 

M. Ledoux, ofBcier dn genie dans la province de 
B6ne , m’ecrit que cetle belle perdrix est tr^-commune 
en Algerie, et qu'il en a tu^ un grand nombre au sommet l 

des montagnes de Ledong. 

Perdrix grisb (Buff. pi. enl. 27, la femelle ; Temm., 

Cuv., Vieill., pi. 108, f. 1 j Roux, pi. 256). 

Perdix cinerea (Lath. Temm., Vieill., Swains. Cuv.); 

Tetrao cinereus (Linn.); Tetrao perdix (Gmel.). 

Starna (Savi). 

Cbtte perdrix si commuhe en France |)kra!t n'^tre 
que de passage eh Sicile ainsi qu’en Egypte et sur 
les c6tes de Bafbarie. Elle a ^t4 observee aiix environs 
de Catane par M. le docteur Galyagni et 6gure dbns sa 
faune Etneenne. 
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JXL^ SECTION — CAILLES (Temm.); Famille des Patuiiid£s8} 

8. f. dc8 TKTiuoiipiBS (Swains.). 

Caille (Buff. pi. enl. 170. Temm .)5 €aille commimc 
(Cuv.); Perdn'x caille (Vieill,, pi. Ill , f. 2, male; f. 5, 
tdte de la femelle ; Roux , pi. 261). 

Perdix coturnix (Lath. Temm., Vieill,), Tetrao co- 
turnix (Linn.); Coturnix major (Briss.) ; Coturnix dac- 
tylUonans (Meyer); Coturnix Europeus (Swains., Selby, 
pi. 62). 

Coturnice ; Quaglia (Sayi). 

N. V. 8. — Quagghia. 

Beaucoup de cailles habitent en Sicile toute Tannee 
et il en arrive un grand nombre de I’Afrique lors du 
passage de printemps. Aussi leur fait-on une cbassc ardente 
et cbacun soupire apr^s Tepoque du passage ; mais que 
de fois les projets des chasseurs ont ete de^us. Lorsque 
le vent d’ouest vient a soufBer avec quelque Constance , 
ce qui n’arrive toutefois qu’assez rarement a cette epoque , 
le passage s’effeclue lentement et beureusemct pour les 
chasseurs. Beaucoup de cailles nichent dans les prairies 
humides et assez loin du littoral. 

La caille est tr^commune en Algerie, notammcnt en 
mars et avril. 


Genre TURNIX (Cuv., Temm., Bonnat); Heuipodius 
(Temm., Cuv.); Orttgis (Illig. , Sw.); Fam. des Pavo- 
NiDEES ; s. f. des Tetraomdi^es (Sw.). 

Tcrnix tachydrome (Temm., Roux, pi. 263 bis, le 
jeune) ; Tumix h croissants (Temm., manuci , t. 2); Caille 
de Gibraltar (Sonnini , edit, de Buff.). 

Hemipodius tachydromus (Temm. , manuel , t- , et 
atlas, pi. lith.); Ortjgis tachydromus et Ortygis GihraU 
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tarica (Ulig. ) Swains.) ; lunatus (Temm. , 

manuel , t. 2) ; Tetrao andalusicus et Gibraltaricus 

(Gmel.) ; Perdix andalusicus et Gihraltarica (Lath.). 

« 

Quaglia tridattila di jindalussia p e di Gihilterra 
(Savi). 

N. V. s. — Tfiugne, 

Quoiquc M. Savi et M. Luighi Benoit fassent deux 
especes distinctes du turnix que Ton trouve en Sicile , je 
persiste a penser que Ton doit considerer le turnix ta- 
chydrome et le turnix a croissants , cites par ces natu- 
ralistes, d’apr^ M. Temminck (manuel, t. 2, p. ^94, 495), 
comme une seule et m^e esp^ce. Je suis lieureux au- 
jourd’hui de pouvoir Stayer mon opinion de celle qu’a 
^mise M. Temminck , dans le quatri^me volume de son 
manuel, p. 559, 54Q. Au reste, les nombreux sujets 
que j’ai ete ^ m4me d’observer et de comparer m’ont 
demontre le passage graduel du plumage de la premiere 
de ces deux pretendues especes a la seconde. Je dois 
penser que M. Luigbi Benoit n‘*a admis ces deux especes 
que d’apr^s Tautorite de M. Temminck et sans les avoir 
distinguees lui-m4me. 

Ce petit oiscau babite les parties m^ridionalcs de la 
Sicile , et e’est avec raison que M. Temminck , revenant 
sur Tassertion emise dans le t. 2 de son manuel , annonce 
que le turnix n’emigre point : en effet , les chasseurs du 
nord, de Test et de Pouest de la Sicile n'ont jamais vu 
cettc esp^ce^ qui se trouve dans toutes les saisons au 
centre et au midi de Tile, dans les environs de Terra- 
nova, notamment. Le turnix se blottit au milieu des 
hautes berbes , et lorsqu'il est ebasse ne les quille que 
tres-difficilement et pour y revenir presque aussitot, son 
vol etant Ir^s-court et tres-bas. Le mois d’oetobre est le 
moment favorable pour la ebasse du turnix qui se trouve 
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dans les localites voisines de celles qu%abite le fran- 
colin. 

Cet oiseau, connu sous le nom de triugncy est devenu 
tr^rare aux environs de Catane, suivant ce que j'ai 
appris dans cette ville. 

Le tiu*nix est beaucoup plus commun en Algerie , no- 
tamment dans la province d'Oran , ou il se tient dans les 
lieux arides au pied des palmiers nains. H n'emigre point , 
et c'est surtout au mois de septembre qu'on le cbasse 
avec le plus de succ^s. Tous les tumix que vendent les 
‘ marcbands naturalistes proviencent de TAlgerie, et les su- 
jets que j’ai regus de cette derni^re contree m’ont paru 
plus petits que ceux de Sicile. 

Genre PIGEON (Guv.) ; Ordre 9®, Pigeons (Temm.) ; 
CoLUUBA (Linn., Guv., Temm., Swains.); Fam. des Go- 
jLUMBiDi^ES ; s. f. des Goluubin^es (Swains.). 

Pigeon ramier (BufF. , pi. enl. 316. Vieill., pi. 107, 
f. 1. Roux, pi. 245); Golombe ramier (Temm., atlas du 
■ manuel) ; Ramier (Guv.). 

Columha palumhus (Linn., Temm., Vieill.,- Roux, 
Guv. , Lath. , Selby, pi. 56 , f. 1. Swains.). 

Colomhaccio (Savi). 

N. V. s. — F(usa (Messine) ; Tuduni (Palerme, Gatane, 
Galtagirone, Syracuse). 

Le pigeon ramier est tr^-commun dans les for^ts de 
la Sicile , ou il niche , et au passage d’automne , on en 
voit beaucoup arrivant du nord ct se dirigeant vers le 
midi, apr^s avoir stationne quelque temps dans cette lie. 
G’est un gibier exquis et fort recherche et qui , pendant 
' Fete, Emigre jusqu’en SuMe, en Siberie et en Russie. 


Pigeon colombin ; Golombe colombin (Temm.); Pigeon 
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sauvage (VieilL, pi. 406, f. 2. Roux, pi. 244) ; Golombia- 
ou Petit Ramier (Cuv.). • 

Columba oencfs (jLinn. , Temm. , Vieiii. , Cuv. , Lath. , 
Briss.). 

Colombella (Savi). 

N. V. s. -r- Pahtmmu rucpalqru (Messine) 5 Palummfl 
sarvaggiap 

Cette espi&ce est aussi de passage ^ rautomue , eu Sicile, 
epqapoe eong^Oj&res ; mais un grand pombre habite 
toute Fannie les forets de celte lie pt y nipbe. On trouve^ 
cbaque annee le colppabip en Allemagne et France , 
et il est notamment de passage babituel daps le depar- 
tement des Landes , ou il parait affectionner le panicum 
italicum (Linp.), et le panicum miliaceum (Linn.). 

Le colomjbin est cpmmun dans toute FAlgerie. 

Pigeon biset (Vieill.)j Colomjbe biset (Buff., pi. enl. 
610. Temm.) 5 Bbet ou Pigeon de rocbe (Cuv.). 

Columba livia (Briss., Temm., Vieill. , lAtb*)? -Amalia 
(Brebm). 

Piccion terrazolo (Savl). 

N. V. s. — Marinedda. 

Cette esp^ce, rarement a Fetat sauvage en- Europe, est 
s edentaireen Sicile, eton en trouve un grand nombre dans 
les grottes qui existent tout le long du littoral de la Sicile, 
ob il babite pres du cboucas. On en voit egalement beau- 
coup sur les rocbers sauvages du centre de IHle , sur les 
clochers et sur les edifices ejeves , vivant en fort bonne 
intelligence ayec les cresser^les. • 

Le biset est common dans tout le nord de F4frique , 
en Gr^ce , aux lies Feroe et en Asie. 
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Tocrterelle (Buff,, pi. enl, 59k, Cuv.); Colombe 
tourlerelle (Temm.) ; Pigeon tourterelle (VieilL, pi, 107, 
f. 2. Roux , pi. 246). 

Columba fz/rtur (Linn., Temm., Yieill., Cuv., Lath.). 

Tortora commune, 

N. y, s. — Turtura, 

Celle esp^ce , si fepandue en Europe , arrive en grand 
nomhre en Sicile au mois d'avril, et quelques couples 
aejournent dans Tile et s'etablissent , pour nicher, dans les 
bois arroses de riusseaux limpides. 
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ORDRE V. 

ECHASSIERS (Cur.)) 


GEALLES , ordre XIII* (Temm.) , moias 1* les genrei Ons et Cc«~ 
souuSf ordre XII* dea Codbeors (Temm.)j ^ le genre Giumsou, 
ordre XI* des Alectorides (Temm.); 3* le genre Fuucj, ordre 
XIY* de» PiNiUTiPioES (Temm.) ; 

GEALLATORES (Swains.), moins les genres 1* PaosyrcoPTEMUs ^ 
ordre des IIatatores (Sw.) , correspondant aux Palmip&des (Cot.) y 
et 3* OnSf ordre des Rasores (Sw.), corespondent anx GAUiKACtas 
(Cot.). 


PBESSmOSTRES (Cut.)* 


Genre OUTARDE (Cuv. , Temm.); Orw(Lmn. , Temm. j 
Cuv., Sw.); Fam. des Strcthionid^es (Sw.); ordre des 
Godbbubs (Temm.). 

OuTABDE CANEPETiii^BE (Temm., Vieill., pi. 116, f. 1, 
m^e ; f. 2 , male en ete. Roux, pi. 265) ; La petite Outarde 
ou Canepeti^re (Guv. , Buff. , pi. enl. 25 , vieux mide ; 
pi. 10, femelle). 

Otis tetrax (Linn. , Temm. , Cuv. , Vieill. , Lath. , 
Swains.). 

Gallina prataiola (Savi). 

N. V. s. ■— Pitarra„ 
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Cette esp^ce y commune en Sardaigne , en Espague , et 
tpie Toil trouve egalement en Algerie , en Italie et dans le 
midi de la France , habite les parties meridionales et le 
centre de la Sicilc. On en a tue neanmoins une femellc 
pr^s de Messine. 

File se tient de preference dans les localites decou- 
vertcs et ensemencees. £xtr4mement defiante , la canepe- 
ti^re ne se laisse surprendre que bien rarement par les 
chasseurs , et ce n'est qitd dans les fortes chaleurs du mois 
d'aout qu'on en pent tuer quelques-unes , parce que , k 
cette epoquc , elle se cache babituellement dans des biiis- 
sons epais pour eviter la trop grande ardeur du soleil. 
Elle est tr^veloce a la course , en s'aidant de ses ailes , 
et ne s’envole qu’avec peine. Elle n’cmigre point, selon 
toute apparence , car on la trouve toute Tannee en Sicile 
dans les m^mes localit^s^ On a assure k M . Luighi Benoit 
que, dans quclques cantons de la Sicile , cette esp^ce se reu- 
nissaiten bandesetpaissalt au milieu m^me des troupeaux 
de bestlaux. Elle se nourrit de grains et, ^ defaut, d'herbe 
et d'insectes. La femelle pond a terre trois k cinq oeufs d'un 
vert pale et lustre , dans un petit trou qu’elle se creuse 
k Faide de ses pattes. Ces oiseaux abondent dans les cam- 
pagnes de Caltagirone , Terranova y Vizzini , assez pr^s de 
Palerme, etc. La chair de la canepeti^re a une saveur 
desagreable qui la rend peu rechcrchee^ 

La canepeti^re se montre quelquefois dans le nord de 
la France, on en a tue plusicurs k Fautomne de 1854, 
dans le departement du Calvados, ainsi qiFen Bretagne 
a d’autres epoques , et M. de Selys la signale comme de 
passage accidentel dans les bruy^res de la Campine et en 
Brabant. Elle est de passage regulier et periodique dans 
le departement des Landes , au printemps et k Fautomne. 
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Genre OEDlCNllME (Temm., Cuv. ); OEdicnemvs 
(Temm.) ; Famillc dcs GhabaoriadEes (Swains.). 

OEdicneme CRiARD ( Temm. ) j OEdicneme d’Europe 
(Vicill., pi. 117, f. 1 ; Roux, pi. 266) j OEdicneme or- 
dinaire vulgairement courlis de terre (Cuv.)*, Grand plu- 
vier ou courlis de terre (BulF. , pi. enl. 919). 

OEdicnemus crepitans (Temm. , Cuv. , Swains.) ; OEdic- 
nemus Europocus ( Vieill.); Charadrius Gedicnemm{hmn . , 
Wag.). 

Occhione (Savi). 

N. V. s, — Lihrazzinu (Catane , Syracuse) ; Rmrsinu 
(Messine); Ciurro ^ Ciurruviu ( Caltagirone , Palermo, 
Castrogiovanni). 

Cct oiseau se trouve au mois de fevrier pres des 
plages de Messine au milieu des peiits buissons et il y 
est de passage periodique. Mais il habile toute Tannee 
dans qiielques parties de la Sicile, alfectionnant autant 
les prairies bumides que les plaines arides et sablon- 
neUscs. Aussi est-il egalement commun dans les marais 
des environs de Catane et dans les lieux steriles du 
midi et du centre de File. 11 se tient cache tout Ic jour 
dans des buissons et n’en sort qu’aprds le couclier du 
soleil. Lorsque la nuit arrive, il fait entendre son cri 
d’appcl. Sa course est rapide et les chiens ne I’appro- 
chent que difficiloment, car c'est un oiseau timide, 
defiant et sauvage. Jc Tai recu de I’Algerie ou il a ete 
tuc en octobre, pr^s de Ghelma. 

Genre PLUVIER (Temm., Cuv.); CnjRjDRius (Linn., 
Cuv., Temm., Swains.); Famille des Charadrudees 
(Swains.). 

PLUViERDORE(Buff.,pl. enl. 90A; Temm., Cuv., Vieill., 
pi. 119 , f. 1 , en ete ; Roux, pi. 271 en plumage parfait 
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d’ete; pi. 272, le jeune de I’annee) ; Pluvierdore k gorge 
noire (Buff.) 

Ckaradrius pluvialis (Linn., Temm., Vieill., Cuv.); 
Cliaradrius auratus (Naum.^ pi. i73). . 

Piviere (Savi). 

N. V. s. — Olivedda , Marteddu riali (Messine) ; 
Sbriveri (Catane , Syracuse) j VimroUxi (Castrogiovanni). 

Ce pluvier repandu dans presque toutes les parties du 
monde , etqui niche dans les regions temperees du nord, 
passe riiiver en Sicile et sur la c6te d’Afrique ; il emigre 
au printemps et il est tr^s-rare d’en voir en Sicile ayant 
deji rev^tu la livree d’ete. 

- Pluvier armt6 (Temra.); Pluvier arme du Senegal 
(Briss., Buff., pi. enl. 801); Pluvier a aigrette (Buff., 
Audouin, atlas d’Egypte, pi. 6, f. 3); Pluvier huppe 
de Perse (Buff.). 

Ckaradrius spinosus (Linn., Temm., Audouin , Lath.); 
Pluvialis senegalensis armata (Briss.); Ckaradrius 
persicus (Vieill.). 

Ce . pluvier qui habite la Turquie d’Asie la Perse , 
I’Arabie , I’Egypte , la Barbaric , le Senegal et la Grece , 
a ete recemment trouve en Russie par M. Nordmann. ll 
se montre aussi accidentellement dans le midi de Tltalie et, 
selon M. Temminck ; un sujet femelle en robe d’ctc , a 
ete tue au mois d’octobre en Sicile. (Manuel , t. 4 , p. 
354). 

Pluvier guignard (Buff. , pi. enl. 832 , male au prin- 
temps ; Temm., Vieill., pi. 119 , f. 2 , en ete ; f. 3 , t^te 
en hiver; Roux , pi. 273, livree d’hiver , pi. 274, livree 
d’^te); Le Guignard (Cuv.); Pluvier solitaire (Sonuini , 
edit., Buff.). 
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Charadrius morinellus (Linn. ^ Cuv., Temm., Vieill., 
Naum., pi. i 7 k , Lath., Swains.; Selby , pi. 39 , f. 1 etSj; 
Charadrius asiaticus et tartaricus (Pallas , Lath.) ; Eudro- 
mias morinella , montana et stolida (Brehm). 

Pivierc tortolino (Savi) ; Piviere de corrione 

N. V. s. Mateddu (Messine) ; Sbriveri di maisi 
(Gatane, Syracuse). 

Cette esp^ce abondaute eu Asie , et qui niche en Europe, 
en Norv^ge notamment, esl assez repandue Fhiver en 
Italie, eu Sicile et dans le Levant. Elle cst rare aux 
environs de Messine quoique assez commune Ic long du 
rivage de Milazzo. 

Grand Pluvier a collier (Temm.); Pluvier a collier 
(Buff., pi. enl. 920. Guv.); Pluvier rebaudet (Vieill., pi, 
120, f. 1, adulte; f. 2, tdte du jeune. Audouin, atlas 
d’Egypte, pi. 14, f. 1). 

Charadrius hiaticula (Linn., Guv., Temm., Audouin , 
Vieill.,. Roux , pi. 275. Lath.) ; OEgialitis septentrionalis 
et hiaticula (Brehm). 

Corriere grosso (Savi). 

f 

N. V. s. — Jadduzzeddu d*acqua (Messine); Sbriyi-' 
redckt (Gatane, Syracuse) ; Occhialuni (Palermo). 

Ce pluvier, repandu partout , est tres-commun en Si- 
cile ou on le trouve toute Tannee , soit le long du littoral , 
soit. le long des fleuves et des torrents. II niche sur le 
sable parmi les coquillages et Ics petites pierres qui cou- 
vrent le rivage. 

Petit Pluvier a collier (Buff., pL enl. 921, le male, 
Temm.); Pluvier gravelote (Vieill,, pL 120, f. 3). 

Charadrius minor (Meyer, Temm., Vieill., Roux, pi. 
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276. Naum., pi. 477); Charadrius Jluviatilis (Bechst.); 
Charadrius curomcus (Lath. , Gmel.) ; QEguditis minor 
[Bonap.). 

Carrier e piccolo (Savi). 

N. V. s. — Ci‘mVi (Messme); Marinareddu (Syracuse). 

Ce petit pluvier ^ collier, que Ton trouve plut6t au bord 
des fleuves que sur le rivage de la mer, habite egalement 
en Sicile ; mais il y eSt plus rare que le grand pluvier et 
emigre cbaque annee. 

Pluvier a collier interrompu (Temm.) ; Pluvier a 
demi-collier (Yieill. , pi. 421, f. 4, adulte; f. 2, t^te du 
jeune) ; Pluvier a poitrine blanche (Vieill. , 2® edit, du 
nouv. diet, d'bist. nat.). 

Charadrius cantianus (Lath., Temm., Yieill., Roux, 
pi. 277. Naum., pi. 476, les deux bvrees); Charadrius 
albifrons Wag.) ; Charadrius Ziftorn/u(Becbst.). 

Fratino (Savi). 

Cette esp^ce, tr^s-abondante en Asie, Test aussi en 
Uollande , en Angleterre et sur les bords de la Mediter- 
ranee. Ellc est de passage accidcntel sur le littoral de la 
Sicile et de Tltalie. 

Genre VANNEAU (Temm.); F dUEiivs (Briss., Bechst.); 
TnitfGA (Linn.) ; Fam. des Charadriad^s (Sw.) 

P* SECTION (Temm.). — SQUATAROLA (Cav., Sw.). 

Vanneau pluvier (Buff., Temm.) ; Vanneau gris (Buff., 
pi. enl. 854, jeune); Vanneau suisse (Buff., pi. enl. 853, 
robe d’ete. Vieill., pi. 122, f. 4, m^e en ele ; f. 2, t^te 
du male en biver. Roux, pi. 279); Vanneau varie (Buff., 
pi. enl. 923 , robe d'hiver). 
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anellus melanogaster (Becbst. , Temm.) ; Vanellus 
heheticus (Vieill.); Tringa squatarola (Gmel., Lath.) ; 
Squatarola melanogaster (Swains.) ; Tringa helveticn 
(Gmel. , Lath.); Squatarola varia et helvetica (Brehm). 

Pivieressa (Savi). 

N. V. s. — Olivedda di margi, 

Cette esp^ce, qui est tr^-commune Tele dans les regions 
arctiques , ou elle niche , et dans les contrees orientales , 
est de passage en Sicile. On en tue chaque annee quel- 
ques individus aux environs de Messine , pendant les mois 
d’avril ou de niai , mais Pesp^ce est toutefois asscz rare 
dans Pile. 

II* SECTION (Temm.). — VANELLUS (Cuv., Temm., Sw.). 

Vanneau huppe (Temm., Vieill., pi. 121, f, 3. Boux, 
pi. 278); Vanneau (Buff, , pi. enl. 242). 

Vanellus cristatus (Meyer, Temm. , Vieill. , Swains., 
Selby, pi. 34) ; Tringa 'vanellus (Linn,, Lath.). 

Fifa (Savi) ; Paoncella commune, 

N. V. s, Fivarola, 

Le vanneau , si repandu en Europe et en Asie , passe 
Phiver en Sicile et se tient dans toutes les localites hu- 
mides. A Papproche du printemps , on en voit des bandes 
nombreuses emigrer vers le nord. Cet oiseau , qui arrive 
en Sicile au commencement de Phiver, est regarde vul- 
gairement^^comme un avanl-coureur de la neige, et c’est 
ce qui lui a fait donner, par les Siciliens, le nom de 
nivarola. 

Genre HUITRIEB, (Cuv., Temm.); Hoematopus (Linn.); 
Fam. des Abdeadi^es (Swains.). 

UuiTBiER PIE (Temm.); L’Huiterier(Buff.,pl. enl. 929); 


DE LA SICILE. 16^ 

Huitrier commun (Vieill., pi. 118, f. 1) ; Huitrier ou Pie 
de mer (Cuv.). 

Hoematopus ostralegus (Linn. , Temm. , Cuv. , Lath. , 
Vieill., Roux, ]Naum., pi. 181. Swains. Selby, pi* 33, 
f. 1 et 2). 

Beccaccia di mare (Savi). 

N. V. s. — Munaceddu d^acqua, 

L’huitrier, dont on voit des bandes si nombreuses a 
Tautomne, sur les lies etles rives du Rhin et de TEscaut , 
depuis Dusseldorf et Anvers jusqu’a la mer, et qui liabite 
aussi I’ete les cotes d’Angleterre et de Uollande ainsi que 
plusieurs parties de TAsie, est de passage regulier cn 
Sicile et en Algerie dans le courant du mois de mars. 

cette epoque , tons ceux qu'on y trouve ont deja la 
livree d’ete. Cet oiseau, peu commun aux environs de 
Messine, est aussi de passage accidentel dans le centre de 
la France , ou il s’egare en remontant quelques fleuves et 
rivieres. Ainsi, j’en ai signale recemmeut un exemplaire 
tue h. quelques lieucs de Metz , et un autre sujet a ete 
tue dans le departcment de TAube. 


Genre COURE-VITE (Cuv., Temm.); Cursori us (hdicep.^ 
Temm.); TjcurDROMUS (Illig., Cuv., Sw.)j Del'ordre des 
CouREURS de M. Temminck; Famille des Coaradriadees 
(Swains.). 

. Coure-Vite Isabelle (Temm.); Coure-Vite d’Europe 
(Vieill., pi. 112 , f. 2. Roux, pi. 269); Court-Vite (Buff., 
pi. enl. 795). 

Cursorius isabellinus (Meyer, Temm., Riipp.); Ja- 
chydromus isabellinus (Illig. , Swains.); Tachydromus 
gallicus (Vieill.); Cursorius europoeus Chara- 

drius gallicus (Gmel.) 
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Currione hiondo (Savi). 

N. V. s. — Gentilomu, 

L’Abyssinie , la Nubie, Tl^ypte, aiDsi que diverses au- 
tres parlies de TAfrique et de TAsie, sont la patrie du 
coure-vite qui habile les plaines steriles peu eloign^es 
du littoral. 

II est de passage accidentel en Europe; j'en ai vu a 
Metz un exemplaire addlte, pHs au filet, pr^ de cette 
Tillc, le I®*’ septembre 1822 ; et un coure-vite a ete tn^, 
il y a peu d’annees ^ prfe d'' Arles. Je possede en outre un 
individu jeune tue aux environs de Milan ; mais on en 
voit assez rarement en Sicile , quoique beauconp de chas- 
seurs assurent connaltre cette esp^ce. M. le doctenr Scii-’ 
dieri possede un sujet tue aux environs de Messine.^ 


CULTRmOSTRES (Cut.)/ 


Genre GRUE (Cuv., 1*60101.); Grus (Pallas., Guy. ^ 
Temm.); Fam. des Abdead^s (Swains.). 

Groe cocronn6e ou Oiseau royal (Guv., Lafresn., diet, 
univ. d’hist nat. , pi. 9, f. 1); Grue des Baleares (Briss., 
Less.); Oiseau royal (BufF., pi. enl. 265). 

Gruspavonina (Licbt, , Dum.); Ardea pavonina (Lion., 
Gmel., Biss.); Ardea pavonia (Linn., Guv.); Anthro-- 
poides pavoninus (Vieill., gal. des ois., pi. sans numero, 
Tadultc, et pi. 257, le jeune); Grus baleariea (Briss., 
Less.). 

Get oiseau , commun dans tout le nord de rAfiique et 
qui frequentait souvent les lies Mayorque et Minorque 
(les lies Baleares) comme Findique le nom que les anciens 
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lui avaient donne, est de passage tr^-accidentel sur les 
c6les meridionales et occidentales de la Sicile. 

M. Swainson {^Classification of birds, t. 2 , p. 473) an- 
noQce que la gnie couronnee n’est point rare dans ces 
parages , notamment sur la petite lie de Lampcdosa , pr^ 
Malte. 

Demoiselle de Nuhidie (Cuv.) j Grue de Numidie ou 
demoiselle (Buff. pi. enl. 241) j Grue demoiselle (Temm.). 

Grus virgo (Briss., Temm., Pallas) j Ardea virgo 
(Linn., Vieill., Lath.); Grus numidica (Briss.). 

On assure' que cette esp^ce , originaire du nord de 
TAfrique , paralt accidentellement a Malte et sur les cotes 
occidentales et meridionales de la Sicile. Quoique cette 
assertion ne puisse pas etonner, puisque la demoiselle 
de Numidie visite accidentellement la Dalmatie , les cotes 
de la Mediterranee et qu’elle a m^me ete tuee dans le 
Piemont et en Suisse , suivant M. Temminck , je ne Pin- 
dique ici que pour la signaler 4 Pattention des obser- 
vatcurs siciliens. 

. » 

Gbue cendree (Temm., Vieill., pi. 139, f. 1; Roux, 
pi. 526); Grue (Buff. pi. cnl. 769, \ieux male); Grue 
commune (Cuv.). 

Grus cinerea (Bechst. , Temm., Vieill.) ; Ardea grtis 
(Linn., Lath.). 

Grue (Savi). 

N. V. s. — ' Groi* 

Dans les premiers beaux jours du printemps bn voit les 
grues effectuer leur passage en Sicile et se diriger vers le 
nord par bandes nombreuses. Elies se tienncnt presque 
toujours k nne assez grande elevation et ne sejournent 
que fort peu de temps dans l^e. On a remarque qu'elles 
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afTectionnaient habituellemcDt les hauteurs qui couronnent 
la c6te de Galabre et Dotamment le rocber sur lequel 
est bati le chateau de Scylla , viVa>vis Messine* 

La grue est de passage regulier en Algerie. 

Genre HERON (Temm. , Cuv.)j j^rdea (Linn.). 

I'* SECTION (Temm.). — H^ON propremeDt ditj Fam. det Ar- 

BEADEE9 (Swains.). 

II^RON CENDR]^ (Temm.); Heron buppe (Buff. pi. enl. 
755); Heron (Buff., pi. enl. 787, un jeune); Heron com- 
mun (Vieiil. pi. 135, f. 3; Roux, pi. 314 , Guv.). 

Ardea cinerea (Lath., Gmel., Temm., Swains, Selby, 
pi. S) ; Ardea major (Vieiil.). 

' I 

Nonna (Savi); Sgarza cenerino (male); Sgarza manna 
(femelle). 

N. V. s. — (Mes8ine);,/<3/l/M;^*u(Catane,.Sy- 

racusc) ; JButurnu di gaddaz;^ (Palerme), 

Ge heron est assez commun dans les marais de Catane 
ou il niche, tandis que dans le nord et dans le centre 
de la Sicile il n'est que de passage^ ainsi , il ne sdjourne 
gu6re qu'unc nuit sur les lacs qui sont ^ la pointe du 
pbarc do Messine , et il se retire souvent pour prendre du 
repos dans les basses-cours des campagnes situees sur les 
collines voisines ou Ton en tue quelques-uns. 


H^ron pouRPRfi (Buff., Temm., Vieiil., pi; enl. 136, f. 
1 ; Roux, pi. 312, tr^-vieux sujet, et 313, jeune de 
rannee); Heron pourpre .buppe (Buff., pi. enl. 788, 
Vadulte) ; Grand butor (Buff.), 

Ardea purpurea (Linn., Temm., Vieiil., Lath., 
Gould, Naum., pi. 221 ,. jeune et adulte). 
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Rmnocchiaja (Sai?i); Sgarza grcuiocchia, 

N. V. s. — Russeddu. 

f 

Cost dans les mois de mars et avril que Ton voit celte 
esp^ce cfTectuer, en Sicile, son passage par bandes de 
huit k quinze et mAme plus. Ge heron ponrpr^ ne 
s^journe gu^re qu'une nuit pr^ de Messine , perche sur 
les arbrcs situes non loin du rivage^ et il se dirige 
cnsuitc yers les marais de Gatane oil il niche T^te sur 
quclque arbuste, ou dans les roseaux. Pendant Thiver, 
on observe encore quelques herons pourpr^s dans les 
marais precites. 

Gette esp^ce est de passage accidentcl dans les diverses 
parties de la France , et quelques snjets ont ete tues dans 
les departements du Morbiban , de la Moselle et des 
Iiandes. M. Lesauvage annonce que douze k quinze herons 
pourpres ont ete tu^s a I'automne de 4854, dans les 
environs de Caen. 


H^ron aigrette (Temm., Tieill., Roux, pi. 344, un 
sujet moyen age); Grande aigrette (Guv., Buff., pi. enl. 
925 et pi. 886, un jcune ou un adulte cn mue, sous le 
nom de Heron blanc)» 

Ardea egretta (Linn., Temm., Vieill., Lath .); Egretta 
alba (Swains., Bonap.); Ardeaalba(\Axm,^ Guv., Lath.). 

Air one maggiore (Savi); Sgarza hianca. 

H. V. s. — Aroi jancu, 

Notre aigrette d'Europe , qui est r^pandue en Afrique 
et jusqu'en Asie, diflO&re de Taigrette d'Amerique avec 
laquelle neanmoins clle a une tr^>grande rcssemblance. 
Cest un oiseau qui n'est tr^-commun dans aucune 
contree d'Europe , pas m^me dans les parties orientales 
et m^ridionales oil on le rencontre plus frequemment. 
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toutefois on en volt souvent des bandes nombreuses dans 
rinterieur de la Sidle , lors du passage de printemps , et 
en Janvier 4856 , plusieurs individus fiirent tu^s dans les 
marais de Catane. Ce beron est tr^-rare aux environs de 
Hessiac et Ton ne cite que deux ou trois captures operees 
pr^ de cette ville depuis six ou sept ans. 

H6bon aigrbttoYde (Temm.). 

Ardea egrettoides Ardea xanthodactfla 

(Raffin.)? 

Gette esp^ce , r^pandue dans le midi de TEurope et en 
Asie, est encore assez rare, et je pense qu'elle a eii 
confondue avec Taigrette, quoiqu’eUe en diiT^re par sa 
taille , qui est moindre , et par la couleur du bee et des 
pattes. G'est k tort que Raibnesque dit que le bee est 
noir, car les deux tiers du bee sont jauncs, dans Toiseau 
vivant , et Tautre tiers sculement ou la pointe est noir ; 
mais, toutefois, le bee parait enti^rement de cette derni^re 
couleur dans les depouilles s^ches. 

M* Temminck a annonce , en iS^O , que ce heron , quo 
Ton trouve en Dalmatie et en Turquie , avait ete tue plu- 
sieurs fois en Sicile et qu'il avait re 9 u deux exemplaires 
provenant de cette lie. Je he coonais point d'autre capture 
recente operee en Sicile. 


Garzette ; Heron garzette (Temm., Yieill., pi. 156, f. 2. 
Roux , pi. 515); Aigrette et Garzette blanche (Buff.) ; Pe- 
tite Aigrette (Guv.). 

Ardea garzetta (Linn. , Lath. , Temm., Guv. , Vieill.) ; 
Egretta garzetta (Bonap., Swains.); Ardea candidissima, 
Nivea (Gmel.). 

Air one minor e (Savi). 
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N. V. s. — Aretta (Messine); Garzetta (Catane, Sy- 
racuse). 

La garzette , repandue en Asie , en Afrique et daos le 
midi de TEurope, est assez commune en Sicile. On en 
voit au printemps des passages , nombreux aux environs 
de Messine , de Syracuse et de Catane ; mais c'est surtout 
aux environs de ccs deux demi^res localit^s que la gar- 
zette habite pendant une grande partie de Tannee* H est 
probable qu'clle niche dans les marais de Catane , puis- 
qu'on I’y trouve tout I’ete , et ce n’est que vers Tautomne 
qu'elle devient assez rare. 

La garzette est dc passage accidentcl dans le nord de 
la France. 

H^ron aigrette oorAe (Temm.); Crabier de Coro- 
mandel (BufT. , pi. enl. 912). 

Ardea russata (Temm. , Grould). 

Xai vu , a Marseille , une depouille de ce heron qn'on 
m'a dit provenir de la Sicile , mais je ne puis rien afErmer 
quant a cette origine qui , je dois Tavouer, m'a paru sus- 
pecte. Neanmoins, ce heron, suivant M. Temminck, se 
trouve en Dalmatie , en Turquie , et on en a m6me tue un 
jeune en Crimee et un vieux en Angleterre. U se pourrait 
done que Tesp^cc visitat accidentellement la Sicile , et je 
la signale aux naturalistes qui sont on seront h. m^me 
d’explorcr cette lie. 

UAron vArany (Roux, pi. 316, Tadulte en plumage 
parfait. Temm.); UAron garde-boeuf (Savig. , atlas d’E- 
gypte,pl. 8, f. 1). 

Ardea Verany (Roux, Temm.); Ardea candidaminor 
(Briss.); Ardea buhulcus (Savig., atlas d'Egypte). 

Ce heron, qui habite I’Egypte ct le Senegal et qui a 
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ete tue dans le midl.de la France, se montre acciden- 
tellement en Sicile, ou plusieurs exemplaires ont ete tu4s, 
suivant M. Temminck. 

jc r ai .egalement re 9 u de rAlgcrie, ou plusieurs jeunes 
sujets ont ele tues au mois de decembre dans la provincjc 
de B6ne. 

■ * * . ) 

. n* SECTION BUTO&; Fam. des AaoiADiu (Svr.) 

Butok (Buff., pi. enl. 789); Heron grand butor (Temm.); 
Butor d’Europe (Cuv.) ; Heron butor (Vleill., Roux , pi. 
319). 

Ardea stellaris (Linn., Lath., Temm., Cuv., Vleill.) ; 
Butor stellaris (Swains.). 

Tarabuso (Savi) ; Sgarza stellar e, 

N. V. s. -^iCapuni >di . 

Le butor, repandu dans touteTEuropc , en Afrique et en 
Asie, est tr^commun toute Tannee en Sicile, dans les 
marais de Catane, ou il niche au milieu des roseauxou 
dans des buissons a proximite des eaux. 

U ne se montre du c6te de Palermo et de Messine que 
lors du passage de printemps. 


Caabieb; Heron crabier (Temna.); Crabier dc Mahon 
.(Cuv., Bu0.); Crabier caiot (Buff., pi. enl. 3A8, le vieux, 
et le jeunc sous le nom de Petit Butor); Heron caiot 
(Vicill., pi. 137, f. 1. Roux, pi. 320, TaduUe, etpl. 321, 
jeunc d'un an). 

Ardea ralldides (Scopoli , Temm.) ; Ardea comata 
(Pallas, Linn., Lath., Vleill.); comata (Swains.); 
Buphus ralldides (Bonap.). 

Sgarza ciuffetto (Savi). 

N. V. 8. — Cicugnetta (Messine); Russiddoltu (Palerme) 
Marikieddu (Gatane^ Syracuse). 
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Le crabier est r^pandu en Asie , en Afriqne et dans le 
midi de TEurope ; il s'egare de temps ^ autre jusque dans 
le nord de i'AHemagne, et j’en ai vu plusieurs exem- 
plaires tues, cn France^ dans la Normandie, dans les 
Ardennes et en Lorraine. Dans certaines anuees, le crabier 
est tr^-commun en Sicilc, m^me dans le nord, lors du 
passage de printemps. On en voit toujours du o6te de 
Catane et de Lentini , mais on < ne croit pas qu'il niche 
dans nie. 

Blois'Gios (Cuv.) ; Blongios de Suisse (BulT. , pK enl, 
325) ; Butor brun raye et le Butor roux (Buff.) ; Heron 
blongios (Tcmm., Vieill., pi. 138, f. 1, adulte; f. 2, Ute 
du jeune. Boux, pi. 322 et.323). 

Ardea minuta (Linn., Tcmm., Vieill., Lath.). 

Nonnoto (Savi). 

N. V. s. — Sciorbocchi (Itfessine) j Ruseddu di cannilu 
(Palermo) ; Inganna caedaturi (Catane et Syracuse). 

Le blongios est commun en Sicile, comme dans lout le 
midi de TEurope , et il niche dans les marais de Catane. 
11 etablit son nid sur des arbustes peu elevM, ou parmi des 
roseaux , au milieu des eaux., et le compose de paille gros^ 
si^re ct de joncs desseebes. Toutefois, on ne trouve le 
blongios du c6te dc Messine que pendant le mois de mai , 
4poque k laquelle il se tient dans des prairies bumides ct 
couvertes de joncs. 

11 est de passage dans presque toute la- France. 

Genre BIHOBEAU (Cuv.); ’NrcrtcotiAx (Temm. ); 

(Swains.);, Fam. des Ardead^es (Sw.). 

Bihoreau (Buff;', pi. enl. 758 el 759, el le jeune sous 
le nom de Crabier- roux ', de Pouacre et de Pouacre dc 
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Cayenne); Bihoreau manteau (Temm., manuel; t. U , 
el Bihoreau a manteau noir, t. 2) ; Bihoreau d'Europe 
(Cuv.); Heron bihoreau (Vieill^, pi. 137, f. 2, adulte ; 
f. 3, t^te du jeune. Roux, pL 317, Tadulte, et pi. 318, 
le jeune). 

Nycticorax ardeola (Temm., manuel , t. 4) ; Ardea 
n/clicorax (Linn., Vieill., Temm., manuel, t. 2. Lath.); 
Nyctiardea europea (Swains.). 

Nitticora (Savi) ; Sgarza cenerino ; Sgarza nitticora, 

Y, s, — Grassotta (Messine) ; Ingarali (Gatane , Sy- 
racuse) ; Grassotta imperiali (Palerme). 

Les bihoreaux , que Ton trouve dans toutes les contr^ea 
du globe, sont assez communs en Sicile, et on les Toit 
passer dans les mois de mars, ayril et mai, par bandes 
de huit k dix individus. A Tautomne , on ne \oit gueres ’ 
que des jeuncs. Dans certaincs annecs, cette espece est 
tr^-commune aux environs de Messine, et elle a coutume 
de s’arr^ter dans des lieux humides , ou de se percher sur 
des arhres h proximity de la mer. 


Genre CIGOGNE (Cuv., Temm.); Cicohia (Briss., 
Cuv. , Temm. , Swains.) ; Famille des Ardeao^es (Swains.). 

CiGOGWE BLANCHE (Buff., pi., enl., 866; Cuv., Temm., 
Vieill., Roux, pi. 324). 

Ciconia alba (Bellon, Temm., Vieill., Briss., Bcchst., 
Swains.); Ardea ciconia (Linn., Lath.). 

Cicogna bianca (Savi). 

N. V. s. — Cicogna, 

La cigogne, pour laquelle on professe une sorte de 
culte dans plusieurs ■ contrees de TEurope et dont on 
aper^oit les nids en France au sommet des edifices de 
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I'Alsace, ne se xnontre que cle passage periodique eu 
Sicile et rarement sejourne-t-elle queJque temps dans 
cette He. 


CiGOGNB ifoiRB(Quff. pi. eol. 599, Temm.^ Yieill., pi. 
438, f. 5. Cuv., Roux, 325). 

Ciconia nigra ( Bellon , Temm. , Yieill. , Bechst. ) ; 
Ardea ciconia (Linn.) ; Ardea nigra (Gmel., Latli.) \ 
Ciconia fusca (Briss.). 

Cicogna nera (Savi). 

N. V. s. — Cicogna niurai 

Cette esp^ce, qui habite la Hongrie, la Pologne et 
la Turquie, est de passage en Suisse, dans toute la 
France et en Italie ou de frequentcs captures ont lieu. 
On en 'voit aussi cbaque annee quelqucs individus dans 
les environs de Lentini et dans d'autres parties de la 
Sicile , quoique Tesp^ce soit gencralement rare dans Pile. 
On ne cite aux environs de Messine, qu'une capture 
operee au mois de fevrier 1834. 

Genre SPATULE (Cuv., Temm.); Platjlea (Linn., 
Cuv., Temm., Swains.); Famille des Abdead^es (Swains.). 

Spatule blanche (Temm., Yieill., pi. 135 , f. 1 , adulte; 
f. 2, t^e du jeune. Roux, pi. 310); Spatule (Buff. pi. 
enl. 405) ; Spatule blanche buppee ^Cuv.). 

PlataJea leucorodia (Linn., Temm., Cuv., Yieill., 
Lath., Swains., Selby, pi. 10). 

Spatola (Savi). 

N. V. s. — Palitta (Messine) ; ilodda et Paledda 
(Catane, Syracuse). 

Quoique la spatule passe Pbiver en Italie et soit alors' 
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tr^s- commune sur les c6tes el dans les marais de la Sar- 
daigne , elle ne laisse pas que d’etre Ir^s-rare en Sicile 
ou elle ne se montrc qu'accidcntellement et ordinaircment' 
k Tautomne. Toulcfois au mois d'avrii 1859 on en a tue 
un individu trcs-adulte , pr^s du pliare de Messine , et 
quelqucs autres captures out eu lieu soil sur le lac de 
Lentini , soil dans d'autres parties de Tile. 

La spatule est assez commune dans quelques parties de 
la France, notainment en Bretagne selon M. Sganzin, et 
se montre frequcmment sur les c6tcs de ?iormandie* 


LONGIROSTRES (Gut.). 


Genre IBIS (Cuv. , Temm.); Ibis (Lac^p. , Cuv. , 
Temm., Swains.) ; Famille des Taktalid^es (Swains.). 

Ibis falcwelle (Temm.); Ibis -vert (Cuv.i Vieill., pi. 
13^ , f. 5. Roux , pi. 309); Gourlis vert et courlis d'ltalie 
(Buff., pi. enl. 819); Courlis marron et courlis vert 
(Briss.) ; Ibis noir (Savig.) ; Courlis brillant (Sonnini , 
edit, de Buff.). 

Ibis Jalcinellus (Temm.); 7J/Vi;zriWw(Vieill.); Scolopax 
falcinellus ^ tantalus viridis , numenius viridis et tan- 
talus igneus Gmel., Lath.). 

Mignattaio (Savi). 

N. V. 8. — Gaddaranu, 

Les ibis se montrent en Sicile, lors du double pas- 
sage , c’esl-^-dire au mois de mars ouavril et en octobre , 
^poque a laquelle ils sont plus rarcs. Dans certaioes 
annees , ils arrivent par bandes nombreuscs au printemps , 
tandis qu’on u’en voit qu’un petit nombre dans d'autres 
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annees. L'ibis se trouve assez souvent en Italie ct j'cn 
ai vu dans les legations romaines de jcunes sujets de 
Tannee, ayant le plumage d'un gris noiratre varie dc 
blanc. 

Get oiseau repandu cn Asie , que Ton trouTe assez 
firequemment dans les parties meridionales ct oricntalrs 
de TEurope , s'egare quelquefois jusque dans le nord : 
ainsi, non-seulement on en a tue dans la Lorraine et 
la Normandie, mais M. Temminck cite des captures 
operees dans le Holstein, cn Hollande et m^me cu 
Islande. 


Genre COURLIS (Temm.) ; (Briss. Guv., 

Temm., Swains.) ; FamiJle des Scolopacio^es (Swains.). 

Gourlis (Buff. pi. cnl. 818); Gourlis d'Europe (Cuv.); 
Gourlis cendre (Temm., manuel , t. A , et grand courlis 
cendr4, t. 2); Gourlis commun (Vieill., pi. 172, f. 2. 
Roux, pi. 506). 

JVumemus arquatus (Temm., Vieill.); Numenius 
arquatq (Latb., Temm., manuel , t. 2, Swains; Selby, 
pi. 13); Scolopax arquata (Linn.). 

Cfiiw'lo maggiore (Savi). 

N. V. s. — Turriazzu. 

Le courlis repandu dans toute TEuropc , TAsie ct TA- 
frique, est commun en Sicilc ou il arrive a Tautomne pour 
y passer tout Tbiver. Ge n’est qu’au mois d’avril , lorsqu'il 
emigre vers le nord, qu'il devient assez commun aux 
environs de Messine quoiqu'il abonde tout Tliiver dans la 
province limitrophe de Gatane , dans les prairies humides, 
pr^ des lacs ou des fleuves. On ne le voit jamais qu'isole 
ou par petites bandcs de ^ ou 5 individus au plus. 


FAU^E OBNITHOLOGIQVE 


180 

CoBLiEU (Baff., pK enl. Sk2, ou Petit Gourlls); Gourlis 
Gorlieu (Temm., Vieill., pi. 134, f. 2. Roux, pi. 307); 
Gorlieu d’Europe (Guv.). 

Numenius phceopus (Lath. , Temm. , Vieill. , Swains., 
Selby, pi. 14); Scolopax phceopus (Linn.). 

Chiurlo piccolo (Savi). 

N. V. s. — Turriazzolu di jaddazzi, 

Gette csp^ce , qui est plus rare que le courlis cendre 
en Siciie comme dans les autres parties de PEurope ou 
Pon trouve les deux esp^ces , arrive k Pautomne et quitte 
Pile au mois d’avril. 

M. Temminck annonce que le corlieu est aussi commun 
que le courlis cendr4 , au Japon et dans toute ITnde. 


Goi'blis a bec gb^le (Temm. , Roux, pi. 308). 

Numenius tenuirostris (Vieill., diet, d'hist. nat. Temm., 
Roux , Gould , Bonap.). 

Chiurlottello (Savi) ; Ticchione terrasolo- 

N. V. s. — Turriazzolu, 

Gette esp^ce , originaire d’Egyple , avail long-temps ete 
confondue avec le corlieu , et depuis que les observations 
ont ete plus exactes et les observateurs plus multiplies , 
on a reconnu , en Siciie, que ce courlis est le plus commun 
des trois especes qui frequentent Hie. On en voit beaucoup 
au priutemps du c6te de Messinc et de Palerme , et il est 
repandu tout Pbiver dans les diversqs parties de la Siciie , 
notamment aux environs de Gatanc et de Syracuse. Ge 
courlis est de passage, non-seulement en Italie, en Dal- 
matie, en Gr^ce, mais aussi dans tout le midi de la 
France , car j’en ai vu k Montpellier , k Nismes et 4 Mar- 
seille des sujets provenant de ces locabtes , et M. Tem- 
minck cite une capture operee sur la Sadne. 
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Genre BllCASSE (Cuv. , Temm.) ; Scolopjx (Ulig. , 
Guv. , Temm. , Sw.). 

I'* SECTION* — B£CASSE propremcDt dite (Temm.) \ Fam. dei 
ScoLOPAaoiES (Swaiai.). 

Bagasse (Buff. , pi. enl. 885. Guy.) ; Becasse ordinaire 
(Temm.); Becasse commune (Yieill.). 

Scolopav rusticola (Linn., Temm., Boux, pi. 299); 
Rusticola vulgaris (Vieill., Lafresn., Savi). 

Beccacia (Savi). 

N. v. s. — Jaddazzu* 

Get oiseau , qui affectionne lea climats froids , se trouve 
‘ neanmoins dans le midi de Fltalie et en Sicile , o{l il est 
de passage regulier. Cest avec les premiers froids qu'on 
le voit arriver dans cette lie , et alors il liabite les parties 
humides des sommitcs boisees qu'il ne quitte , pour des- 
cendre en plaine , que lorsque la neige vient k tomber. 

La becasse recbercbe la solitude et se tient tout le jour 
cacbee dans d'epais buissons, d'oii elle ne sort le soirqu'au 
crepuscule pour aller cbercber sa nourriture dans les 
ebamps ct les prairies bumides des diverses parties de 

rue. 

Quelques couples de becasses nicbent, ebaque annee, 
dans les for^ts des diverses parties de la France , comme 
dans Ic Daupbine , la Champagne et les Ardennes ; quel- 
quefois aussi dans la Lorraine. 

no SECTION. — BECASSINE (Temm.). 

B^casslne doublk (Temm., manuel, t. 1. Yieill., pi. 
132 , f. 2. Roux , pi. 300); Double becassine (Cuv., Buff.); 
Grande ou Double Becassine (Temm., manuel, t. 2). 

Scolopax major (Linn., Latb., Temm., Cuv., Naum., 
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pi. 208. Swains., Selby, pi. 23, f. 2J; Scolop'ax media 
(Vieill.) ; GaUinago major (Bonap.). 

Croccolone (Savi); Beccaccino maggiore. 

N. V. s. — Arcirutluni di hecca-jicu, 

• 

Cette becassine, ,qui niche dans les contrees du nord 
de TEurope et qui ne sc montre qn'en tr^-petit nombre 
eu France , est commune en Sicilc ^ pr^ de Syracuse , de 
Lentini et de Catane, ainsi que dans toutes les plaines 
marecageuses. Elle est rare aux environs de Mcssine et 
de Palerme. 

% 

, B^CASsnfE ORDINAIRE (Temm. j ; Becassine (Buff. , pi. enl. 
883. <Cuv.) y Becassine commune (Vieill. , Roux, pi. 301). 

Scolopax gallinago (Linn. , Temm. , Cuv. , Lath. , 
Vieill. , Naum. , pi. 209. Gould) ; Gallinago scolopa- 
emus (Bonap.). 

Beccaccino reale (Savi). 

N. V. s. — Beccaccinu riali (Messinc) ; Arciriltuni 
(Palerme). 

Cette becassine arrive en Sicile lors des premieres pluies 
d'automne et se tient en grand nombre dans les herbages 
’ et les buissons qui bordent les fleuves ct les lacs; puis 
emigre au printemps vers les contrees septentrionales. 

On ne la trouve aux environs de Messine et de Palerme 
qu’aux epoques du double passage , quoiqu’elle soit tr^- 
commune , depuis le mois de septembre jusqu’en avril , 
aux environs de Catanc , de Lentini , de Syracuse , etc. 


Bi^cassine socrde (Temm., Vieill., pi. 132, f. 1. Roux, 
pi. 302); Petite Becassine ou Sourde (Cuv., Buff., pi. 
enl. 884). 
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. »Sco/o^aa: ^a//zrtu/a (Linn., Lath., Temm.,Vieill., Cuv/, 
Naum., pi. 216); Gallinago gallinula (Bon'ap.) 

FrulUno (Savi) ; Beccaccino minore» 

N. V. s. — > Beccaccinu di U picciuH, 

Celle becassine arrive en Sicile et en repart avec la b^cas- 
siue ordinaire. Ce n'esl qu'au passage du printemps qu'on’ 
la trouve aux environs de Mcssine , quoiqu’elle soil com- 
mune tout rhiver du c6te de Catane, de Lentini et de’ 
Syracuse. 

Genre BARG£ (Cuv., Temm.) ; Limosa (Bechst., Cuv., 
Temm., Swains.); Fam. des ScoLOPAani^ES (Sw.). 

Barge a queue noire (Temm.) ; Barge ou Barge com- 
mune (Buff., pi. enl. 874); Grande Barge rousse, robe 
d’ete (Buff., pi. enl. 916). 

Limosa melanura (Temm., Leisler, Swains., Bechst.) ; 
Scolopax limosa (Linn.). 

Pantcma pittima, 

L'apparilion de cette esp^ce , en Sicile, paralt fort rare, 
et Ton n’eu pent citer qu’un cxemple: neanmoins, je 
soup^onne qu'clle se trouve', a Tepoque du passage, sur 
le lac de Lentini et aux environs de Syracuse. 


Genre SANDERLING (Temm., Cuv.); (Illig.,. 

Temm.); jiRESARiA (Bechst. , Cuv.) ; Triuga (Linn.); 
Fam. des Scolopacidi^es (Swains.). 

Sanderling (Buff.); Sanderling variable (Temm.); San- 
derling rougealre (Vieill., pi. 118 , f. 2, en ete ; f. 3, t^te 
en hiver. Roux, pi. 270, robe de noces)^ Sanderling 
courvilettc (Vieill., galerie des ois., pi. 234, robe d’ete). 

Culidris arenaria (Illig. , Temm.) ; CaUdris rubidus' 
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(Vieill.); Charadrim calidris (Gmel., Wilson); Tringa 
artnaria (Swains., Linn.). 

CaUdra (Savi). 

N. T. s. — Beccaccinu U ir-ungnu 

Cette espece, tr^repandue en Europe et en Asie et 
qni paralt nicher dans les regions arctiques de TEurope 
et de rAm^rique , est de passage irregulier en Sicile. Dans 
certaines annees , notamment au mois d'avril 1836 , des 
bandes nombreuses de sanderlings arnTent en Sicile ^ et 
ils s'y montrent toujours dans la li?ree des noces. 

Genre BECASSEAU (Temm.); Tringa (Briss., Temm.); 
MAUBkcaES et Alovettb de mer (Cuv.); Caudris^ Pe-~ 
UDNA (Cuv.) ; Fam. des ScOLOPAansES (Sw.). 

BECASSEAU cocoRLi (Temm. , YieOl. , pi. 123, f. 1, en 
ete ; f. 2 , t^te eu biver. Roux , pi. 285 , en ete ; pi. 286, 
en biver); Alouette de mer (Buff., pi. enl. 851). 

Tringa suharcuata (Temm., Vieill.); Scolopax su- 
barcuata et ajricana (Gmel.); Numenius pjrgmceus et 
subarquata (Becbst.). 

Piovanello pancia rossa (Savi)< 

N. V. s. — Papiola beccu tortm. 

Ce becasseau , repandu dans toutes les parties du monde, 
se trouve en Sicile dans toutes les liviees et y est plus 
commun que le becasseau variable. Cette esp^e abonde 
en Sardaigne depuis le mois d'octobre jusqu'a la fin 
d’avril. 

Becasseau variable (Temm., manuel , t. 4, et Becasseau 
brunette ou variable, t. 2); Tringa a collier (YieOl. , pi. 
125, f. 3. Roux, pi. 287 et 288); Alouette de mer ou 
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Petite Maub^che (Cuv.) ; La Brunette (Buff.) ; Le Clncle 
(Buff., pi. enl. 852); Giucle k collier roux; Alouette de 
mer el Cinclc (Sonnini , edit, de Buff.). 

Tringa variahilis (Meyer, Temm.) ; Tringa cuclus 
(Vieill.) ; Tringa cinclus et alpina (Linn., Lath.) ; Nu- 
tneniits variahilis (Beebst.) ; Pelidna cinclus (Cuv.). 

Piovanello pancia-nera (Savi). 

N. V. s. — Papioledda (Messine) ; Papiola (Catane , 
Syracuse) ; Spiriticchiu (Palerme). 

Cette espece , r^pandue dans toute PEurope et jusqu’en 
Asie , n'est pas aussi commune en Sicile qu’en Italie. Elle 
est m^me assez rare aux environs de Messine. On trouve, 
en Sicile, des sujets en livree d’hiver et en robe de noces. 


Bi^casseau PLATTRBiNQUE (Temm.); Tringa eloriode 
(Vieill., pi. 126, f. 1); Le plus petit des Courlis (Son- 
nini, edit, de Buff.). 

Tringa platyrhincha (Temm.); Tringa eloriodes 
(Vieill.) ; Numenius pjgmeus (Naum. , pi. 207, Meyer, 
Lath.). 

Gambecchio frullino (Savi). 

Cette espece , repandue sur presque toute la surface du 
globe , a souvent ele confondue avec le becasseau variable 
en plumage d’biver, et comme elle se montre sur la c6te 
de Calabre , je suis tr^s-porte k croire qu’elle paralt , ac- 
cidentcllement au moins, en Sicile. Neanmoins, je ne 
connais aucun exemple de capture de ce becasseau dans 
cette lie. 


Becasseau j^chasses (Temm.); Tringa minulle (Vieill., 
pi. 126, f. 2. Roux, mais non la pi. 289). 
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Tringa minuta ^QisXer ^ Temm. , Naum., pi. 184. 
Gould); Tringa y9i/ji7/a (Vieill. , Roux , Linn.). 

Gamhecchio (Savi); Culetto, 

N. V. s. — Lodona di mari, 

Ge becasseau , tr^-commun en Dalmatie , sur les lacs 
de la Suisse ainsi qu'en Asie , se trouve en grand nombre 
en Sicile lors du passage de printemps , c’est-i-dire au 
mois d'avril et de mai. On Ty voit dans les diverses 
livrees. 

Becasseau maub^che (Tcmm. , manuel , t. 4 , et Becas- 
seau canut ou maub^che (Temm., t. 2); Maub^che grisc 
(Buff., pi. enl. 366; Canut; Maub^che tacbetee , pi. enl. 
363); Maubeche (Buff., Cuv., Briss., pi. 20, f. 1, et pi. 
21, f. 1 et 2); Tringa maubeche (Vieill., pi. 123, f. 2, 
en ete ; f. 3, t^te en biver. Roux , pi. 282 , livree de noces, 
et pi. 283, le jeune). .• 

Tringa cinerea (Linn. , Latb. , Temml , Scbintz) ; 
Tringa ferriiginea (Meyer, Vieill.) ; Ccdidris canutus 
(Gould) ; Tringa . canutus (Selby , pi. 27, f. 1 et 3. 
Swains.). 

PiovaneUo maggiore (Savi). , . % . . 

; , CcUe esp^ce n’est que de passage accidentel dans les 
parties meridionales de ITtalie et de la Sicile. Elle n’a 
jamais ete observee dans le nord de cctte derni^re contree. 

'(.Genre COMBATTANT (Cuv., Temm.); Machetes 
(Cdv., Temm., Sw.); Famiile des Scolopacidees (Sw.). 

CoMBATTANT (Buff., pi. enl. 305 et 306; pi. 300, un 
jeune, sous le nom de Chevalier varie; pi. 844, la femelle 
sous le no’m de Chevalier commun) ; Combattant variable 
(Temm., manuel, t. 4, et Becasseau combattant, t. 2); 
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Tringa combattant (Vieill., pi. 127, ^ 1 , mMe en ele; f. 
2, femelle) ; Paon de mer (Buff., t. 7). 

Machetes pugnax (Cuv., Tcmm., Swains., Selby, pi. 
25); Trwga pugnax (Linn., Vieill., Roux, pi. 290, 
males en livree de noces; 291 fbmelle, 292 male au 
cdmmencement du printemps, Lath.). 

' Gamhetta (Savi) ; Gambetta scherzosa , Combattente, 

• . . ' * 

N. V. s. — Gambmi (Messine); Pirucchiusa (Gatane,. 
Syracuse). 

Le combattant qui est si abondant en Hollande ct en 
Angleterre k Tepoque ou le male csl rev^lu de sa parurc 
originale d'ete, ne se trouve dans le midi de TEurope qu'en 
hiver. Ce n'est que pendant les mois de fevrier ct de mars 
qn’il demeure en Sicile' pour emigrer bienl6t vers des 
contre^ plus septentrionales. Dans Test et le nord de la 
France , dans les Ardennes notainment , ou le combattant 
est assez common ^ la fin de Phiver , on obtient souvent 
des males en mue de printemps et tr^-rarement dans 
leur livree complete. 


Genre TOURNE-PIERRE (Guv., Temm.); Stbepsilas 
(lllig., Temm., Gnv., Swains.); Famille des Scolopa- 
ciD^BS (Swains.). 

Tourne-Pierre (Buff., et pi. enl. 856, 340 et 857, 
sous les noms de Goulond-Ghaud , Goulond-Ghaud gris 
ct de Gayenne ; Vieill., pi. 122, f. 3 , en etc ; pi. 123, f. 
1, en biver. Roux, pi. 280 et 281); Tourne-pierre a 
collier (Temm.). 

StrepsUas inter pres (IHig*, Swains., Selby, pi. 33, f. 
1, 2 et 3); Strepsilas collaris (Temm.); Arenaria inter- 
pres (Vieill.); Tringa interpres (Linn., Lath., Wilson.); 
Morinella collaris (Meyer). . • 
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Vollapietre (Savi). 

N. V. s. — Papunceddu, 

Lc tourne-pierre, repandu dans les diverses parties du 
monde et tr6s-commun dans le nord de TEurope et de 
I’Amerique, esl de passage regulier en Sicile au mois 
d'avril et de mai. Quoique cet oiseau ne sc montre 
jamais qu'*ea petit nombre dans cette ilc, on en tue 
chaque annee quclques sujets aux environs de Messine. 

Genre CHEVALIER (Temm. Cuv.); (Becbst. , 

Temm., Cuv., Sw.); Famille des Scolopacidees (Sw.). 

F® SECTION. — CHEVALIERS proprement dits (Temm.). 

Chevalier arlequin (Temm.); Chevalier noir (Cuv.); 
Chevalier brun (Vieill., pi. 128 , f. 1 , en ete ; f. 2, t^te 
en hiver. Roux, pi. 293); Barge brune (Buff. pi. enl. 
873); Chevalier de Courlande (Sonnini, Buff.). 

Totanus Juscus (Leisler, Temm., Vieill., Bechst., 
Gould, Selby, pi. 13, f. 1 et 2; Swains., Meyer); Sco- 
lopax fasca , tringa fuscuy scolopax talanns, tringa 
atra (Linn., Gmel., Lath.). 

Chio-chio (Savi). 

N. V. s. — Papiola. 

Un grand nombre de chevaliers arlcquins passe en 
Sicilc a Tcpoque du printcmps, neanmoins il est fort 
rare d’en trouver qui aient dejk rev^tu la livree complete 
d’ete. Cet oiseau qui va nicher dans les contrees septen- 
trionalcs ne sejourne quo peu de temps en Sicile. J’en 
ai obtcnu plusieurs sujets tues en Suisse dans Icur robe 
d’ete. 

Chevalier gambette (Temm., Vieill., pi. 129, f. 1, 
en ete; f. 2, t^te, cn hiver. Roux, pi. 294); Chevalier 


DE LA SIQLE. 


489 

aux pieds rouges on gambette(BufT., pi. enl. 845 , Guv.) ; 
Chevalier rayd (Buff., pi., enl., 827, jeunc k rautomne). 

Totanus calidris (Bechst. , Temm. , Vieill. , Gould) ; 
Tringa gambetta^ tringa striata, scolopax calidris, 
tringa gambetta (Linn., Gmel., Lath.). 

Pettegola (Savi); Gambetta. 

N. V. s. — Papiola impiriali. 

Gette csp^cc repanduc en Europe , en Asie et en 
Afrique n’est gu^re plus commune en Sicile que le che- 
valier arlequin. Elle commence k effectuer son passage 
dans Tile en mars ou en avril et il est egalement fort 
rare de la tuer en livree de noces. Elle niche au nord 
de ritalie , en France , en Allemagne et dans plusieurs 
autres contrees. 

CuEVALiER STAGRATiLE (Temm.) ; Chevalier des etangs 
(Vieill., pi. 429 , f. 5 ; Roux , pi. 295 , le mMe en plumage 
des noces) ; Chevalier a longs pieds (Bonelli , Guv.) ; Petit 
chevalier aux pieds verts (Guv., edit, de 4817); Bai^e 
grise (Buff., pi. enl. 876). 

Totanus stagnatilis (Bechst., Temm., Leisler, Vieill., 
Roux, Guv., ^^aum., pi. 202, Gould) ; Scolopax totanus 
(Linn.). 

Pirro-Pirro gambe lunghe (Savi) ; Albastrella cene- 
rina. 

N. v. s. — Bcccaccinu jammi longhi. 

Le chevalier stagnatile qui hahite les parties oricn- 
tales de TEurope est rare en Sicile, toutefois chaque 
annee , au mois d'avril , cn en voit quelques individus 
qui frequentent les lacs du Phare de Mcssine. 

Chevalier cul-blanc (Temm.); Chevalier hecasseau 


190 FAUIfE ORNITHOLOGIQUE 

(yieill., pi. 130 , f. 2) ; Becasseau ou Gul-Blanc de riviere 
(Cnv.);^Becasseau ou Cul-Blanc (Buff., pi. enl. 8W, 
un jevraej. ' 

Totanus ochropus (Temm., Vieill., Roux , pi. 296 , uu 
jeune de TaimM. Gould , Selby) ; Tringa ochropus (Linir., 
Lath., Bliss.). 

Pirro-Pirro cul hianco (Savi). 

N. V. s. — Stagnotta (Gatane , Syracuse) ; Gadazzu 
di li grossi (Palermo). 

Gelte esp^ce , repandue dans presque toute I’Europe , 
est aussi tr^s^ommune en Sicile aux deux epoques du 
passage, principalement au mois d'avril. Un grand nombre 
sejonme Tete en Sicile et y niche sur les plages ou dans 
les herbages des marais. 

Ghevalier sylvain (Temm.); Ghevalier des bois (Vieill., 
pi. 130 , f. 1); Becasseau des bois (Guv.). 

Totanus gldreola (Temm.); Totanus glareolus (Vieill., 
Roux , pi, 297); totanus affinis (Horsf.); Tringa gla-^ 
reo/a (Linn. , Lath.). ‘ ' ' ‘ 

■ Pirro-Pirro hoschereccio (Savi). 

N. V. s. — Bcccaccinu di Jiumara, 

Ge chevalier, qui niche dans les contrees temperees el 
surtout dans les re^ons septentrionales de TEurope et 
que Ton trouve aussi en Asie, est de passage en Sicile 
pendant les mois de mars et d'avril. On le voit alors en 
grand nombre dans les prairies humides , ou il ne sejoume 
neanmoins que pen de jours, pour emigrer’^ensuite vers 
le hord sans qu'il en reste tin seul individu dans l^e. 

Ghevalier guignette (Temm., Vieill. , pi. 131 , f. 1. 
Roux, pi. 297, Kvree de printemps); Guignette (Guv., 
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BufT.) ; Petite Alouette de mer (Buff. , pi. enl. 850 , en 
robe d’ete). 

Totanus hypoleucos (Temm., Vicill., Gould, Naum., 
pi. 49^); Tringa hypoleucos (Linn. , Lath.)^ ActUis hy- 
poleucos (Boie). 

Pirro~Pirro piccolo fSavi) ; Pwvanello* 


N. V. s. — Quagghia di mari (Messiue); Gaddazzu di 
li picciuli (Palerme). 


» ' \ * ^ * * . **,*'>t . * •* ” ' 

Get oiseau babite la Sicile, ete comme biver ; toutefois,. 


il y est plus commuu dans cette derni^re saison ; on le 
Toit ordinairement , par bandes de buit a dix , au bord des 
lacs et des fleuves. ^ 

Au printemps, il quitte les loc^ites babitees pour se 
retirer au milieu des raontagnes et pr^ de quelque torrent 
sur les bords ,duquel il depose, au milieu d'berbages, 
quatre ou cinq ceufs blancbatres ayec des tacbes brunes 
et cendrees. 


n« SECTION. — CHEVALIER A BEC MTROUSSE (TemmO'' 

Chetalibr aboyeur (Temm;); Barge yariee.et Barge 
aboyeuse (Buff.) ; Cbevalier aux pieds verts (Vieill., pi. 
428, f. 5. Guv. , Roux, pi. 298). 

T ■ • . , * 

To^nus glottis (Beebst., Temm., Vieill., Guv., Sw., 
Leisler); Scolopax glottis (Linn.); Glottis chloropus 
(Nils.), Totanus' fistulans f griseus (Beebst.). 

Pantana. 


N. V. s. — Gammina riali. 

Gette esp^ce^ qui est de passage en France et assex 
commune dans la Nord-Hollande , arrive en Sicile a la 
m^me epoque que le combattant. (Test un oiseau qui ne 
voyage qu'isolement , aussi est-il plus rare que Tesp^ce 
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precit^e. Ce chcYaKer niche dans les regions arctiques 
et il est de passage en Alg^rie. 

Genre l^CHASSE (Cuv., Temm.); Himantopus (Briss., 
Cuv., Temm., Sw.); Fam. des Scolopacidees (Swains.). 

Echasse a manteau boir (Temm.); l^chasse a cou blanc 
(Vieill., pi. 117, f. 2. Roux, pi. 267); L’Echasse (Buff., 
pi. enl. 878 , male). 

Himantopus melanopterus (Meyer, Temm., Swains); 
Himantopus alhicollis (Vieill.) ; Charadrius himantopus 
(Linn., Lath.); Himantopus ri^pes (Bechst.); Himantopus 
longipes (J&Tehsn) \ hyperbates himantopus (Naum., pi. 
203). 

Cavaliere Italia (Savi). 

N. V. s. — Aceddu cavaleri (Messine) ; Pedi longhi 
(Gatane , Syracuse) ; Francisottu (Terranova). 

Cette esp^ce , repandue dans presque toutes les parties 
du monde et qui niche , en Europe , dans I’lle de Sar- 
daigne et en Hongrie, est de passage periodique en Sicile. 
C'est au mois de mars , lorsque le vent souffle avec force 
el pendant les mauvais temps , que les echasses effectuent 
leur passage sur la plage de Messine. Elies s'arretent sur 
les petits lacs qui existent derri^re le lazaret ou sur ceux 
situes k la pointe du phare , mais pendant quelques heures 
seulement et par petites bandes de cinq ou six individus. 
L'echasse est aussi de passage accidentel dans les diverses 
provinces de la France. 

Genre AVOCETTE (Cuv., Temm.); Bscurfirostra 
(Linn. , Cuv. , Temm. , Sw.) ; Fam. des Scolopacidj^es 
(Swains.). 

Avocette a kdque noire (Temm.) ; Avocelte (Buff. , 
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pi. enl. 353); Avocette k t^le noire (Vieill,, pi. 112, f. i. 
Roux, pi. 338). 

Recuruirostra avocetta (Linn., Lath.^ Cuv., Temm., 
Vieill., Naum., pi. 204. Gould, Swains., Selby, pi. 20). 

Monachina (Savi). 

N. V. s. — Lesina, 

Gette esp^ce , repandue en Europe et en Afrique , est 
de passage en Sicile comme en Italie. Elle s^journe prin- 
cipalement aux environs de Catane et de Lentini , ne se 
trouvant que rarement sur les c6tes du nord de la Sicile. 
L'avocctte est tr^commune dans la Nord-Hollande. 


MACaODACTTLES (Cut.). 


Genre RALE (Temm.) ; Rjllus (Linn., Temm.) ; Fam. 
des Rallid^es (Swains.). 

Rale d’eau (Buff., pi. enl. 749. Vieill., pi. 140, f. 1. 
Roux, pi. 329. Temm., manucl^ t. 2); Rade d'eau vul> 
gairc (Temm., t. 4) ; Rale d’eau d'Europe (Cuv.). 

Rallus aquaticus (Linn., Cuv., Temm., Vieill., Lath.). 

Gallinella (Savi ) ; Gallinella palustre, 

N. V. s. — Marranzanu (Catane , Syracuse) ; Gaddi-^ 
nedda d*acqua (Palerme , Messine) ; PerciaSciari (Cas- 
trogiovanni). 

Lc rale d'eau habile toutc I'ann^e dans les marais et 
les clangs de Catane et des autres parties dc la Sicile , mais 
on ne le trouve aux environs de Messine qu'aux epoques 
du double passage. 
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Genre POULE D’EAU (Temm.); Gallinula 
Temm.) ; Famille des Rallidj^es (Swains,). 

SECTION — (Temm.). 

"PoULE d’eau de gek£;t (Temm.); Rale de gen^t ouroi 
des cailles (Ruff., pi. enl. 750); R^le de gen^t (Cuv., 
Vieill., pi. 440 5 f. 2 , Roux , pi. 328). 

Gallinula crex (Lath., Temm.) ; Rallus crex (Linn., 
€uv., Vieill.); Crex pratensis (Bechst., Meyer). 

Jte di quaglie (Savi). 

N, V. s. — Re di quacchi veru. 

Get oiseau arrive en Sicile au printcmps, et pendant 
le sejour qu'il y fait, il vit solitaire, au milieu des 
herbages touffus et pr^s des eaux. On ne croit' pas 
' qu’il niche dans cette He ou il est beaucoup plus rare 
lors du passage d'automne. 

Marquette (Buff,, pi, enl. 751 , vieux male, Cuv,)^ 
Petit r^e d’eau (Buff.) ; Petit rale tachete (Cuv.) ; Poule 
d'eau marouette (Temm.); Rale marouette (Vieill., pi. 
141 , f. 1. Roux , pi. 330). 

Gallinula porzana (Lath., Temm.); Rallus porzana 
(Linn., Cuv., Vieill;), 

Koltolino (Savi). 

3V. v. s. — Jaddinedda d^acqun, 

Xa marouette habite au bord des lacs el des marais 
de la Sicile , et au milieu des joncs et des plantes aqua- 
tiques. On la voit cn grand nombre dans toute Hie 
pendant les mois de fevrier et de mars , mais aux en- 
virons de Catane et de Syracuse elle y sejourne egalement 
Tete et y niche sur les caux , composant son md d’her- 
bages entrelaces et flottants. 
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PouLE d'eau POUSSIN (Temm.); Rale, rMlo-marouet 
(Vieill., pi. 141 , f. 2, male; f. 3, t^te de la femelle. 
Roux, pi. 331. Sonnini, ddit. de BufF.). 

Gallinula pusilla (Becbst., Temm.) ; Rallus Pejrousei 
(Vieill.); Rallus pusillus (Pallas, Linn., Lath.); Orty^ 
gometra pusilla (Bouap.). 

Schirihilla (Savi). 

N. V. s. — Jaddinedda d*acqua surcera. 

On troupe la poule d'eau poussin en Sicile dans Ics 
m^mes localites que Pesp^ce precedente, mais cUe est 
plus rare. 

Selon M. Temminck, celte esp^ce qui est assez re- 
pandue en ItaHe, cn Allemagne et en Dalmatie, se 
retrouve dans plusieurs contrees de TAsie. 


Poule d’eau baillon (Temm.) ; Rale Baillon (Vieill., 
pi. 142, f. 1 , adulte, f. 2, t4te du jcune , Roux , pi. 332). 

Gallinula Raillonii(Temm.^^ Rallus Baillonii (Vieill.); 
Or^^omefra J9cu7/om*(Stephen); Crex Baillonii (SeYby)*^ 
Zaporina Baillonii (Gould). 

Scluribilla grigiala (Savi). 

Cette esp^e encore plus petite que la poule d’eau 
poussin se trouve en Sicile dans les m^mes localites 
et y a ete long-temps confondue avec elle. 

n® SECTION. — (Temm.). 

Poule d’eau ordinaire (Temm.) ; Poule d’eau (Buff., 
pi. enl. 877, le male); Poule d’eau commune (Cuv.); 
Gallinulc commune (Vieill., pi. 142 , f. 3 , Roux., pi. 334, 
Padultc ; pi. 335 le jeune) ; Poulette d'eau (Buff.). 

Gallinula chloropus (Lath., Temm., Vieill.); FuUca 
ckloropus (Linn., Swains., Selby, pi. 31). 
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Sciahica (Savi). 

N. V. s. — Jadduzzu impiriali. 

La poule d'eau est commune en Sicile comme daus 
presque toute I’Europe. Quoiqu’elle niche dans tons les 
lacs, au bord de TAnapus et de la riviere de Cyane, 
pr^ Syracuse et dans les marais de Catane , ou elle est 
sedentaire, on ne la Toit que de passage aux environs 
de Messine. 

Genre TAL^VE (Temm.) ; TALfeVE ou POULE SUL- 
TANE (Cuv.); Porphtrio (Briss., Temm,, Cuv., Sw.); 
Famille des Rallidj^es (Swains.). 

PoRPHYRiON (Buff.) ; OU Poule sultane , tal^ve porphy- 
rion (Temm.); Poule sultane ordinaire (Cuv.). 

Porphyrio hyacinthinus (Temm., Roux, pi. 333, 
(iould) ; Fulica porphyrio (Linn.) ; Porphyrion anti- 
quorum (Bonap.). 

Polio sultano (Savi). 

N. V. s. — Gaddu facianu , Gallo-fagiano, 

Le porphyrion que Ton a observe quelquefois en 
France, dans la Provence et dans le Dauphine, se trouve 
en Sardaigne d’ou je Tai rc 9 u plusieurs fois et est tr^«- 
commun en Sicile ainsi qu'en Algerie , notamment dans 
la province de B6ne , sur le lac Fetzara. Les sujets que 
j’ai rc 9 us de cette derni^rc coritree et que je dois a 
I’obligeance de M. Ledoux , offioier du genie , sont sem- 
blables k ceux d'Europe. 

M. Luighi Benoit a observe en octobre quelques por- 
phyrions qui paraissaient tr^-vieux et qui avaient , dit-il , 
sur la poitrine deux plumes beaucoup plus longues que 
les autres, saillantes , tr^ -raides , k barbes courtes et 
k tige dure k la pbinte, semblables'enfin sous plusieurs 
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rapports aux plumes <jue le mileagris gallo-pavo porle 
k la m^me place. rTayant pas vu ces sujets je me borne 
k traduire ce qu'en a dit M. Liiighi Benoit. 

M. Savi ^ croit que le porphyrion n’est que de passage 
en Sicile , mais je suis convaincu avcc M. le prince de 
Musignano , que cet oiseau n’cmigre point. On le trouve 
toute Tannee dansles mime's Heux dont ilnes^’ecarte jamais. 
Aussi , quoique commun dans la province de Catane,le 
porphyrion ne se trouve t-il point dans celle de Messine 
qui en est limitrophe. II a d’ailleurs le vol si lourd, qu’il lie 
pourrait traverser la mer qu’avec beaucoup de peine.’ 

Le porphyrion est tr^s-commun sur le lac de Lentini , 
dans les marais de Catane , dans PAnapus et la riviere 
de Cyane , pr^s Syracuse , ainsi que dans quelques autres 
localites de la Sicile. Ne au milieu des joncs, il n'en 
sort que rarement et lorsqu’il est presse par la faim; 
k Petat saUvage, il se noorrit de racincs, d’herbages 
aquatiques et de cereales , tandis qu’en captivite il mange 
tout ce qu’on' lui olTre. 

Sa voix est forte et sonore. Quoique habitant des 
eaux , le porphyrion ne s’y tient pas plonge habituellement. 
S'il vient k ^tre chasse et oblige de s'eloigner des eaux , 
il parait embarrassc et se debat ^ ou bien il plonge sans 
quitter le m^me endroit; aussi les baleliers qui con- 
naisscnt les moeurs stupides de cet oiseau , dirigent-ils 
leur nacelle sur le point ou ils Pont vu disparaitre et 
le prennent-ils ordinairemcnt en vie ; ce qui fait croire 
que cet oiseau n’’cst pas bon nagcur, comme on le pense 
generalement faute de Pavoir suflisamment observe. 11 
ne vole que rarement, et seulcment pour aller d’un 
marais k Pautre, oubien, lorsqu'il n'a pas d'autre ressource 
pour cchapper au chasseur, quoique le plus souvcnt il 
se cache sous Peau ou parmi les joncs touffus. 

Le porphyrion aime la solitude et il est d’un’ naturel 
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doux et timide ; id s'apprivoise facilement dans les basses-- 
cours ou Ton eUve des volailles, se nourrit des monies 
cereales , et lorsqu’on lui presente un objet im peu trop 
gros pour pouvoir ^tre avale de suite , il le saisit ayec 
les ongles et le porle k son bee. 

M. Luigbi Benoit a nourri en captiyite plusieurs por- 
phyrions qui marebaient en leyant tr^baut leurs pattes 
dont la longueur semblait les g^ner. 

Cet oiseau depose ses oeufs, au nombre de deux, a 
quatre, soit sur la terre, sans construire de nid, soit 
parmi les berbes toufFues au milieu et a proximite des 
marais. L'incubation a lieu dans le mois de feyrier ou dc 
mars. Les poussins sont nes en ayril et ils sont alors cou- 
yerts d'un duyet d'un noir bleuatre, ayant le bee, la 
plaque irontale et les pieds blancs. A peine nes , ils 
eourent autour du nid, et I’on assure qu’ils prennent 
leur nourriture sans le seeours de la m^e. Ils font 
entendre parfois un eri flexible et non interrompu eomme 
les petils poulets. En septembre et en oetobre on prend 
aux enyirons de Gatane beaueonp de porpbyrions , jeunes 
pour la plupart , au moyen de eopes ou filets dans lesquels 
on les attire en y pla 9 ant du mais ou tout autre appat. 
On se sert des m^mes filets pour prendre beaueonp de 
canards, de becassines et d’autres esp^ces aquatiques. 


Genre FOULQUE (Temm.); Foulque ou Morelle (Guy.); 
Fulica (Briss., Guy., Temm., Sw.)j Fam. des BjlLLIDEES 
(Swains.). 

Foulque a cr£;te; Grande Foulque a Gr^te (Buff., pi. 
enl. 797); Foulque de Madagascar (Vieill., gal. des ois. 
269). 

Fulica cristata (Gmel.). 

Je suis etonne que cette foulque n'ait pas encore pris 
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place parmi les oiseaux d'Europe, car, noo-seulement 
die a ete tuee en Provence , mais plusieurs fois en Sar- 
daigne et recemment en Sicile , dans TAnapus. Je soup- 
9 onne qu’on I’aura toujours confondue avec la foulque 
macroule, quoique sa t^te et ses pieds la fassent reconnaltre 
de suite. Buffon se trompait evidemment lorsqu'il disait , 
en parlant de cette foulque : Cette esp^e ne serait-elle 

au fond que la m^me que celle d’Europe , agrandie et 
> developpee par Tinfluence d'un climat plus actif et plus 
:» cbaud. 

La foulque k cr^te est commune en Algerie et Ton 
pourrait s'en procurer un grand nombre sur les marches, 
sans I’usage qu’cnt les Arabes de couper de suite la t^te k 
toutes les pieces de gibier. 

Foulqce mobelle (Vieill., pi. 145, f. 1. Roux, pi. 356); 
Foulque ou Morelle d’Europe (Cuv.) ; Foulque ou Morelle 
(Buff.^ pi. enl. 197); Grande Foulque ou Macroule (Bujff.); 
Foulque macroule (Temm.). 

JFuIica atra (Linn., Cuv. ^ Temm. , Vieill. , Sveains. , 
Selby, pi. 32) ; Fulica aterrima (Gmel. , Latb.). 

Folaga (Savi). 

N. V. s. — Foggia (Messine); Jaddinazza niura (Ca- 
tane). 

Les foulques morelles sont on ne pent plus communes, 
toute I'annee , dans le lac de Lentini , dans les marais de 
Catane , dans I'Anapus et la riviere de Cyane , pr^s Sy- 
racuse , ainsi que dans tons les etangs et les fleuves de la 
Sicile. Pendant Tbiver, elles se reunissent en troupes 
nombreuses et ne se s^parent qu’a Pepoque de Pincu- 
bation. 

Cet oiscau n’est que de passage aux environs de Messine 
et seulemcnt au printemps. 
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Genre GLAREOLE (Temm.) ; Giarole ou Perdrix de 
MER (Cuv.); Glareola (Briss., Cuv., Temm., Sw.); 

Faisaot partie des Albctoridbs (XI" ordre) de M. Temminck^ Fam. 

des CHA&iDRiiDEBS (Swaios ). 

Glari&ole a collier (Temm., atlas du manuel); Gla- 
reole dile Perdrix de mer (Vieill., pi. 139, f. 2. Roux, 
pli 327) ; Giarole ou Perdrix de mer (Cuv.) ; Perdrix de 
mer (Briss., Buff., pi. enl. 882); Perdrix de mer h. collier, 
la grise, la brune el la giarole (Sonn., edit, de Buff.). 

Glareola torquata (Meyer, Temm., Swains., Briss., 
Selby, pi. 63); Glareola (Vieill., Latb., Gmel., 

Cuv.), Glareola pratincola (Leach., Bonap.); Hirundo 
pair incola (Linn.). 

Pernice di mare (Savi). 

N. V. s. — Rinninuni armricanu; Buccuzza russa 
(Messine); Tirricidcchiti (Catane, Syracuse). 

Cette esp^ce , qui est tr^-abondantc en Dalmatie et en 
Sardaigne , habile egalement la Sicile. On en voit arriver 
chaque annee des bandes peu nombreuses, qui se tiennent 
aupr^ des petits lacs du phare de Messine ou sous les murs 
de la citadelle. 

La glareole est fort rare aux environs de Palerme , mais 
on la trouve frequemment dans les localites marecageuses 
pr^ de Catane et de Syracuse. 

Elle est extr^mement commune en Algerie , notamment 
au mois d'aout , aux environs de B6ne« 


Genre FLAMMANT (Cuv., Temm.); Phosnicopterus 
(Linn., Cuv., Temm., Sw.). 

y* ordre des Natatokbs ; Fam. des Ahatid£es; s. f. des Phoericoptirees 
(Swains.)* 

Flaumant rose (Temm., manuel, t. 4); Flammant 
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(Buff. , pi. enl. 63); Flammant rouge (Temm. , manuel, 
t. 2); Pheuicopt^re d’Europe (Vieill. , Roux, pi. 339, 
male adulte ; pi. 340, le jeune). 

Phocnicopterus antiquorum (Temm., manuel, t. 4); 
Phorntcoplerus europocus (Vieill., Swains.); Phcenicop- 
terus ruber (Linn., Lath., Cur., Temm., manuel, t. 2). 

Fenicottero (Savi). 

N. V. s. — Fiammingu* 

11 y a des annees ou cet oiseau est tr^s-commun en 
Sardaigne , tandis qu'il y est tr^s-rare daus d'autres ; mais 
jamais on ne le voit en grand nombre en Sicile , quoiqu'il 
se montre dans toutcs les parties de Tile et k intcrvalles 
irreguliers. Ainsi, en mai 1833 ct cn octobre 1836, on 
en tua deux sujcts aux environs de Messine. 

Le flammant est de passage, Thiver, dans le midi de la 
France , et Ton en voit souvent aux environs de Cette , 
d’ Arles et de Martigues. II a etc observe aussi tr^s-acci- 
dcntcllement aux bords du Rhin , ct M. Dcgland annonce 
quVn inflividu a cte tue pr6s Dunkerque. 
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ORDRE VI. 

palmip£:des (Cuv,). 


Nota. J'ai pris la liberty d’intervcrtir les quatre divisions Pu- 
blics par Cuvier dans cet ordre, pcnsant, avec M. Temminck, 
qiie les bracbyptferes, qui n’ont pour ainsi dire que des membranes 
carlilagineuses au lieu d’ailes (comme par exemple Valca impennis 
en Europe et les aptenodytes des mers du sud) , doivent terminer 
la serie des oiseaux. 


PALMIPEDES (Temm.) , moins le genre Podicbps qni fait partie de 
Tordre des Pinkatip&deb (Temm.). 

NATATORES (Swains,), pins le^enre Pbosbicoptsbus qui fait partie 
de Tordre des Ecbassiers (Cut.). 


LONGIPENNES on GRANDS VODJERS (Cuv.). 


Genre PUFFIN (Temm., Cuv.); Puffin us Temm., 
Cuv.); Thalassidroma (Sw.); Fam. des Alcadi^es; s. f. 
des Lawd^es (Sw.). 

PcFFiN CENDRE (Temm., manuel, t. 4. Cuv.); Petrel 
nulBn commun (Vieill.) ; Petrel puffin (Temm. , manuel , 
t. 2); Puffin (Buff., pi. enl. 962). 

Piiffinus cinereus (Temm.); Procellaria puffinus 
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(Linn. , Tcram. , Cuv. , Vieill.) ; Procellaria cinerea 
(Gmel, Lath.); Thalassidroma cinerea (Swains.). 

Berta maggiore (Savi). 

N. V. s. — Aipa heccu tortu, 

he puffin cendre se montre quclquefois cn hiversur Ics 
c^tesdela Sicile etassezrarcmentauprintemps. Au moisd'' 
mars 1839, une troupe nombreuse de puffins parut dan 
le port de Messine , ou les bateliers en prirent beaucouj 
k. Taide d^iame 9 ons flottants. Get oiseau est tr^s-commui 
dans le golfe de G^nes et sur les c6tes de la Corse ou il niche 


Puffin manks (Temm., manuel , t. 4 , et Petrel manks 

t. 2). 

Puffinus anglorum (Ray, Temm. , t. 4 , et Procellan 
anglorum , t. 2) ; Procellaria puffinus (Brunnich) ; Tlui 
lassidroma anglorum (Swains.). 

Berta minore (Savi). 

N. V. s. — Aipa cinnirusa, 

Cette esp6ce , qui est commune a Terre-Neuve et au? 
lies Feroe , est de passage dans la Mediterranee. Chaqu 
annee, pendant Thiver, on en prend, sur les c6tes d 
Sicile , notamment dans le port de Messine , quelques in ^ 
dividus qui se mMent h des bandes de goclands. 

Genre TUALASSIDROME (Temm.); Thalassidroma 
(Vigors , Temm. , Swains.); Fam. des Alcadi^es; s. f. des 
Laridi^es (Sw.). 

Thalassidbome temp^te (Temm. , manuel , t. 4 , et 
Petrel tenip6te, t. 2) ; Petrel de temp^te (Vieill.) ; Oiseau 
de temj>^te (Buff*., v. 9 , p. 327); Petrel (Briss. , pi. 13 , 
f. 1). 
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Thalassidroma pelagica (Vigors , Swains* , Temm. , 
t. 4. Selby, pi. 103, f. 2) ; Procellaria pelagica (Linn., 
Temm., Vieill.)j Ilydrohates fceroensis , une variete 
(Brelim). 

Uccello delle tempeste (Savi). 

N. V. s. — Rinninuni di mari. 

Celle esp^ce est commune a Malle ou elle est connue 
sous le nom de Can-gu-ta fdjla, parce qu’clle Labile 
surlout une pelite ile nommee Filfola , dont elle ne s’e- 
loigne que lorsque la mer devienl orageuse. Aussi les 
inarins regardent-ils cel oiseau comme le precurseur de 
la lempete. II parait quelquefois dans le grand port de 
Syracuse , et on en prend a Messine dans les soirees <T ele 
un peu sombres , parce que alors il vient volliger aulour 
des feux que les p^cheurs allument i rextremite de leurs 
barques et se prend dans lours filets. Cc thalussidrome , 
tr^s-commuQ dans le nord , a ete tue plusieurs fois dans 
le centre de la France , et on assure qu'il niche dans le 
golfe de Gascogne. 

Genre MOUETTE (Temm.); Larvs (Linn., Cuv. , 
Temm., Swains.); Goeljuds , Mjuves , Movettes 
(CuY.) ; Fam. des Alcadi^es ; s. f. des Laridees (Sw.). 

Mocette a manteau bleu (Temm. , manuel , t. 4 , et 
Goeland h manteau bleu, t. 2. Vieill.) ; Goeland ^ manteau 
gris etblanc (Buff., un jeune en mue ^la troisi^me annee); 
Goeland k manteau gris ou cendr^ (Buff. , pi. enl. 253). 

Lotus argentatus (Brunn., Temm., Vieill., Gmel.). 

Marino pescatore (Savi) ; Gahbiano reale» 

N. V. s. — Buarazza, 

Les jeunes sujets de celte espece sont tr^s-^communs 
en Liver sur les c6tes de Sicile , a Syracuse et a Mesdine, 
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surtout aux approches des orages, ou lorsque le vent du 
midi vient k souffler. On en voit aussi quelques 
couples dans le detroit , et il est probable que celte esp^ce 
niche sur les plages desertcs de la €alabrc. 

Je n'ai pu encore me procurer de sujets du larus 
argentatouies , que le prince de Musignano annonce ^tre 
une nouvelle esp^ce frequentant les c6tes d’lfalie , et j'i- 
gnore si cet oiseau visite les cotes de la Sicile, mais il 
parait, d’apr^ ce qu’annonce M. Temminck, que ce n’es* 
qu'une variete du larus argentatus. 

Mocette a manteau NOiR (Temm., manuel, t. 4) ; Goe- 
land a manteau noir (Temm. , t. 2. Yieill., pi. 159, f. 2 ; 
t^te du jeune, f. 3. Cuv.),Goeland varie ou Grisard (Buff., 
le jeune, pi. enl. 266). 

Larus niarinus (Linn., Lath., Temm., Vieill.); Larus 
noevius (Gmel.) , le jeune. 

Mugnajaccio (Savi). 

Des jeunes individus de cette esp^ce ont ete tues dans 
le port de Syracuse , et sur les c6tes dTtalie. Neanmoins 
on en voit assez rarement. 


Mouette a pieds jacnes (Guv., Temm., manuel, t. 4); 
Goeland a pieds jaunes (Temm., t. 2. Vieill.); Goeland 
noir manteau (Buff., 31, surtout la pi. enl. 990). 

Larus Jlavipes (Meyer, Vieill., Temm., t. 4); Larus 
fuscus (Linn., Temm., t. 2. Lath.). 

Tjc^erano mezzomoro (Savi) ; Gahbiano zafferano 
inezzomoro y Gabbiano guairo. 

N. V. s. — Buarazza a pedi biunni (Messine); j4ipa 
a pettu, e piedi biunni (Palerme). 

Cette mouette , qui est tr^-commune sur les c6te$ de 
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la Mediterrati^e , n’a encore etd observee qu'une senle 
fois h Messine , quoiqu'elle se montre assez frequemment 
^ Palerme. Mais elle est probabiement plus commime sur 
d'autres parties du btloral. 

Mouettb a pieds bleus (BufT., ou Grande Mouette cen- 
dree, pi. enl. 077. Guv., Temm., Vieill.); Mouette d’hWer 
(BufF.). 

Lotus canus (Linn., Temm., Vieill.); Larus hybernus, 
le jeune (Gmel.); Larus procellosus jcune (Becbst.); 
Larus cyanorhynchusy la livree d’hiver (Meyer). 

Gafina (Savi). 

N. V. s. — Aipa a pedi niuri, 

Cette mouette, qui est tr^-repandue sur toutes les 
c6tes de France, ne Test pas moins pendant I'hiver sur 
celles de la Sicile. Elle ne niche que dans les regions 
arctiques. 

Mouette audouin (Payraudeau , Temm. , pi. col. USOy 
adulte en robe d'ete) ; Goeland Payraudeau (Vieill.). 

Larus Audouini (Payr. , Temm.) ; Larus Payraudei 
(Vieill.). 

Gahhiano corso (Savi). 

Cette especc , decouverle en Corse , se montre en Sar- 
daigne et dans toute la Mediterranee. Neanmoins, sui- 
vant M. Temminck , elle est plus rare cn Sicile ou je ne 
Tai jamais vue. 

Mouette a bec gr^le (Temm.). 

Larus tenuirostris (Temm.). 

M. Cantraine , n*'a vu cette mouette que deux fois pen- 
dant son sejour en Sicile. L'individu qu'il a rapporte en 
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Ilollande , a ele tue pres de Messine et paralt ^Ire , 
comme le second exemplaire, dans la livree d'hote. 

M. Temmmck, pense que cette esp^ce nouvelle a 
toiijours etc confondue avec ses congen^res et qu’elle est 
plus commune sur la Mediterranee qu'on ne le presume. 

Mocette a CAPtJCHON NOiR (Tcmm.). 

Larus melanocephalus (Natt., Temm.). 

Gabhiano corallino (Savi). 

N. V. s. — Oca marina testa niura on mat'zola. 

Cette esp^ce tr^s-commune en Gr^ce et sur PAdria- 

tique, est assez abondante Tbiver en Sicile, ainsi que 
sur quelques parties du littoral de la Mediterranee. Elle 
ne quitte la Sicile qu’au mois de mai, de sorle qu’on 
Py trouve dans les deux livrees. 

On en a tue un exemplaire sur Ic Rhin et dans le 
golfe de Lyon. 

Mouette a capuchon plomb6 (Temm.). 

Larus atricilla (Linn., Lath., Temm., Pallas , Gould); 
Xema atricilla (Bonap.). 

N. ,v. s. — Aipa testa cinnirusa, 

Cette esp^ce que Pon trouve sur les c6tes mdridionales 
d'Espagne et dans diverses parlies de la Mediterranee 
se montre egalement sur les cotes de la Sicile ou quelques 
sujets sont tues de temps en temps, dans la livree d^hiver; 
.toulefois cette mouette est loin d’etre tres-coinmune en 
Sicile, ainsi que le dit le ceUbre auteur du manuel d’orni- 
thologie, t. 2, p. 780. 

Cette mouette est de passage accidenlel sur les c6tes 
de Normandie ; un sujct a ete tue dans le departement 
du Calvados. 
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Mouette bieuse (Buff., pi, enl. 970, mue d'ete) ; Petite 
mouettecendree (Buff., pi. enl. 969, robe d’liiver. Temm., 
Viclll.); Mouette a pieds rouges (Cuv.). 

Larus ridibundus (Leisler, Temm., Vieill., Swains., 
Selby, pi. ,-92, Lath., Gmel.). 

Gahhiano comune (Sa\i) ; Gabhiano cenerino^ Gab- 
biano moretta. 

N. V. s. — Oco marina (Messine); u4ipa (Syracuse); 
Aipa scirru (Palerme). 

Cette mouette si abondante sur les coles de France 
et de Hollande oii die sc voit toute Tannee, ne se 
montre point pendant Tete sur les cotes de Sicile, quoi- 
qu’elle y soit tr^js-communc pendant Thiver. 

Je dois rappeler, au sujet de cet oiseau , qu'une dame 
de Caen a nourri en captivite pendant plus de trente 
ans , une mouette rieuse , et que depuis deux ans celte 
mouette a ccsse de perdre en biver sa livree de prin- 
temps. (Mem. de la soc. Linn, du Calvados). 


Mouette a masque brun (Temm.). 

Larus capistratus (Temm.). 

Gabbiano mazzano (Savi). 

N. V. s. — Aipa mezzana (B.). 

Cette mouette , que M. Temminck indique comme pro- 
pre a Textr^e nord de TEurope et de TAmerique, est de 
passage au moins accidentel dans les mers du midi de 
I’Enrope. Ainsi, j’ai vu cbez M. Benoit, k Messine, un 
exemplaire tue aux environs de cette ville , et un second 
exemplaire , tue dans le golfe de G^nes , figure dans la 
coUectioa de M. le marquis Durazzo. Plusieurs individus 
de cette esp^ce rare ont ete tues pr^ de Dunkerque , en 
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automne ct en hiver, ainsi quc dans Ic departement du 
Calvados. 

Mouette a ibis BLANC (Temm., pi. col. 566). 

Lotus leucophlhalmus (Licht.). 

On assure que celte moucllc, qui esl tr^-repandue 
dans les parages dc la Grece , se monlre accidentellement 
sur les cotes de Sicilc et dans la Mediterranee , suivant 
M. Tcmminck. Je ne connais aucun exemple de capture 
operee sur le littoral de la Sicile. 


Mocette ptghee (Temm.) ; la plus petite des Mouettes 
et Mouettc rieusc de Siberie (Sonnini , 4dit. de BulF.). 

Larus minutiis (Pallas, Temm., Gmel., Lath.); Larus 
atricilldides y robe d’ete (Falk, Gmel., Lath.); Xema 
minutum (Boie j. 

Gahhianello (Savi). 

N. V. s. — uiipa nicu, 

Cette mouette , qui se montre souvent dans le nord dc 
PEurope , est assez repandue dans les mcrs du midi , et 
surtout sur les c6tcs de la Sicile. Elle parait sur le littoral 
de cette lie daus le courant de septembre et le quitte au 
milieu de Thiver pour se rendre sur les lacs et etangs 
de rinterieur. Aussi , en tue-t-on frequeniment aupr^s de 
Lentini. Au mois d'avril, cllc se rapproche des c6tes ct 
part dehnitivement au mois dc mai. Le peu de timidite 
de cette esp^ce approche de la stupidite. On la tue quel 
quefois sur les c6tes de France. 


Genre HIRONDELLE DE MER (Temm., Cuv.); Stemb 
(Vieilli); Stern j (Linn., Cuv., Temm., Sw.) ; Fam. des 
Alcad^es ; s. f. des Labidj^es (Sw.). 

^7 
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Hirondelle de her tschegraya (Sonnioi, ^dit. d« 
BuiT. , Temm.). 

Sterna caspia (Pallas, GmeL, Lath., Temm.); Sterna 
megarhjrnchos (Meyer). 

Rondine di mare maggiore (Savi). 

Cette esp^ce , assez rare , ost de passage tr^-accidentel 
dans les diverses parties de TEurope. Ainsi , on a tu4 des 
individus on France , k Ptismes et dans Ic departcment du 
Calvados, en Belgique, en Angleterre et en Uollande. 
M. Cantraine Fa m^me observee nichant dans la Medi- 
terran^e, et j’en ai vu enfin un sujet tue sur les c6tes 
de Sicile, aux environs de Syracuse. 

Hirondelle de her caugek (Temm.) ; Sterne Boys 
(Vieill. , pi. 160, f. 1) ; Hirondelle de mer k bee noir 
(Cuv.). 

Sterna cantiaca (Gmel., Temm., Cuv.) ; Sterna Boy sii 
(Vieill., Lath.). 

Bcccapecci (Savi). 

V. s. — Ala longa tupputa, 

Cette hirondelle , tr^-repandue sur toutes les c6tes , 
rare sur le littoral nord de la Sicile ; neanmoins elle se 
montre plus souvent dans le grand port de Syracuse. Au 
mois de fevrier 1837, une bande de sterna cantiaca s’est 
montree sur les petits lacs du phare de Messine. 

Hirondelle de her voyageuse (Temm.). 

Sterna affinis ( Riippell , Temm. ) ; Sterna media 
(Horsf.); Sterna arahica (Ehremberg.). 

Cette esp^ce , observee et decrite pour la premiere fois 
par M. le docteur Riippell, est repandue, non*seulement 
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sur les bords de la mer Rouge , mais dans tout rArchipel 
et dans la Mediterranee. Un exemplaire a ete tue pr^ 
du port de Syracuse , et , il y a environ trois ans , j'en 
ai rc 9 u de PAlg^rie un autre su|et en plumage d'ete. 

II est probable qu’on aura souvent confondu cette es- 
p^ avec le steme caugeck, quoique la couleur du bee , 
noir dans ce dernier oiseau tandis qu'il est jaune dans le 
premier, soit un caract^re sufHsant pour les distinguer de 
prime>abord. 

Hieondbllb de her Pierbe-Garin (BufT., pi. enl. 987. 
Temm.); Steme Pierre-Garin (Vieill.); Le Pierre-Garin 
ou Hirondelle de mer k bee rouge (Cuv.) 

Sterna hirundo (Linn. , Latb. , Temm. , Yieill.). 

Rondine di mare (Savi). 

N. V. s. — Ala longa, , 

Cette hirondelle est aussi commune en Sidle au passage 
de mai qu'elle Test sur les c6tes de Hollande. N^anmoins 
elle paratt rare du c6t4 de Messine. 

Hirondelle de mer hansel (Temm. , Savig. , Egypte , 
pi. 9, f. 2); Steme des marais (Vieill., pi. 161, f. 4). 

Sterna anglica (Montagu, Temm.); Sterna aranea 
(Savig. , Vieill.) ; M. Temminck pense que sterna aranea 
d'Amerique (Wilson) constitue une csp^ce differente de 
sterna anglica, 

Rondine di mare zampe^nere (Savi). 

N. V. s. — Ala longa beccu rossu, 

Cette esp^ce est tr^~rare dans la Mediterranee. Un 
sujet , en livree de noces , a et^ tue k Messine au mois 
d'avril 1839 et se trouve dans le cabinet de M. Benoit. 
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M. de Sclys annonce que cette hirondelle est de passage 
tr6s-accidentel sur TEscaut. 

UiRONDELLE DE siER uoi'STAC (Temm.) ; Sterne de La> 
motte (Vieill.). 

Sterna teucopareia (Natt., Temm.); Sterna de La~ 
mottc. 

Rondine di mare piombata (Savi). 

€ette espece^ repandue en Dalmatie, cn HoDgric,sur 
les c6tes dTtalie , de Syrie , d’JEgypte el d’Asie , se monlre 
quelquefois en Sicile ou im sujel^en livFeed’etc, a ete 
lue en 1839 dans le grand port de Syracuse. 

M. Jules de Lamotte Ta trouvee sur les c6tes de la 
Picardie. 

Hirondelle de meb leucopt^ire (Temm.); Slcrnc ku- 
coptere (Vieill., pi. 160, f. 2). 

Sterna leucoptera (Temm. , Vieill.). 

Mignattino zampe-bosse (Savi). 

N. V. s. — Ala longa pedi ritssi, 

Cette espece , qni ne parait que tr^-accidentellement 
dans les contsees temper^ de PEurope, habite toute 
ranuec les c6tes de la Mediterranee et de TAdriatique. 
Elle se montre , en Sicile, au printemps et se r^nd alors 
sur Ic lac de Lentini , aux environs de Catane et de Sy- 
racuse. Elle est plus rare dans le nord de Hie. 


Hirondelle de mer ^pouvantail (Temm. ) ; Sterne 
epouvantail (Vieill.) ; Hirondelle de mer h t^te noire ou 
gaebet (Buff.); Guifette noire ou epouvafttail (Buff., 
pi. enK 353 el pi. 924, sous le nom de guifette); Hiron- 
delle de mer noire (Cuv.). 
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Sterna nigra (Lma., Temm., YieiU., Lath.). 
Mignattino (Sa\i). 

N. V. s. Ala longa niura 

Cette hirondelle de mer est commune au mois de mai 
sur les lacs de la Sicile et se trouve alors en livree de 
noces ; il n'y reste Tete qu'un petit nombre d'iudividus. 
Elle devient plus rare lors du passage d'automne. 


Petite dibondelle de her (Buflf.^ pi. enl. 996 , Temm., 
Cuv.) ; Petit steme (Vieill.). 

Sterna minuta (Linn., Lath., Temm., Vieill., Cuv.). 

FraticcUo (Savi). 

N. V. s. — Ala longa nica* . 

Cette esp^ce qui est tr^-repandue surtout dans le 
nord , niche sur les c6tes de Sicile quoiqu’elle n’y soit 
pas tr^>rommune. 


LAMELLIROSTRES (Cor.). 


Genre CYGNE (Temm., Cuv.); Cronus (Meyer . Cuv., 
Temm., Swains.); Famille des Anatio^es;s f. des Anse- 
RiN^ES (Swains.). 

Cygne sacvage (BufT., Vieill., Roux, pi. 565, Temm., 
manuel, t. 4); Cygne a bee jaune ou sauvage (Temm., t. 
2) Cygne h bee noir (Cuv.). 

Cygnus musicus (Beebst., Temm.); Anas cygnus 
(Linn., Temm., t. 2, Lath.); Cygnus Jerus (Vieill., 
Selby). 

Cigno sehviiea (Savi). 
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N. V. s. — Cinnu, Cicirunu 

Ce bel oiseau des contrees septentrionales de TEurope 
est de passage accidentel en Sicile et sur Ics c6tes d'ltalie , 
principalement dans les bivers rigoureux. Ainsi en 1838 
oA tant de cygnes parurent dans toute la France, un 
jeune sujet fut tue en Sicile , pr^ de Milazzo , d'autres 
individus ont ele observes, k diverses epoques, soit sur le 
lac de LentinI , soit sur ceux du Phare de Messine. 

Cygnb db Bewick (Temm.). 

Cjrgnus Bewichii (Yarrel, Gould, Swains., Selby, pi. 
47) ; Cjgnus islandicus (Brehm). 

Cette esp^ce que Ton a observee en France et en 
Belgique k diyerses epoques ayant toujours et4 confondue 
avec le cygnus musicus^ il est possible qu'elle soitcomme 
cette demi^re csp^ce de passage en Sicile. Je crois done 
devoir la signaler pour que Tattention des observateurs 
Siciliens soit eveillee sur ce point. Le cygne de Bewick , 
a ete tue recemment dans le departement des Landes 
suivant M. Darracq. 

Genre OIE (Cuv., Temm.); Avser (Briss., Cuv., 
Temm., Swains.) ; Famille des AnatidjIes ; s. f. des Anse*^ 
RiNi^s (Swains.). 

OiE vuLGAiRE ou SAUVAGE (Temm.) ; Oiesauvage (Buff., 
pi. enl. 985); Oie des moissons (Sonnini, 4dit. de Buff., 
yieill., pi, 149 , f. 3 , Roux, pi. 360). 

Anser segetum{JHLeye,T^ Savi , Vieill., Swains., Temm.); 
Anas segetum (Gmel., Lath., Temm., manuel, t. 2). 

Oca granajola (Savi). 

N. V. s. — Oca sarvaggia, 

L'oie sauvage que nous voyons Tautomne effectuer en 
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si grand nombre sa migration du nord au sud , est pendant 
rhiver tr^s-commune sur le lac de Lentini et dans tons 
les marais voisins. Pendant le jour cet oiseau tr^s-defiant 
se tient sur le lac d’ou il d^couvre de loin les chasseurs , 
et il ya passer la nuit dans les marecages ou il trouvc line 
nourriture abondante. L’oie sauvage quoique commune 
dans les provinces de Syracuse et de Catane , n'est que 
de passage aux environs de Messine depuis le commen- 
cement de Tautomne jusqu'au mois dWril. 

OiE d'Egypte (Buff., pi. enl. 579 et oie du cap de 
Bonne-Esperance) ; Oie egyptienne (Temm.). 

Anser JEgyptiacus (Linn., Meyer, Temm.); Anas 
cegyptiaca ( Gmel , Briss. ) ; Ckenalopex cegyptiacus 
(Gould, Lesson). 

Cette espece originaire d'Afrique a ete tuee en Sicile, 
selon M. Temminck, mais je n'ai point connaissance 
d’autre capture operee dans cette lie. 

L'oie d’Egypte se monlre tr^ - accidentellement dans 
di?erses parties de TEurope, ainsi elle a ete tuee dans 
plusieurs parties de TAllemagne etM.de Selys Longcbamps 
annonce qu'un individu a ete tue pr^s Plamur , en mars 
1835, et un autre pr^ de Liege en novembre 1837. 
Je dois encore ajouter que le musee de la ville de Metz 
poss^de un des trois individus qui ont ete tues pr^ de 
cette ville en decembre 1833. 

Genre CANARD (Temm.) ; Anas (Meyer , Temm.). 

C'est surtout dans ce genre que le luxe des coupes a 
ete porte a un baut degre. U est vivement a regretter, 
dans rinteret de la science, que quelques methodistes 
modernes si distingues , aient cm devoir multiplier autant 
les sous - families , les genres, les sections, etc. et creer 
autant de denominations nouvelles. 
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Cette marchc , loin de simplifier Tetude de la science 
et de la rendre populaire , am^nera infailliblement un 
chaos tel , que ceux qui voudront aborder rornithologie 
seront rebuts d^ le principe, et cette branche si int^ 
ressante de I’bisloire iiaturclle deviendra une veritable 
Babel , chaque naturaliste parlant un langage different , 
pour exprimer la m^me idee. 

SECTION A. — Doigt poBteriear sang membrane (Temm.); 2.^ 

division Sudchbts et Tadoerbs (Cot.); Chjvuodos, Air as, JBos-i 

CBJS, Djfila et TjooRyj (Swains.); Famille des Aratid&es; 

8. r. des Aratirebs (Swains.). 

Tadorne (Buff. pi. enl. 55, le male); Canard tadome 
(Temm., Vieill.jpl., 151 ,f. l);Tadome commun (Cuv.). 

Anas ladorna (Linn., Lath., Temm., Vieill.); Tadorna 
vulpanser (Selby, pi. 48) ; Tadorna Bellonii (Swains.)* 

Volpoca (Savi). 

N. V. s. — Cruciata (Syracuse , Catane) ; Aniira rara 
(Palerine). 

Le tadome est rare en Sicile et ne se montre jamais 
qu'en petit nombre. On en tue quelquefois pendant 
rhiver dans les environs de Catane et de Syracuse. 


Canard sauvage (Buff., pi. enl. 776 et 777. Temm. 
Vieill.); Canard ordinaire (Cuv.). 

Anas boschas (Linn., Lath., Temm., Vieill.); Boschas 
domesUca (Swains.). 

Germanreale (Savi). 

N. V. s. — Coddu virdi^ le male; Maddarda^ la fe- 
melle. 

Cette esp^ce, repandue dans toute PEurope, est de 
passage en Sicile dans les journees les plus froides de 
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rhiver et au printemps. On en trouve ncanmoins toute 
Fannee , dans les marais yoisins du lac de Lentini , des 
bandes de douze a vingt individus , qui habitent dans les 
joncs et les roseaux, et y nichent, selon M. Luighi Benoit. 

■ M. Schinz et M. de Selys signalent plusieurs captures 
operees en Europe , de X'anas purpureoviridis (Schinz), 
qui parait ^tre un metis de Fesp^ce sauvage et non une 
esp^ce Tranche. 

Chipeau (Temm. , manuel , t. 4) ; Chipeau ou Ridenne 
(Buff. , pi. enl. 958 , le mMe. Guv.) ; Canard chipeau ou 
Ridenne (Temm., manuel , t. 2); Canard ridenne (Vieill., 
pi. 157, f. 2; t^te de la femelle, f. 3). 

udnas strepera (Linn., Lath., Temm., Vieill.); Chau-~ 
liodus strepera (Swains.). 

Canapiglia (Savi). 

N. V. s. — Ervalora, 

Le chipeau , qui habite les contrees septentrionales de 
FEurope et de FAmerique, ainsi qu’cn Asie, se trouve 
pendant Fhiver, en Sicile, dans les marais et sur le lac 
de Lentini ainsi qu'aux environs de Syracuse. 11 se tient 
cache tout le jour parmi les joncs et les herbes toulTues. 
On le chasse surtout aux filets. 


PiLET (Cuv.); Canard k longue queue (Buff., pi. enl. 
954, le mMe; Temm., manuel, t. 4); Canard a longue 
queue ou Pilet (Temm., t. 2) ; Canard pilet (Vieill.). 

Anas acuta (Linn., Lath., Wils., Temm., Vieill.); 
Dajila acuta (Leach., Bonap.) ; Dqfilacaudacuta (Sw.). 

Codone (Savi). 

N.Jv. s. — Carraharu (Lentini) ; Cuda longa (Catane, 
Syracuse). 
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Le pilct cst (le passage cn Sicile cn liiver el habile 
coinme ses congen^rcs les marais et le lac dc Lentioi ct 
Ics environs dc Syracuse. 

SiFFLEUB (Cuv.); Canard siffleur (BufT. , pi. enl. 825, 
le male. Temm. , Vieill.). 

Anas penelope (Linn., Lath., Vieill., Temin.); Ma- 
reca penelope (Steph. , Bonap.). 

Fischione (Savi)*, Anatra marigiana, 

N. V. s. — Fischiuni (Messine, Lenlini) ; (Gatane, 

Syracuse) j Anitra di Jischiu (Castrogiovanni). 

Ce canard est tr6s-eommon en Sicile pendant riiiver 
ct habite Ics m6mes localites marecageuses que ses con- 
generes. 11 cst de passage aux environs de Messine , ct au 
printemps on cn tuc quelques individus pres dcs lacs du 
Phare . 

Sarcelle d'etk (Buff., pi. enl. 946, et Sarcelle com- 
mune) ; Canard sarcelle d’ete (Temm.) ; Sarcelle ordi- 
naire (Cuv.); Canard criquart (Vieill,, pi. 158, f. 3). 

Anas querquedida (Linn. , Temm. , Vieill.) ; Anas 
circia (Gmel.) ; Cjanoplerus circia (Eyton). 

Marzajola (Savi) ; Anatra cercedula, 

N. v. s. — Mascaruneddu (Lenlini) ; Marzafola (Ca- 
tane, Messine). 

Les sarcelles d'ete liabitent toute Tannce dans les marais 
de Lentini ainsi qu'aux environs de Catane ct de Syracuse, 
sur les rivi(jres de Cyane et de TAnapus. Elies volent par 
troupes nombreuses ct se tiennent indislinclemcnt sur les 
caux salecs comme sur les caux douces. 

Cette csp^ce niche parmi les herbes touffues^ dans les 
lieux precites, ct compose son nid de joncs et de plumes. 
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All mois do mars , cellc sarcellc parait aux environs de 
Mcssinc ou elle sejoumc peu dc temps. 


Sarceu>e d'hiver; Canard sarcellc d'hiver (Tcmm.); 
Petite sarcellc (BufT., pi. enl. 9^i7, le male. Cuv.); Canard 
sarcellc (Vlcill.). 

u^nas crccca (Linn., Lath., Temm., Vieill.) ; 
crecca (Swains.) ; Querquedula crecca (Stepli.). 

jilzavola (Savi); yinatra querquedula minore. 

N. V. — Trizzutedda. 

Cette sarcellc sc montre en liiver, par bandcs nom- 
breusrs , dans le port dc Syracuse , et on assure qu’ellc 
rcstc Tetc cn Sicile ct niche dans les environs dc Syracuse 
et dc Catanc, au milieu des grandcs touifes d'herbes dcs 
ctangs. Cet oiseau est de passage aux environs de Messinc 
lorsqiril emigre du midi au nord , dans le courant du 
mois d'avril. 

SoccHET COMMCN (Cuv.) ; Canard souchet (Temm., 
Vieill., pi. 15, f. 4 ; t6te de la femclle, f. 2); Canard 
souchet ou le rouge (Buff., pi. enl. 974, le mUe, et 972, 
la femclle). 

dnas clypeata (Linn.., Lath., Vieill., Temm., Wils., 
Swains.) ; Rhynchaspis clypeata (Leach.). 

Mcstolone (Savi). 

N. V. s. — Anatredda (Palermo) ; Favajana (Castro- 
giovanni); Cucchiarum (Nessine, et la femellc a Syracuse); 
Cucchiantni monacu (le male a Catane). 

Le souchet habitc tout Tliiver dans les marais dc Len> 
tinl , et depuis le mois d’oetobre jusqu’au mois d'avril on 
ou voit dcs bandes fort nombreuscs. Quclques couples 
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reslent dit-on, dans les marais de Lentini et y nichcnt. 
Au printemps , cette especc cst de passage aux environs 
de Messine. 

SECTION B. — Aa doigt postdrienr nne membrane rndimenlaire 
(Temm.)j 4'° division, Gjbbots, Millovins (Cnv^); Fcucvla, 
Clangula (Swains.)^ Fam. des Anatioees} b. f. des Foligduk^ks 
(S w.). 

SiFFLEUR Hcppfi (Buff. , pi. enl. 928 , male) ; Canard 
sldfleur huppe (Temm., Vieill., pi. 156, f. 3. Roux, pi. 
379, le vieux male); Millouin huppe (Cuv.). 

Anas riijina (Pallas. , Temm. , Vieill. , Roux , Linn. , 
Gmel. , Lath.) ; Fuligula rufina (Savi , Swains., Bonap.); 
Callichen rufinus (Brehm). 

Fistione turco (Savi). 

N. V. s. — Anitra tiirca; Anilra imperialu 

Le sillleur huppe , qui n’est que de passage tr^acci- 
dentel en France , est commun en Sicile sur les lacs et 
etangs aux environs de Syracuse , de Gatane ct de Lentini. 
On Ty trouvc toute I’annce et il y niche au milieu des 
herbes et des roscaux. La ponte cst de six a huit oeufs 
d’un blanc verdatre. Des habitants de Lentini ayant trouve 
des nids du silBeur huppe contenant plusieurs oeufs, out 
essaye de les faire couver par une femelle de VAnas 
boschas en etat de domesticite. Mais les petits n’ont vecu 
que peu de jours apr^s leur eclosion et Ton n’a pu encore 
parvenir a clever les siffleurs huppes en domesticite. Pen- 
dant I’hiver, ce canard cst tr^s-abondant, et au printemps, 
on cn voit bcaucoup arriver de TOrient. 


Millouinan (Buff., pi. enl. 1002, le vieux. Cuv.); Ca- 
pard millouinan (Temm., Y4eill., pi. 153, f. 3). 

Anas marila (Linn. , Lath. , Temm. , Vieill,) ; Anas 
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frasnata (la femelle , Sparm.) ; Fuligula ferina (Steph., 
Hay, Swains.) ; Aythia ferina (Boie). 

Moriglione ; Moretta grigia (SaviJ. 

N. V. s. — *Scat^U7U*(Syracuse) ; Moju (Catane^ Lentini). 

Le millouinan se Irouve , rhiver, en bandes tr^s-nom- 
breuses dans les marais et sur le lac de Lentini. Soir et 
matin ^ on lui fait une cbasse meurtri^re lorsqu’il emigre 
du lac a la mer et du littoral au lac. Ce canard niche 
dans les contrees scptentrionales. 


Canard nyroca on a iris blanc (Temm.) ; Canard ny- 
roca (Vieill. , pi. 155, f. 3); Sarcelle d’Egypte (Buff., 
pi. enl. 100); Nvroca fSonnini, edit, de Buff.); Petit 
Millouin (Cuv.). 

Anas leucophtlialmos (Becbst., Temm.); Anas nyroca 
(Roux , pi, 377, le male ; pi. 378, la femelle. Linn., Latb., 
Vieill.); Anas africana (Gmel.); Nyroca leucopthtalma 
(Flem.) ; Fuligula nyroca (Ray, Swains.). 

Moretta tabaccata (Sayi). 

N. V. s. — Russulidda. 

Ce canard est tr^s-commun aux environs de Syracuse, 
sur le lac de Lentini et dans les marais de Catane , ou il 
niche et babite toute I’annee, 

Il se montre quelquefois au mois d'avril sur les lacs 
pr^ du pbare de Messine. 

Morillon (Cuv., Buff., pi. enl. 1001, vieux male, et 
pi. enl. 1007, le jeune sous le nom de Canard brun , le 
Petit Morillon) ; Canard morillon (Temm. , Vieill. , pi. 
155, f. 1, male; f. 2, t^te de la femelle. Roux, pi. 375, 
male, et 376, femelle). 
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jinasfuligula (Linn. , Lath. , Temm., Vieill.); Fuligula 
cristata (Steph.). 

Morelia turca (Savi). 

N. V. s. — iSIeai'itJtira (Syracuse) ; Tuppulu; Occhiu- 
lucenti (Gatane, Lentini). 

Le morillon est tr^s-commun , I'hivcr, dans les marais 
de Catane et de Lentini , ou il se retire habituellcment au 
coucher du soleil apr^ avoir passe la journee sur les bords 
de la mer. On n’est pas certain s’il niche en Sicile , quoi- 
que cela semble probable. Ce canard est rare dans le nord 
de llle. 


Carrot (Buff., pi. enl. 802, le raMe. Cuv.); Canard 
garrot (Tcmm., Vieill., pi. 15^, f. 2 , mMe; f. 3 , l^te dc 
la femelle. Roux , pi. 573 , mMe , et 37/t , femelle). 

udnas clangula (Linn., Lath., Temm., Vieill., Roux) ; 
Clangula glaucion (Boie) 5 Fuligula clangula (Bonap.) ; 
Clangula vulgaris (Flem., Swains.). 

QuattFocchi (Savi); Anatra canone domenicano, 

N. V. s. — Scavuzzuni. 

Le garrot est coinmun , en Sicilc , pendant Tliiver et 
habile les marais et etangs des environs dc Catane, dc 
Lentini et de Syracuse. On ne le voit jamais du cote dc 
Messine et on assure qu’il ne niche point en Sicile. 

Canard codronne (Temm.). 

Anas leucocephala (Lath., Linn., Temm.); Erisma- 
t.ura rnersa ; Fuligula leucocephala (Bonap.); Anas 
mersa (Pallas.). 

Gobbo rugginoso (Savi). 

N. v. s. — Tistuni (Catane). 
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Cette especc , qui est abondante en Russie et de pas- 
sage en Sardaigne , selon M. Cantraine , se raontre aussi 
dc passage accidcntcl on Sicile, dans les environs de 
Lentini et de Syracuse. 

Genre HARLE (Cuv., Temm.); Mehgus (Linn., Cuv., 
Temm., Swains.) ; Famille des Anatidees; s. f. des Mer- 
GANiD^ES (Swains.). 

Grand iiarle (Temm.); Harle (Buff., pi. enl. 954); 
Harle vulgaire (Cuv.); Harle gerle (Vieill., pi. 148 , f. 4, 
male ; C 2 , t^te de la femelle). 

Mergus merganser (Linn. , Lath., Temm. , Cuv., Vieill., 
Roux, pi. 352 et 353, Swains., Selby, pi. 57, Gould). 

Smergo maggiore (Savi). 

N. V. s. — Anitra serra (Catane). 

Cette esp^ce se montre de passage aecidentel en Italic 
et en Sicile dans les bivers rigoureux. M. le docteur 
Galvagni annonce que cet oiseau du nord a ete observe 
dans les marais de Lentini. 


Harle buppe (Buff., pi. cul. 207, Temm., Vieill., pi. 
148, f. 3, Cuv.); Harle h manteau noir (Buff.); Harle 
noir (Briss.). 

Mergus serrator (Linn., Lath., Temm., Vieill.). 

Smergo minor e (Savi). 

N. V. s. — Lavuraturi (Messine) ; Anitra serra (Ca- 
tane , Syracuse). 

Ce harle qui est repandu dans toute TEurope et en 
Asie, est de passage en Sicile pendant I'hivcr. On ne 
voit habituellement que des jeunes individus sur les c6tes 
de eette He ainsi qu'en Italic. 
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Uarle piette (Temm., Vieill., pi, 149, f. 1 , male;f. 
2, tSte de la femelle, Roux , pi. 555 et 356); Petit harle 
huppe ou la piette (Buff., pi. enl. 449) ; Piette , nonnette , 
petit harle (Cuv.); Piette femelle (Buff., pi. enl. 450, et 
harle etoile , le jeune mMe). 

Mergus albellus (Linn. Lath., Temm., Vieill.). 

Pesciajola (Savi); Merge oca minore. 

N. V. s. — Sirretta, 

Les jeunes seuls de cettc esp^cc se montrent chaque 
annee en Sicile, mais surtout dans les hivers rigoureux 
et jamais en grand nombre. Le harle piette est egalement 
de passage sur les c6tes de I’ltalie et ne se trouve Tete 
que dans les contrees du cercle arctique. 


TOTIPALBIES (Cut.). 


Famille des Alcai>£bs; s. f. des P^LiciniDiES (Swains.). 

Genre PELICAN (Cuv., Temm.); Pblecjnus (lAnn,j 
Swains. , Ulig., Cuv., Temm.); Onocrotalus (Briss.). 

Pelican BLANc(Temm., Vieill.) ; Pelican (Buff. pi. enl. 
87); Pelican ordinaire (Cuv,); Pelican des Philippines 
(Buff., pi. enl. 965 un jeune). 

Pelecanus onocrotalus (Linn., Lath., Temm., Vieill., 
Cuv., Roux , pi. 342 , le jeune). 

Pellicano (Savi). 

N. V. s. — Pellicanu, 

Le pelican blanc se trouve non-seulement en Hongrie , 
en Russie et en Dalmatie , mais accidentellement en Sicile 
et en Italie. A Tautomne de 1831, on en tua sur les lacs 
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du pliare de Messme, un jeune iodiyidu qui fait partie 
de la collectioa de M. Luigbi Benoit, et, en mai 1834, 
cinq autres sujets adultes, faisant partie d'une bande nom- 
breuse, furent encore tues dans la m^me localite. 

Le cabinet de la yille de Metz poss^de un jeune sujet 
d'un an de cette esp^ce, tue aux environs de cette ville, 
le 4 octobre 1835. 

Genre CORMORAN (Cuv., Temm.); Cjrbo (Meyer, 

' Temm. , Swains.); PadLACBOtLAx(hv\ss,)\ Hauevs (IHig.). 

Gband cormoban (Temm.); Gormoran (Buff., pi. enl. 
927, Cuv.); Cormoran common (Vieill., Roux). 

Cat ho cormoranuj (Meyer, Temm., Swains.); Hydro- 
corax carbo (Vieill.); Pelecanus carho (Linn., Lath.) ; 
PhaUtcrocorax carbo (Selby, pi. 84 , Savi). 

Mavangone (Savi). 

N. V. s. — Marguni, 

Get oiseau qui vit egalement au bord des eaux dc la mer 
et des eaux douces , est commun en Sicile dans les marais 
de Lcntini et sur le lac de ce nom. 11 niche snr les 
arbres qui croissent au milieu des marais et construit 
avec des biicbettes et des roseaux un nid asscz grossier, 
tapisse de quclqucs plumes. 

Le cormoran est dc passage sculcment accidcntel aux 
environs de Messine. 

Gobmoban labgcp (Temm., pi. col. 322); Cormoran 
tingmick (Vieill., pi. 145, f. 1); Cormoran Desmarcst 
(Payraudeau). 

Carbo cristatus ( Temm. ) ; Hydrocorax cristatus 
(Vieill.); Carbo Z>ejmarcfm (Payr.). 

Marangone largup (Savi). 


^9 
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Le cormoraa Desmarest de la Mediterranee , que je 
regardc avcc M. Temminck comme identique avec le 
cormoran largiip du nord, est de passage sur les c6tes 
d'ltalie ct de Sicile. M. €antraine Pa trouye egalement 
sur les cdtes de la Corse et de la Sardaigne. 


PLONGEURS ou BRACHTFTmES (Guv.)* 


Genre GR^BE (Cuv. , Temm. ); Podiceps (Lath., 
Temm., Swains.); Colymbus (Briss., lllig., Cuv.); Famille 
des CoLYMBiD^ES (Swaius.). 

Gr£:be huppi^ (Cuv., Yieill., Roux, pi. 344, Tadulte, 
et pi. 543 un jeune, Temm., BufT., pi. enl. 944, jeune ; 
pi. enl. 941 , sous le nom de gr^be; et pi. enl. 400, un 
vieux sous le nom de gr^be cornu). 

Podiceps cristatus (Lath., Temm., Swains.; Selby, 
pi. 53 , Vieill.); Colymbus cristatus etcolymhus urinator 
(Gmcl.); Colymbus cornutus et cristatus (Briss.). 

Svasso comune (Savi) ; Colimbo crestato, 

N. V. s. — Accddu parrinu, 

Le grebe huppe repandu en Europe et en Asie, est 
common toute Pannee sur les lacs et etangs de la Sicile; 
neanmoins il n’est que de passage dans certaincs localites. 
11 construit un nid flottaut sur Icquel il pond quatre 
oeufs verdatres , macules de brun. 

Gb^be cornu (Temm., manuel, t. 4. Vieill., pi. 146, 
f. 3. Roux, pi. 348, uh tr6s-vieux mMe. Cuv.); Gr^be 
cormi ou esclavon (Temm. , t. 2) ; Grdbe d'Esclavonie 
(Buff., pi. enl. 404, f, 2, un vieux, et pi. enl. 942, un 
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jeune sous le nom dc Petit Gr^be); Petit Gr^be cornu, 
Petit Gr^be huppe (Buff.). 

Podiceps cornutus (Lath., Temm., Vieill.); Colymhus 
cornutus, obscurus et caspicus (Gmel.). 

Svasso forestiero (Savi). 

N. V. 8. — Tummaloru riali, 

Ce gr^be, qui babite les parties orientales et scpteo- 
trionales de TEurope et de TAmerique, est excessivement 
rare en Sicile , ou neanmoins il est de passage tr^acci- 
dentel, ainsi que Tindique I'ouvrage de Cupani. On nc 
cite aucune capture r^centc. 


Gr^bb oreillard (Tcmm.); Grebe' a oreilles (Vieill., 
Roux , pi. 3^9). 

Podiceps auritus (Lath., Temm., Vieill.) ; Coljrmbvs 
auritus (Briss. , Gmel.). 

Svasso piccolo (Savi). 

N. V. s. — Tummcdora ^ Smuzzaloru ricdi (Castro~ 
* giovanni). 

Ce gr^be est tr6s-commun en Sicile et babite toute 
Tannee sur Ics c6tcs et aux environs de Gatane et de 
Syracuse. Mais il est rare dans le nord de la Sicile , no> 
tamment du c6te de Messine ou Ton ne voit que dcs 
jeunes. 11 niche parmi les herbages et les joncs les plus 
touffus et pond trois ou quatre ccufs d'un vert blanchatre. 


Gr^be castagneux (Temm., Vieill., Roux, pi. 3i!i6) ; 
Petit Gr^be ou Castagneux (Cuv.) ; Gr^be de riviere ou 
Castagneux (Buff., pi. enl. 905 , jeune de Tannee) ; Gr^bc 
montagnard (Sonnini, edit, de Buff.); Gr^be de riviere 
noiratre (Briss.). 
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Podiceps minor (Lath. , Temm. , Vieill.) ; Coljmhus 
minor et Colymhus hehridicus (Gmel.); Sylbeocyclus 
minor (Bonap.j. 

Tuffetto (Savi) ; Colimbo minore / Juffetto rosso, 

N. V. s. — Pitirru (Lentini); Smuzzaloru pampari- 
nieri (CastrogidvaaDi) ; Aceddu nanu (Palerme). 

Le castagneux cst tr^s-commun ^ toute Vannee , dans le 
lac (le Lentini et dans la plaine de Gatane ou les eaux 
pluviales ferment , Thiver, beaucoup de petits etangs. On 
le trouve dans toute la Sicile et pr^ de Messine k Tepoque 
du printemps. On assure qu'il construit un nid flottant 
de forme conique, et <pie lorsqu'il se voit menace de 
quelque danger il se place sur ce nid et Tentralne avec 
lui sous Teau. 


Genre PLONGEON (Temm., Cuv.); Colyubvs (Linn., 
Temm., Cuv., Sw.); Fam. des CoLYMEioi^ES (Sw.). 

Plongeon CAT-HARiN (Buff., Vicill., Roux, pi. 551. 
Temm., manuel , t. 4) ; Plongeon cat-^marin ou k gorge 
Touge (Temm. , manuel , t. 2) ; Petit Plongeon (Cuv.) ; 
Plongeon a gorge rouge (Buff., pi. enl. 308, le vieux, et 
pi. enl, 992, le jeune, sous le nom de Petit Plongeon). 

Colymbus septentrionedis (Linn. , Temm. , Vieill, , Cuv., 
Lath.); Colymbus stellalus et striatus (Gmel., Lath.); 
Colymbus rufogidai'is (Fadier). 

Strolaga piccola (Savi). 

N. V. s. — Tummaloru di li grossi, 

‘ Ce plongeon , qui habile le nord de TEuropc et TAsie , 
cst le seul parmi ses congen^res qui visile quelquefois les 
rivages de la Sicile. Mais on ne voit que des jeunes sujets 
dans tout le midi de TEurope. 
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Genre MAGAREUX (Guv., Temm.); Mormon (Illig., 
Temm., Sw.); Fraterculj (Briss.); Fam. des Alcad^es 
(Swains.). 

Macareut moine (Temm.); Macareux (BufT., pi. enl. 
275); Macareux arctique (Yicill., pi. 46^, f. 2, adulte; 
pi. 165^ f. i, jeune). 

Mormon fratercula (Temm.) ; FratercuJa arctica 
Vicill., Selby, pi. 83); Mormon arctica (Swains.); Aha 
arctica et labradora (Gmel., Linn., Lath.). 

Puhinella di mare (Savi). 

N. V. s. — “ Punnicinedda di mari, 

Cette esp^ce , des regions polaires do TEuropc et de 
rAmerique , s’egare accidentellement jusque sur le littoral 
dc la Sicile et de Tltalie. Ainsi, en 1838 , une bande de 
buit k dix macareux s'est roontrec dans le detroit de 
Messine. 

Genre PINGOIIIN ( Guv. , Temm. ) ; Alca ( Guv. , 
Temm., Swains.); Famille des Alcad^es (Swains.). 

PiNGOUiN MACROPT^BE (Tcmm.); Pingouin commun 
(Guv.); Petit pingouin (Bu^.); Pingouin (Buff., pi. enl. 
1003 en robe d'ete, et pi. enl. 100^ en robe d'hiver); 
Alque pingouin (Vicill., pi. 165, f. 2). 

Aha torda (Linn., Guv., Temm., Vieill., Latb.); 
Mormon torda (Swains.). 

Gazza mat'itia (Savi). 

N. V. s. — Carcarazza di mat'i, 

Cette espece qui babite les regions septcntrionales est 
de passage pendant Tbiver dans les contrees temperees 
et quclques individus se montrent sur les c6tcs dTtalie 
et de Sicile. En 1835 un individu a etc tue pr6s du littoral 
de Messine. 
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8 21 Ajouter: Le succin^ ce produit imparfaitement connu 

sous ic nom d’ambre jaune^ et dont rorigine r^elle est 
encore I’objet d’opinions diverses , se recueille sur le 
rivage de Catane ainsi que dans les terrains meubles 
des c6les de Girgenli, d’Alicata et de Terra-Nuova, 
et sert k faconner beaucoup de petits bijoux ^ prin- 
cipalement des colliers, des boucles d’oreilles, des 
pommes de cannc , des embouchures de pipe , etc. 

De fort beaux 6chantilIons jaunes, rougektres, verdktres, 
ou d’un brun jaunatre, et renfermant des insectes, 
m’ont rappel^ I’cpigramme de Martial : De ape electro 
inclusa. 

9 24 Ajouter : Le zoologiste sera aussi curieux d’^tudier, sur 

les c6tes de la Sidle , notamment dans le ddroit de 
Mcssinc , le corail qui s’y multiplie beaucoup et qui 
forme I’objet d'une Industrie assez importante. II vi~ 
sitera, k Trapani, les ateliers oil le murex tritonius 
sert k fabriqucr ces cam 4 es de coquille qui imitent si 
bien parfois les plus beaux cam^es de pierre dure. 

66 25 Avant (Swains.) ajoutez: curruca turdoides, 

67 1 2 Avant (Swains.) ajoutez : curruca locustella. 

68 9 Avant (Swains.) ajoutez : curruca aquatica, 

» 29 Avant (Swains.) ajoutez : curruca pftragmitis, 

69 19 Avant (Swains.) ajoutez: curruca arundinacea. 

70 4 Avant (Swains.) ajoutez : curruca palustrU, 

» 26 Eflacez: (Swains.). 

73 5 Eflacez: (Swains.). 

» 22 Eflacez: (Swains.). 
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74 ^9 Avant (Swains.) ajoutez : philomela luteinia, 

7$ 7 Avant (Swains.) ajoutez : philomela iericea. 

» 22 Avant (Swains.) ajoutez : philomela orphea. 

76 4 Avant (Swains.) ajoutez : philomela nisoria, 

» 19 Avant (Swains.) ajoutez: philomela atrieapilla. 

77 6 A}ouiez: philomela melanocephala (Swains.). 

84 3 Au lieu de tithys, lisez atrata, 

27 ; 28 Supprimez: Curruca phoenicurus (Swains.). 
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— h. tete grise. — " Motacilla cinereo-copilla «... q 4 

— melanoc 4 phale. — Motacilla melanocephala. ... 96 

Pipit aux longs tarses. — Anthm longipes 96 

— spioncelle. — Anihus aquaticus 97 

— rousseline. — Anihu$ rufescens 98 

— des pres. — Anthus pratensis 99 

— h gorge rousse. — Anthus rufogularis 99 

des arbres. — Anihus arbor eus 100 

Martinet h. ventre blanc. Cypselus alpinus 101 

— Doir. — Ctfpselus apus 10^ 

Ilirondelle de cbemin^e. — Hirundo rustiea 102 

rousseline. — Himndo rufula io 3 

— de fenetre. — Hirundo urbica ......... io4 

— de rivage. — Hirundo riparia , . * 1 o 5 

— dc rocher. — Hirundo mpestris io 5 

Engoulevent ordinaire. — Caprimulgus europeus io6 

Alouette Dupont. — Alauda (certhilauda) Duponti ... 106 

— bifasci^e. — Alauda {cerlhilauda) hifaseiata. . . 107 

— des champs. — Alauda arvensis 107 

— lulu. — Alauda {gcUerida) arborea 108 

— cor.hcvis. — yilauda crixlata 108 

— calandrelle. — Alauda {melanocorypha) brachy- 

dactyla 109 

— calandre. — yilauda calandra 10^ 

M6sange charbonniere. — Parus major 110 

— petite charbonni^re. — Parus ater in 

— blciic. — Parus cosrulem 111 

— nonnette. — Parus palustris 112 

— a longue queue. — Parus (mecistura) caudata. . »i2 

— moustache. — Parxu {calamophiJus) hiarmicug. . ii 3 
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M^sange r^miz. — Parus (cegithahu) pendulinus . . « . ii 4 
Bruant jaune. — Emberiza citrinella ii 4 

— proyer. — Emheriza miliaria ii 5 

de roseaux. — Emberiza schoenielus ii 5 

— de marais. — Ehnberiza palustris 116 

ortolan. — Emheriza hortulana , . 116 

— cendrillard. — Emheriza ccuia - 117 

— zizi ou de haie. — Emberiza cirlus 117 

— fou ou de pre. — Emberiza cia 118 

mitilbne. — Emheriza Icsbia. li8 

Gros-Bec vulgaire. — Fringilla coccothraustes 119 

— verdier. — Fringilla chloris 119 

— inccrtain. — Fringilla incerta 120 

— soulcie. — Fringilla petronia» . . 120 

Moineau cisalpm. — Fringilla (pyrgita) cisalpina ... 121 

— espagnol. — Fringilla {pyrgyta) hispaniolensis . 121 

— friquel. — Fringilla {pyrgita) montana 122 

' Gros-Bec cini. — Fringilla serinus 123 

— pinson . — Fringilla ccelebs 1^3 

— pinson d’Ardenncs. — Fringilla montifiringilla. . 124 

— linoite ordinaire. — Fringilla canabina 

— venturon. — Fringilla citrinella 12$ 

— tarin . — Fringilla gpinus 126 

— sizerin. — Fringilla Knaria 126 

— chardonneret. — Fringilla carduelis 127 

Bouvreuil commun. — Pyrrhula vulgaris 127 

— gitbaginc. — Pyrrhula githaginea 128 

Bec-Crois6 commun. — Loxia curnrostra 129 

Etoumeau vulgaire. — Stumus mltfaris 1 3 1 

unicolore. — S turnus unicolor 1^2 

Corbeau. — Corvm corax i 33 

Corneille noire ou corbiue. — Corvus corone i 34 

— mantel^c. — Corvus corr^ix 1 34 

Frcux. — Corpus frugiUgw i 35 

Choucas. — Corvus moncdula i 3 ^ 

Pic. — Garrulus picus i 36 

Gcai. — Garrulus glandarius . . . . i 36 
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Rollier d’Europe. — Coractas garrula 187 

Sitelle torchepol. — Sitta europaa 1 38 

Grimpereau familier. — Certhia familiarU i3g 

Hoppe. — Upupa epop$ 189 

Gu^pier volgaire. — Merops apiaster 1 4o 

— Savigny. — Merops Savigny i4i 

Martin-P^cheur alcyoo. >— • Aloedo ispida i4i 

— pie, — Alcedo rudis i4^ 


ORDRE III. — GRIMPEURS. 


Pic noir. — Pictu martius i43 

— vert. — Picm {brachylophus) viridts i43 

— 6 peiche. — Picus [aptermu] major i44 

— mar. — Picus {apternus) medius i45 

— epeichette. — Picus {apternus) minor 1 44 

Torcol. — Yunx torquilla i4^ 

Coucou gris. — Cuculus canorus i4^ 

— Geai ou tachet^. — Cuculus ylandarius i4? 


ORDRE IV. — G ALLIN AGEES. 


Dindon sauvage. — Meleagris galloparo i49 

Ganga cata. — Pterocles setarius i5o 

— unibande. — Pterocles arenarius i5o 

Francolin ^ collier roux. — Perdix (chcetopus) francolinus i5i 

Bartavelle. — Perdix saxatilis l52 

Perdrix rouge. — Perdix rubra 1 53 

— gambra. — Perdix petrosa i53 

— grise. — Perdix cinerea i54 

Caille. — Perdix coturnix i55 

Tumix tachydrome. — Hemipodius (ortyyis) tachydromus 1 55 
Pigeon ramier. — Columba palumbus i 57 

— colombin. — Columba oenas i 57 

bisct. — Columba Uvia l58 

Tourterelle. — Columba turtur i 58 
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ORDRE V. — ECHASSIERS. 

Outarde canepetifere. — Otis tetrax 160 

OEdicnfeme criard. — OEdicnemtu crepitans 162 

Pluvier dor^. — Charadrius pluvtalis 1G2 

— arme. — Charadrius spinotui i 63 

— Guignard. — Charadrius morinellus i 63 

Grand Pluvier h collier. — Charadrius hiaticula . ♦ . . i 64 

Petit Pluvier k collier. — Charadrius minor i 64 

Pluvier k collier interrompu. — Charadrius cantianus . « i 65 

Vanneau pluvier. — Fanellxu (squatarola) tnelanog aster. i 65 

— hupp6. — cristatus 166 

Huitrier pie. — JIamatopus ostralegus 166 

Gourc-Vitc Isabelle. — Cursortus {tachydromus) isabellinus 167 
Grue couroDDce ou Oiseau royal. — Gnu pgponina. ♦ . 168 

Demoiselle de Niimidie. — Grus virgo 169 

Grue cendr^e. — Grus cinerea 169 

H6ron cendrd. — Ardea cinerea 170 

— pourpr6. — yirdea purpurea 1^0 

— aigrette. — Ardea egretta 171 

— aigrettoYde. — Ardea egrettoides . . « 1^2 

— fipirzette. — Ardea garzetta 172 

— aigrette dor6c. — Ardea nmata i ^3 

— Y 6 rany. — Ardta V rrony 173 

— butor. — Ardea stellaris 1 74 

— crabier. — Ardea ralloidet 174 

— blongios. — Ardea minuta 1^5 

Bihoreau. — Nyeticorax ardeola 176 

Cigogne blanche. — Ciconia alba 176 

— noire. — Ciconia nigra 177 

Spatule blanche. — Platalca leucorodia 177 

Ibis falcinelle. — Jhis faldnellus 178 

Courlis . — Numenius arquatus 179 

— corlieu. — Numenius phaopui 180 

— k bee gr^le. — Numenius tenuirottris 180 

B^casse. — Scolopax rusticola 18 1 
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Becassine double. — Scolopax major i8i 

— ordinaire. — Scolopax galHnago 182 

— sourde. — Scolopax gallinula 182 

Barge ^ queue noire. — Limosa melanura i 83 

Sapderling. — Calidris arenaria i 83 

Becasseau cocorli. — Trma subarcuata 184 

— variable. — Tringa variahilis 184 

Becasseau platyrhinque, — Tringa platyrhincha i 85 

— ^chasses. — Dringa minuta i 85 

— maubfeche. — Tringa cinerea. . . , 186 

Combattant. — Machetes pugnax 186 

Tourne-Pierre. — Stepsilai interpres 187 

Chevalier arlequin. — Totanus fuscus 188 

— gambette. — Totanus calidris 188 

— stagpatile. — Totanus stagnatilis 189 

— cul-blanc, — Totanus ochropus 189 

— sylvain, — Totanus glarcola 190 

— guignette. — Totanus hypolcucos 190 

— aboyeur. — Totanus glottis 191 

Echasse k manteau noir. — Himantopus melanoptenu. . 193 

Avocette h puque noire. — Recurviroslra avocetta . . , . 193 

Rale d*eau. — Rallus aquajicus 193 

Poule d’eau de genet. — Gallinula {rallus) crex . . . ♦ 194 

— marouette. — Gallinula {rallus) porzana « , . . 194 

— poussin. — Gallinula {rallus orlygometra) pusilla igS 

— Baillon. — Gallinula {rallus; orlygometra) Baillonii 19$ 

— ordinaire. — Gallinula {fulica) chloropus, ... igS 

Tal6ve porpbyrion. — Porphyrio hyacinthinus 196 

Foulque k cr^te. — Fulica cristata 198 

— morelle. — Fulica alra 199 

Glareole k collier. — Glareola torquata 200 

Flammant rose. — Phosnicopterus antiquorum 200 


ORDRE VL — PALMIPEDES. 

Puffin cendre. — Puffinus {procellaria; thalassidroma) 

cinereus 202 
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PufBn Blanks. — Puffims {procellaria ; thalasstdroma) 

anglorum 2o3 

Thalassidrome temp^te. — Thalassidroma pelagica , . . 2o3 

Mouette a mantean bleu. — Larus argentatus 20^ 

rr- k mantcau noir. — Larus marinus 

— k pieds jaunes. — Larus flcwipet 2o5 

— k pieds bleus. — Larus canus 206 

— Audonin. — Larus Audouini 206 

— k bee grkle. — Larus tenuirmtris 206 

— k capuchon noir. — Larus melanocephalus ... 207 

— k capuchon plombe. — Larus atricilla 207 

— rieuse. — Larus ridibundus .• • • • 

— k masque brim. — Larus capistratus 208 

— k iris blanc. — Larus leucophthalmus 209 

— pygm<^e. — Larus minutus 209 

Hirondelle de mer (sterne) tsehegrava. — Sterna caspia* . 210 

— — caugek. — Sterna cantiaca, . . 210 

— — Yoyageuse. — Sterna affinis* . 210 

— — ^ Pierr e-G arin . — Sterna htrundo 2 1 1 

— — hansel. — Sterna anglica , . , 211 

— — moustac. — Sterna leucopareia 212 

— — leucoptkre. — Sterna leucoptera 212 

— — ^pouvantail . — Sterna nigra, , 212 

Petite hirondelle de mer (sterne) . — Sterna minuta. . . 2 1 3 

Cygne sauvage. — Cygntis miisicus 2 1 3 

— de Bewick. — Cygnus Bewickii 214 

Oie vulgaire ou sauvage. — Anscr segetum 21^ 

Oie d’Egypte. — yinser jEgyptiacus 2i5 

Canard tadorne. — Ana$ tadorna 

— sauvage. — ^nas boschas 216 

— chipeau. — jdnas {chauliodus) strepera 21*^ 

— pilet. — Anas [dafila) acuta 21^ 

— siflleur. — ydnas {mareca) penelope 218 

— sarcellc d*6te. — ^nas querquedula 218 

— sarcelle d’hiver . — Anas crecca 219 

— souchet commim. — udnas clypeata 219 

— siflleur hupp^. — An<is (fuligula) rufina. . . . 220 
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Canard millouinan — Anas marila . . \ . 220 

7^ ^ ^ i — 

— nyroca ou iris blanc. — Anas leucopththalmos • 221 

— ■ Mprillon. — Anas fuligula 221 ' 

~r garrot. — Anas clangula . . . . 222 

— couronn^. — Anas leucocephala 222 

Grand Harlc. — Mergus Merganser 223 

Harle hupp 4 . — Mergus serrator 223 

— piette. — Mergus glbellus 22^ 

P 61 ican blanc. — Pelecanus onocrotalus 224 

Grand Cormoran. — Carho {phalacrocorax) cormoranus 225 

Cormoran largup. — ^ Car bo cristatus 22$ 

Grebe hupp6. — Podiceps cristatus 226 

* — cornu. — Podiceps cornutus 226 

— oreillard. — Pndiceps aurittu 227 

— castagncux. — Podiceps minor 227 

Plongeon cat-marin. — Colymhus septenirionalis 228 

Macareux moine. — Mormon fraiereula 229 

Pingouin macroptfere. — Alca torda 229 


FIN DE l’OU\TIAGE. 
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